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Des MAIS et des SI 


L'impérialisme tel que prêché en 1890,—celui de la mère-patrie 
entourée de ses dépendances zélées,— est’ disparu pour ne plus reve- 
pir, déelarait dernièrement à Montréal M. R. E. O’Brien, de Londres, 
Angleterre,un neveu de feu Lord Northdliffe et envoyé spécial de la 
Société d'outre-mer. 

“Cette Société, disait-il, n’est pas en faveur de l'impérialisme tel 
que prêché en 1890, mais elle est en faveur de celui qui l’a reniplacé 
et qui est à coup sûr, beaucoup plus splendide, une réelle république 
britannique de nations libres, avec autonomie locale complète, maïs 
coopérant ensemble pour le bien de l'humanité” C'est-à-dire de 
l'Angleterre. 

L'IMPERIALISME VIEUX.-JEU SERA MIS DE COTE. 

Ainsi, c’est entendu, l’impérialisme-roi, l'impérialisme vieu 
de 1890-1898-1912-1914 ne fait plus l'affaire. Tombé en désuétude, 
il est traité plus ou moins cavalièrement par ses sujets. L’enceinte 
parlementaire de ses fidèles coloniaux n'offre pas même un lieu sûr 
à son trône chancelant. Et cependant l’heure est grave. On à à pei- 
ne fini d’exalter les sauveurs de civilisation que les chiffons dé-papier 
qu’ils ont fait signer se déchirent; que les nations subjuguées à fout 
jamais, relèvent la tête; que malgré Genève, malgré Locarno et tout 
le reste, l’âpre désir de la prépondérance domine les peuples et que la 
moindre difficulté fait surgir La possibilité d’alliances nouvelles et 
dangereuses. Et si limpérialisme allait disparaître! ‘S'il allait ces- 
ser de pouvoir imposer ses quatre volontés au reste de l'univers ! ! 11 
faut donc'à tout prix sauver la monarchic-impérialisme. 

Une conférence impériale aura lieu prochainement à Londres. 
1] faut la préparer; il faut trouver un successeur au vieux roi et mous- 
ser la candidature du nouveau venu. 

QUEL SERA CE SUCCISSEUR ? | 

C’est cette candidature que la presse impériale fait miroiter à nos 
yeux’ depuis quelques mois; que des personnages haut placés vont, à 
tour de rôle, amorcer en Afrique, en Australie, au Canada, Car si 
M. O’Brien peut s’attribuer la paternité, du moins apparente, du nou 
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Prix superbes pour le concours del " l'entendre, 


francais aiferts par le gouverne 
ment français. 


M. le Consul Général de France 
au Canada, vient de nous faire pat- 
venir deux magnifiques médailles 
de bronze, offerte$ par le Ministé- 
re des Affaires Etrangéres ct doux 
ouvrages choisis dans la collection 
d'oeuvres de littérature: “Histoire 
de la littérature française” par 4. 
Bedier et Paul Hazard (deux vo- 
lumes). Ces superbes volumes se- 
ront remis comme prix à lPélève le 
plus méritant de chaque diocèse, 
ilors de notre prochain concours 
| de français en juin, 

;. Nos sincères remerciements à M. 
[le Consul Général de France at Ca- 
nada, et au Gouvernement de Ia Ré- 
{publique Française pour ces géné-| 
Ireux encouragements à nos écoles | 
primaires franco-canaodiennes, et 
| aux efforts nersévérants de nos fils 
jet de nos filles pour faire survivre 


ien Saskatchewan 1er doux parlof de 
Catalogne de livres de prix 


| France, 
Les Secrétaires des commissions 
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scolaires Franco-canadiennes ou | 
mixtes, recevront prochainement ! 


les catalogues de livres de prix de 
l'Action française et du Devoir, 
Ces catalogues leurs sont adressés 
à la suite d'une demande faite par 


le Secrétariat. Nous prions les 
commissaires qui ont l'intention 


d'offrir des prix à leurs élèves à 


{la clôture de année scolaire, d'ac- 


corder un généreux patronage aux 


veau-né, et Messieurs Allenby, et Currie le réclamer pour filleul, les i livres offerts par ces deux maisons. 


Jellicoe, Amary, Lee Fareham, Smith et Cie. Illimitée, ont certaine- 
ment un motrà dire dans sa conception, 

Nos délégués à la prochaine conférence impériale doivent donc 
s'attendre à faire connaissanec avee ce nonveau-né; à subir de sa part 
une nouvelle poussée qui s'annonce ni.moins forte, ni-moins insidieu- 
se que celles qui l’ont précédée, car ce qu’il leur demande 
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ra ne diffé- | intéressés 


Comme plusieurs des Secrétaires 
de nos commissions scolaires sont 
des personnes de langue anglaise, 


jil est possible que ceux-ci n’atta- 


chent pas toute l'importance néces- 
saire à ces catalogues, c’est pour- 
quoi nous attirons l'attention des 
sur cette démarche du 


rera guère de-ce qu’exigeait de nous son prédécesseur, Les termes | Secrétariat, afin que les commissai- 


seront changés, 
voilà tout, 

L'impérialisnie vieux-jeu disait: la méro-pairie et ses dépen- 
dances; l’Angleterre et ses colonies, L'impérialisme nouveau-né 
nous parlera de la igrande république britannique, des nations-soeurs, 
des dominions co-associés. Mais en fin de compte, quel scra. l’objec- 
tif ?—Soutirer des millions et des milliards pour assurer la supréme- 
tie anglaise, 
C'EST UN FRERE SIAMOIS DE L'AUTRE. 

Ce nouveau venu ressemble done substanticllement à l'ancien et 
peut, malgré la différence d'âge, être appelé son frère siamois. 1l en 
à les appétits, l'audace et son maillot ressemble énôrmément à la tu- 
vique de l'autre: il est cousu de mais et de si. 

Nous n'avons pas besoin de vous, disait Chamberlain en 1899, 
ais quel honneur pour’'le Canada d'associer. sa gloire à celie de l'Em- 


les expressions plus choisies, les mamours plus vives 
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pirel.. dans une guerre si juste.—Par votre constitution vous n'êtes | 
pas tenus à l'envoi de troupes en Europe, nous disait-on en 1914, maïs 


que faites-vous de Pobligation morale ?—Si nous gagnons la gucrre: | 


si Vous nous aidez à écraser le tyran 
ne paix sans égale ct éternelle!” . 

Le nouveau-né balbutie la mème leçon :—"“Si PEmpire reste uni, 
le monde ne sera plus jamais déchiré 
me celui de 1914-1918.—Vous dites 


ù 


germanique, l’univers jouira d’u- 


par un vasle conflit armé. com- ; 
c que vous êtes Canadicns d’abord, 
et citoyens de l'Empire ensuite, mais je ne fais pas de différence.” . 
—"Notre devoir est de nous protéger non contre telle guerre, mais 
fontre n'importe quelle guerre.” “Je ne suis pas militariste, mais”— 
"tte société n’est pas en faveur de l’impérialismo tel que prêché en 
1590, mais” . 
QUEL ACCUEIL LUI FERA-F-ON ? 
On s'attend à ce que M. J. $. Woodsworth, 
Présente prochainement à la Chambre une rés 
Canada ne soit plus ‘impliqué dans les. 
Yernement britannique. 
l'amour de leur patrie av 
Sans préjugés, sans esprit 
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député travaillisie, 
olution à l’effet que le 
politiques étrangères du gou- 
Puissent nos hommes d'état, s'inspirant de 
ant tout autre amour, discuter cctte question 
in: uges, : de parti, et la résoudre wne fois pour tontcs, 
1 tssent-ils Taissur entendre aux Européens que s'ils tiennent also- 
hunent à s'entr’égorger, nous n'avons que faire de les encourager; 
UGE pour avoir Ja paix, il faut d’abord la vouloir et commencer par 
Melire de côté les principes d’orgueil, de haine, de jalousie, de domi- 
Nation qui lui sont diamétralement opposés, : | 

… - . ©. Allard, O. M. I. 
EE ——— 
Le csbinet Briand va tomber sean an 

Paris, — 


de M, Bri 


Le neuvième cabinet 
. and n’est formé que de- 
puis quelques jours que déjà il est 
Chancelant. H aura la vie courte. 
“attaque portera principalement 
Contre Louis Malvy; à qui Briand 
AVait confié le portefenille de l'In- 
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térieur. Je député Ybarbegary à 
tonne avis qu'il interpellera le Pre- | - 


Mmier en Chambr 


ie e au sujet de la 
nrtsence de Ma 
net”, 


IFy dans le eabi- 
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Ce neuvième cabinet n'avait été 
former que pour obvier au cas d’ur- 
£ence de PAssemblée de Genève : 
)n l'a apnelé le “Cabinet de Gené- 
VE, Car il permettait à M. Briand 
de vrendre part à l’Assemblée avec 
blein pouvoir d'agir pour la Fran- 
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Page la queïtion de l'entrée de . 
Allemagne ct aussi sur J'imbro- 


SHO causé par les demandes d’au- 


tres pays que l’Allem 

"es pay: agne pour un 
Sie5e permanent, free 

Mais la question primordiale 


Vour la France est celle de ses fi- 
rances @ le eabinet Briand s'avonc| à 
IMpnissant à la résoudre. . METTENT 
: : 8 


ves franco-canädiens puissent les 
réclamer au besoin, 


Le français sujet d'examen au 
grade VIII 


L’Asiociation fait présentement 
des démarches auprès du ministére 
de l'Education en vuc de faire a- 
iouter le francais à Ja liste des su- 
jets facultatifs pour les examens 
du grade VIIL Nous recomman- 
dons également à M, Ile Ministre 
l'addition de plusieurs ouvrages 
français à la liste des livres auto- 
risés pour les hiblothèques scolai- 
res. Notre demande est logique et 
si juste que nous avons lien d’espé-. 
rer que M. le Ministre y fera droit 
sans se faire prier. Nous en repar- 
lerons. 

Contribution 

Le secrétaire du Comité parois- 
sial de Jasmin, M. Léon Leclair, 
nous adressait ces jours derniers la 
somme de $14.50 représentant la 
souscription pour 1925 de ce Co- 
mité aux oeuvres de PA.C.F,C. La 
paroisse de Jasmin ne compte que 
dix familles de langue francaise 
mais elles sont toutes très attachées 
à nos ocuvres nationales et veu- 
lent faire leur part malgré leur pc- 
tit nombre et aider au développe- 
ment de l’Association, 


Comité de Debden 


Dimanche prochain, le 28. mars, 
une soirée récréative sera donnée 
sous les auspices de notre comité 
paroissial au profit de J'ACF.C. 

Nos dames, dont.le dévouement 
est toujours inlassable, nous servi- 
ront un excellent goûter, 

Nous comptons sur In bonne vo- 
Jonté de tous les vrais Canadiens- 
français qui ont à coeur le soutien 
de nos oeuvres nationales pour le 
succès de cette soirée. 

Debden ne doit pas rester en ar- 
rière, ne l'oublions paix. D'ailleurs 
la présence de Mgr Brodeur devrait 
attirer une grande foule à cette sé- 
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NOTRE HOTEL 
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À Chicago, un hôtel magnifique sera à la disposition des Canadiens-français: 
_bèlerins de “Action Catholique", du “Devoir”, du “Patriote”, de “La Liberté” 


"Un service d'information, en français, sera établi dans la rotonde de cet hôtel 
dont toutes les chambres seront retenues à l'avance. 
ainqg jours, pension non comprise, seront de 521.00. 
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Les frais d'hôtel pour les 


et tous se feront un plaisir de ve- 
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La bonne chanson de France 

à travers l'Ouest 


Sous ce titre la Liberté de Winni- 
peg annonçait dans son dernier 
numéro k+ bonne nouvelle suivan- 
e: . 

“Nos: lecteurs savent déjà que 
Mme France Ariel Duprat et'M. Ar-, 
mand Duprat, les dignes continua] 
teurs ‘de locuvre d'Albert Larrieu, | 
doivent faire une tournéc dans! 
l'Ouest l'été prochain, Nous som-! 
mes en ,fnestre d'annoncer au: 
jourd’hui que les deux sympathi-! 
aues artistes arriveront au milieu 
de nous le 15 mai, Ils commence- 
ront immédiatement leur série de 
concerts, dont Ie premier sern à. 
Saint-Boniface, et resteront au Ma-' 
nitoba jusqu'à la fin de juin. Li 
“Liberté” S’occupe de préparer uu 
itinéraire qui permettra au plis 
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La crise dans la situation poli- 
tique européenne à la suite du 
“dendlock” sur la question de l'a- 
gtandissement du Conseil de la So- 
cieté, à pris un aspect plus grave! 
duand les diplomates allemands ve-! 
ictérent l'offre d'un compromis fai- 
te par les délégués alliés, par In- 
quelle un siège nonpermanent se. 
vait accordé à la Pologne, 
ne —SIElR nn 
? 
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On organise le recensement 
de juin 


Comme nous Fannoncions der- 
nièrement, le recensement quin- 
quennal des trois provinces des. 
prairies sera fait tt commence! 
ment de juin, 

Déjà SR, Curtin à été nommé: 


commissaire du eens pour le comté] 
fédéral de Régina: ailleurs ces of- 
ficiers seront nommés sous peu, et 
toute l'organisation nécessaire 
tablie, 

Que tous les  Franco-canadiens 
voient à ce qu'ils soient inscrits 
sur les listes, avec leurs noms bien 
épelés et ceux de leurs enfants. Four 
nationalité et leur religion bien 
définies. On ne saurait trop in- 
sister sur l'importance de éctte ins-’ 
cription, quand de notre nombre 
dépend l'influence dont nous pou- 
vons jouir. 
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grand nome possiple de nos mi) mes ne 
roisses du Manitoba d'applaudir les! : 
deux excellents interprètes de la Deux acclamations dans la 
bonne chanson francaise,” Saskatchewan 

Nous savons d'autre part que 


des démarches sont en cours pour! 
série de 


organiser une concerts 
semblables à’ travers Îles centres 


français de la Saskatchewan pen- 
dant le mois de iuillet, 

Nos paroisses désireuses d'enten- 
dre ces distingués artistes devraient 
-s’aboucher immédiatement avec le, 
secrétariat général de PAC.E,C. 


Mgr Breynat, ©. M. E, au 


Ceylan 


Le “Ceulton Catholic Messenger, 
de Colombo, île de Cexlan, annon-! 
ce Parrivée à Colombo, Ie 2 février, 
de Sa Grandeur Mor Breynat, OAI: 
vicaite apoñtikique du Mackenzie. 

Mgr Breynat fera là-bas un sé. 
jour de quelque durée dans l'inté- 
rèt de sa santé, Les médecins ont 
ordonné à l’évèque du pôle non 
une. cure sous le soleil des tropi- 
aues, . | 

Espérons que l'admirable Vicui- 
re Apostolique “reviendra au plus’ 
tôt bien portant afin de pouvoir 
reprendre son poste d’héroïque dé- 
vonement auprès des tribus indicn- 
nes des “Glaces Polaires””,. 


L'admission de ÿ’ Allemagne a 


été renvoyée à plus tard 
Genève, — Décidément ça ne val 


pas bien à la Société des Nations.’ 
Faute d’avoir pu s'entendre sur; 
Pentrée de PAllemagne dans la So-| 
ciété, les représentants ont dù se, 
séparer et remettre à septembre la 
solution de ectte question, 

L'Allemagne s'oppose à la créa-! 
tion d'autres sièges permanents 
dans le Conseil en même temps que 
Pélection de l'Allemagne comme 
membre, De leur côté te Brésil ct 
l'Espagne réclament des sièges ver- 
manents, A À, Franco, délégué du 
Brésil, a déclaré que si son pays 
n'obtient pas de siège permanent: 
maintenant, il se relirera de la So-, 
ciété, mais il votera contre l'élec-: 
tion de PAHemagne, sil reste mem 
bre du Conseil, C’est là, a-1-il ajou- 
té, Je dernier mot de mon gouver- 
nement, et cette décision cest irré- 
vocable, 

Les grandes puissances qui se, 
sont cngagées à voler pour PAle- 
magne dans le pacte de Locarno, 
ont annoncé qu'elles exécuteraien£: 
leur promesse, , 

Sir Austen Chamberlain et M 
Briand sont passablement abattus 
par Pinsuccés des négociations ct 
le vigoureux coup de massuüe que 
lc Brésil, l'Espagne ct la Pologne 
viennent d’asséner à leur chef- 
d'oeuvre de Locarno, Le crédit de 
Sir Austen serait en baisse en An- 
gleterre, ‘ 

“Nous sonuues en face d’une tra- 
gèdie, dit Sir Austen, et il est im- 
passible de prédire ce que sera la 
réaction, La tragédie est causée, 
par l'attitude de l'Allemagne.” : 
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tprévoir qu'aucun candidat ne 


Les Nordiques se multiplient 


_descendants, tandis que le 


Canada peut-il sans danger 


La Saskatchewan vient de dou- 
het au parti libéral deux ministres 
par acclamation lun au parlement 
fédéral, C. A Dunning dans le come 
té de Régina, Pautre à la légisiatu- 
re provinciale, 1, C. Davis, dans le 
comté de Prince-Albert, LL 

Personne ne doutait du résultat 
de l'élection complémentaire de M. 
Dunning au posie de ministre des' 
chemins de fer à Ottawa Mais il 
semblait probable que l'opposition 
retarderait sa venue au Parlement 

en lui suscitant un adversaire, Ce- 
ui-ci ne s'est pas montré au jour 
de la nomination, 

Tous disent que l'entrée de l’'ex- 
Dremier ministre de In Saskatche- 
wan dans IE cabinet fortifiv le #ou- 
vernement libéral, Le. Star de Mon- 
tréal va jusqu'à prétendre que les 
«libéraux feront bien trois ans 
mème davantage à la tête du pays, 
à moins guc les conservateurs ne 
changent de chef, 

Quant à M. Davis, son écrasante 
majorité de juin dernier laissait 
Mi 


et 


ferait la fntte cette fois-ci, 

Les parrains du nouveat- minis- 
tre des affaires municipales de ja 
province ont été: M. GC. King, Thos, 
Robertson, L. E. Valade, 4, B, Ker- 
naghan, ©, M. Smith, GIE, Carr, S. 
LL. Small, LJ, Wilson,‘ F, W, Wright, 
R. L. King, Elizabeth Headrick, R. 
C. Bain, Margaret S. Lindsay et E, 
D. Potter, , 

J. D. Kernaghan est son repré. 
sentant officiel, 


Administration et Rédaction: l 
1303, ème Avenue Oües: 

| Prince-Albert, Saals. Tél. 2964 | 
Abonnement: | 

Un an, Canada. ...,.,.… 62.00 | 

| *  *° Etats-Unis ..... 92.50 | 

1  " ŒEurope .....,, 6500 : 
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Irlandais et Canadiens-f 


rafñç 


ais 


M. Bourassa fête la St-Patrice à Toronto chez les Hibernians 


Toronto, —- L'Irlande existe, elle 
à pris conscience d'elle-méme, cle 
est sur La voie de l'unité et de la! 
liberté, Dès qu'elle aura atteint ces. 
deux fins cle pourra et elle de- 
vra devenir un facteur de paix in- 
ternationale à Haguelle, dans tous 
les pays de l'univers et particuliè. 
rement au Canada ot aux Etats-U. 
nis, devront s'associer tons ses en- 
fants, 


Dans un discours d'une heure, 
M. Henri Bourassa à développé cc 
thème avec une élogquence brûlan- 
te et a soulevé Penthousiasme de 
son auditoire itlandais de Torou- 
to qui s'était réuni au Massey Hall 
à Pinvitation de l'Aneient Order of 


n 


qui voyant un soldat anglais fort 
mautilé, à Liverpool, ne se Inissait 
pas de passer et de repasser de- 
vant lui pour lui frire Paumone, à 
tel point que l'infirme voulut con- 
paire Er eause tte cette générosité, 
‘C'est, réplique Pat, le première 
fois que je vois un Anglais arran- 
gé à mon goût”, 

k Hy a dans ce petit incident, que 
l'on suppose authentique, une belle 
leçon sur Ja facon dont peuvent se 
twvminer les querelles de races, Pat 
trouve moven de montrer à fn fois 
sa satisfaction et son esprit de cha- 
vilé, 


Irlandais et Canadiens-jrançcais 


Avec sa franchise ordinaire, l'o- 


Hiberuians pour fêter la Saint-Pa.| raleur aborde ensuite un aspect de- 


lrice, 

C'étail sûrement pour ses audi- 
fleurs une révélation que de penser 
au rôle prépondérant que leur pays 
d'origine est appelé à jouer dans le 
monde, 


L'Irlande et La paix internationaie 


Appelée, dit Porateur, à devenir 
un facteur de paix intornationdle, 
lielande doit pour cela pouvoir 
compter sur Le conconrs de ses en- 
fants, qu'ils soient au Canada ou 
aux États-Unis, 

Elle devra enseigner au monde 
que Fesprit national doit dominer 
les factions de clans et de races, 
après avoir prouvé lt fausseté de 
cette légende que si elle na fait des 
choses prodigieuses pour la rennis- 
sanec de son agriculture, de 


et de son âme, lPlrilande serait in- 
capable de se gouverner efle-ménme, 

Elle a beaucoup à pardonner à 
l'Angleterre d'abord, sans doute, 
mais plus encore aux autres nn 
lions égoïstes de PEurope œui ont 
assisté à son martyre avec indiffé- 
rence, quand ils ne l'ont pas explor- 
lée, pour servir Jours propres inté- 
rêts, quittés à vrétomber plus tard 
dans Tour ancienne indifférence, 

Si lPirlande existe 
clle ne le doit à personne 
elle-même, ou plutôt sauf à son 
tholicisme qui Jui a enseigné 
détité à sa foi, qui lui a 


charité. Sa charité, elle est si gran 
de qu'elle peut pardonner à ses 
persécuteurs et aux nations qui ont 
été les impassibles témoins de se 
supplices, D'une histoire 


son auditoire que son éloquence 
passionnée a depuis le commence 
ment violenmiment ému, passe au ton 
badin, H vappelle cet  frlandais 


Un peu de lumière sur 
notre système d'immigration 


LA 


La lettre suivante, revroduite du; the, nous les inviterions volontiers 


“Herald” de Prinec-Albert, nous 
montre que si certains Américains 
ont l'esprit large, il faut les cher. 
cher ailleurs que dans la classe des 
“Nordic: Brilons”, 


M, Je rédacteur, | 
Les dernières  stalistiques : dé- 
montrent que l'immigration italien- 
ne au Canada est 25 pour cent plus 
élevée que celle permise aux Etats- 
Unis. Or, si nous considérons que 
uotre population égale au moins 
sept fois la vôtre, vous admettrez 
que vous recevez chez vous neuf 
fois plus d'italiens que nous iu- 
geons sage d'en recevoir, Sin 
voulons conserver les ’ institutions 
que nous a léguées l'Angleterre 
en héritage commun, nous devons 
restreindre notre immigration pres- 
que exclusivement aux Nordiques, 
La plupart des autres races ne s’us- 
shmilent guëre ct La théorie du 
“Melting Pot” est trés contestable, 
en- 
tement, donnant en movenne trois 
enfants par famille, tandis que Îles 
Méditeranéens atteignent  généra- 
lement sept par famille. Ainsi, a- 
près cinq générations, un couple 
de Nordique ne comptera que 244 
Médi- 
Le 
pour 
les institutions dont nous avons hé- 
rité de l'Angleterre, se pernicttre 
ce que les Etats-Unis eux-mêmes 
considèrent comme dangereux? 
Bien à vous, 
O. M. GOTTHE, 
Président de la “Immigra- 
tion Study of America”, 
… Sacramenta, Calif. 
Encore un Américain qui se 
méle de ce qui ne Îe ragarde pas, 
et encore une société américaine 
qui ferait bien de cultiver ses choux 
au Jieu de jeter des pierres dans le 
jardin du voisin. La terre du 
lynch, la patrie du divorce et du 
birth control est moins bienvenue 
que n'importe quelle auire à pro- 
poser ses institutions morales come 
me modèles au reste de l'humanité. 
Et s’il y a bien des gens au Canada 


téranéen en comptera 956,807, 


+ 


Si nous! 


à fuire élargir leurs lunettes où à 
chercher domicile au sud du 450, 

D'ailleurs ce conseil insensé ne 
pouvait sortie que de Pesprit oblus 
dun fils de la tacc supérieure, Et 
il porte sa margue de commerce 
comme on peut s'en rendre compile 
var le simple raisonnement sui- 
vant: Les peuples du Nord'ce sont 
les Saxons: les Méditerrantens, les 
peuples fatins, Les premiers ont 
inventé le protestantisme et Je 
mighty dollur, les autres ne sont 
que les héritiers de fa civilisation 
chrétienne et du géric artistique 
des anciens. 

Les uns ont le culte de Phonneur, 
les autres celui du Saint-Piastres, 
et conne ce dernier seul reste à 
Ia mode, ses fidèles doivent seuls, 
en leur qualité de gens pratiques, 
être admis dans nos pays nouveaux. 

Mais 5i les Saxons ont des insti- 
tutions à préserver, nous aussi, des- 
icendants des peuples fatins, nous 
favons une foi, une langue, une eul- 
ture à défendre ot à conserver, Et, 
en dépit du petit nombre de 
crues latines que l'immigration 
| nous amène, les caleuls de la com- 
hinission d'immigration sont bien 
;de nature à nous encourager, puis- 
‘que une seule famille d’origine la- 
tine fait contrepoids, au bout de 
cinq générations, à 70 familles Si- 
xonnes, ls montrènt quelle caté- 
gorie d'immigrants nous devons re- 
cevoir de préférence ct prouvent 
surtout limportance de garder sur 
le sol canadién le surplus de nos 
vieilles paroisses. , 

-Ces calculs, que nous n’aurions 
jamais songé à faire et que nous 
fournit gratuitement la Commission 
d'immigration, montrent combien 
les Saxons ont peur de nous, €t ex- 
pliquent pourauoi Libéraux, Con- 
servalteurs- et Fermicrs s'entendent 
comme larrons en foire lorsqu'il 
s'agit d'ouvrir la porte du Canada 
au trop plein de l'Angleterre et de 
leur accorder toute sorte de privi- 
lèges, tandis qu'on ne remue pas 
une paille pour empêcher l'exode 
des- nôtres anx Etaîs-Unis et encou. 
rager l'immigration des nations 


nus à pariager les idées de.ce MT, Gal-{ihiines et catholiques, 


soit: j' , M 
! : ‘ s fs ; $ 
industrie, de sa langue, de son nl union des Irlandais et des 


| 


S'enfunts de trop manger et de 
connue, | boire, 
M. Bourassa, comme pour reposer! 


| be 


r'e- 


licat de la situation, 


, H' veut que, 
au Canada comme dans 


le reste de 


l'univers, tes fils de llrlunde soient 


un facteur de paix ot d'unité natio- 
nue, l'our cela, dit-il, ils doivent 
penser plus sérieusement à leurs 
relations avec les Cundiens fran. 
cais (Cette déclaration est applau- 
die), | 

Pour convaincre ses auditeurs de 
cette nécessité, it ne leur rappellera 
pas, dit-il, les faits historiques: 
ne: leur racontera pas comment 
dans les modestes foyers ennadiens- 
françois, où Pargent était rare et 
les enfants nombreux, on n'hésituit 
Das à ajouter aux douze où quator- 
2e petits qui se presstient autour 
de fa table deux où trois orphelins 
irlandais, 

aime mieux se placer au point 
de vue de l'intérêt britannique, que 
U Cata- 
diens français ne peut que sauve: 
grder; car ne faut pas Poublier, 
LS YA envore un coin dans l'Amé- 
rique du Nord où l'on puisse plane 
ter un mt et hisser à ce mât un 
drapeau anglais, c'est à Phglise en- 
tbolique qu'on le doit, cost À ceite 
 hiérarebie sb bassement el si stupl. 
.demcnt attaquée par des feuilles 
‘indignes publiées dans cette bon- 
ne ville de Toronto, L'orateur mon- 
tie la province de Québec, qui n'est 


aujourd’hui pas parfaite nuls saine et recher. 
sauf à chée par les capitaliotes 


: 
a 


‘ause de 


a! la sécurité qui y règne, puisant la 
a fi) paix sociale « 
inspiré! et son profit d 
lPhéroïsme de lespérance et de lal religieux. 


qui fait son honneur 
ans les enscigncnents 

Ceux-ci la dispensent, dit-il ou 
Milieu des rires, d'être obligée de 
faire des lois pour empècher 8€ 
trop 


Puis il oppose notre goût dé ln li- 
rté ct de la tolérance, à Pivtolé- 
ance des provinces qui nous 
croient arriérés, “I y a prés d'un 
siècle, — le sait-on à Toronto? 
mon grand'pére se faisait 
daus une circonscription ‘de Mont- 
réal contre Peter MeGil, Pilustre 


élire. 


fondateur de l'Université qui porte : 


Son nom, on réclamant les mêmes 
\droits civils pour les Méthodistes 
et les Presbylémiens que pouf les 
Angdicans, dit M, Bourassa, 

D rappelle ensuite Pattitude qu'il 
ü prise au sujet de Pécole. juive et 
qui est conforme à l'esprit de tolé- 
France manifesté dans sa province, 
Jne sait pas si est une honne ou 
mauvaise chose que d'avoir lais- 
sé rentrer les Juifs chez nous: mais 
dès lors qu'on fes à Inissés entrer 
et qu'ils paient Jours impôts 
ils doivent avoir le droit d'éduquer 
leurs enfants, Nous  réclanions 
nos droits, mais nous donnons Pex- 
emple du respect de ceux des au- 
tres,” 

M, Bourassa montre alors quelle 
richesse pour le Canada de repré 
senter l'appoint des diverses races 
ot conutie il va de notre intérêt de 
sauvegarder leurs divers partiéulu- 

{rismes, au dieu d'essaver de fes 
broyer, La Suisse se compose de 
trois races où les Allemands domi- 
nent, Il était dans ce pays, quinze 
jours avant la grande guerre, Les 
Suisses d’origine aflemande imani- 
festaient leurs sympathies pour le 
kaiser et les Suisses de vicille race 
romane manifestaient leur sympa. 
thie pour la France, Mais cela ne 
les empêéchait pas, la gmerre venue, 
de s'unir pour monter la garde au- 
tour de Pindépendance suisse et de 
se trouver prêts, Allemands d’ori- 
gine à tirer contre Îles Allemands, 
Français d’origine à tirer eontre les 
Franeais, si Français ou Âlle- 
mands osaient violer leur territoi- 
ve et Îcurs droits séculaires, 

“Gardons donc, sachons garder 
les particularismes des éléments 
étrangers que nous recevons, gar- 
dons-nous de les fusionner, mais 
unissons-les par un patriotisme fort 
et qu’il leur Sera d’autant plus aisé 
de pratiquer qu'ils se trouveront 
traités avec plus d'équité.” 

M. Bourassa rappelle ce qui peut 
sembler une vérité de Lapalisse à 
première vue mais pas quand @ 
réfléchit, à savoir que Île catholi- 
cisme ne durera chez nous et ne du- 
rern en Amérique qu’à la condition 
d'être vérilablement catholique, 
c'est-à-dire universel, à condition 

d'être assez large pour être accenté 
par les catholiques de toutes les ra. 

ces el de lontes les lançues, 


nv. 


Chose 


s Agricoles 


Grain propre 


‘(Notes des fermes expérimentales) 


La plupart des mauvaises  her- 
bes que Pon voit dans FOuest vien- 
nent de lemploi de semence mal- 
propre. va ilest vrai, quelques 
mauvaises, herbes vivaces, qui sont 
indigènes au pays, mais presque 
toutes les mauvaises herbes  an- 
nuelles et vivaces ont cité introdui- 
tes, et dans la plupart des cas com- 
ne impuretés dans la semence, Sl 
serait difficile d'évaluer au juste 
la taxe que la pousse des mauvai- 
ses herbes prélève sur les cultiva- 
teurs de POuest, En 1921 le dé- 
chet sur Ja récolte de blé de POu- 
est, causè par les mauvaises heï- 
bes, était d'environ deux millions 
et demi de boisseaux dont plus de 
la moitié venaient de la Saskatche- 
Wan. Ceci représente plus que Ha 
perte d’une quantité égale de grain, 


parce que la terre qui porte un 
boisseau. de graine de mauvaises 
herbes, compté comme déchet, 


pourrait porter plusieurs boisserux 
de grain, et la perte, mesurée par 
le déchet soul, représente plusieurs 
fois cette quantité en grain qui 
aurait pu prendre la place de ec 
déchet, En 1910 le Ministère de Pa- 
griculture des Etats-Unis a estimé 
que les facons cullurales représen- 
taient de 30 à 40 pour cent des frais 
de la production des récoltes ct 
que la moitié de ces facons cuiluro- 
les servent à combattre Îles  mau- 
vaises herbes. Quand on considé- 
re que la presque totalité de ces 
pertes sont ducs directement où 
indirectement à l'emploi de semen- 
ce impure, alors on'pout se faire 
une juste idée de l'importance qu'il 
vaäse servir de semence propre, 
Si. votre terre est propre, vous nc 
pourrez la maintenir dans eel état 
qu'en employant de Ja semence 
propre, Ivy a, bien entendu, d'aut- 
tres précautions à prendre. faut 
voir soigneusement à ee que Îles 
batteuses et les voitures employées 
pour le transport des gerbes soient 
nettovées avant de venir sur dla 
ferme et que les fourrages ou les 
aliments amenés sur la ferme soient 
propres ou qu'ils soient emplovés 
d'une telle facon que les graines de 
mauvaises herbes soient détruites, 
mais il faut avant tout que la se- 
mence soit propre. Celui qui a des 
mauvaises herbes sur sa ferme peut 
en extirper beaucoup par la cultu- 
re, mais c’est perdre tout son temps 
et toute sa peine que dessaver de 
eombattre les mauvaises herbes si 
J'on a pas employé de Ta semence 


propre, 
W. A. MUNRO, 
Régisseur, Station expérimentale 
. Rosthern, Sask. 


Abandon du labour d'été 


L'hon. @. M. Hamilton donnait 
Pautre jour, à Saskatoon, une très 
intéressante conférence sur fe chan- 
gement à espérer dans nos métho- 
des de culture, Il dit que Île sys- 
fème de labour d'été tant prêché 
par l'hon, Molherwell  doil être 
maintenant remplacé par un svs- 
fème de rotation, Les problémes 
agricoles actuels, tels qüe les mau- 
vaises herbes, les différentes sor- 
tes de rouille, ete. demandent des 
méthodes nouvelles de culture. Le 
meilleur remède contre les mau- 
vaises herbes, d’après les expérien- 
ces du Collège d'Agriculture, est un 
système de rotation, - 

Ce système comprend Ha cultu- 
re d'une certaine quantité de plan- 
tes fourragères, et pour utiliser 
celles-ci il faudra au cultivateur 
plus de bestiaux. Bien que la cul- 
fure du blé tienne encore la pre- 
miére place en Saskatchewan, la 
culture mixte gagne et gagnera de 


plus en pus de terrain. II v a- 
ait, en 1903, 112.000 vaches à 


lait dans la province; en 1995, leur 


pm nn 
ne me maman 


Soutien de la Femme 


nombre atteignait 496,000 tandis 
que les pores ont passe durant fa 
méme période de 123,000 à 610. 
000, En 1905 il v avait cinq cré- 
meries qui mannfrcturérent 132, 
000 1bs de beurre, en 19925, il v en 
avait 72 avec un produit de 15. 
946,000 livres de beurre, La pro- 
vinec # donné  Pannéc ‘ dernière 
79,309 livres de miel, ‘ 

Tout cela prouve que Ki grande 
culture exelusive du blé tend à fai- 
re place à une exploitation plus 
rationnelle du sol, Le labour d'é- 

‘té, en tant qu'il inutilise pendant 
toute année un bon morceau de 
terre, est une perte sèche pour Île 
cultivateur. La euilure des plan- 
Les fourragères où autres aurait le 
double avantage de rapporter une 
récoltetet de remettre ‘dans le sot 
les principes nutritifs du blé, 

1%: 


L'emploi d’iodure de potas- 
sium 


(Notes des fermes expérimentales) 

On sait aujourd'hui que le man- 
que de poil chez les gorets, le goi- 
te chez les agneaux et les veanix, 
et la faiblesse chez les poulains ont 
pour cause principale cle manque 
d'iode dans lorganisme de Ja mè- 
re. On peut prévenir ces accidents 
el les pertes qui en résultent en 
donnant à la mére de PFiodure de 
potassium, 

a neige épaisse empèche les bè- 
tes en gestation de prendre de l'ex- 
ercice et de manger de là terre 
Pexereice est toujours avantageux 
et la lerre parail régulariser Je svs- 
téme, On à rarement des pertes 
chez les pores, les veaux où les 
poulains d'automne, ou chez les - 
gnoaux tardifs, 

L'iodure de potassium doit être 
donné régulièrement et avec soin 
pendant toute lr période de gesta- 
lion. Cependant, on en a souvent 
obtenu des résultats satisfaisants, 
môme lorsqu'il n'était donné que 
pendant une partie de cette pério- 
de, On doil commencer à le don- 
ner Île plus tôt possible, 

Pour les truies, on fait dissoudre 
une once d'iodure de potassium 
dans un gallon d’eau, et on mélan- 
ge dans la nourriture une cuille- 
rée à lable de cette solution une 
fois par jour pour chaque  truie 
portière, 

Pour Îles brebis, on fait dissou- 
dre parfaitement, en  ugitant fré- 
querument, quatre onces d'iodure 
de potassium dans une quantité 
d'eau aussi petite que possible, En- 
suite, on étale cent livres de sel 
bien séché en une couche égale sur 
un plancher propre et on l'arrose 
également avec la solution d'iodure 
de potassium. Line fois que ce sel 
“est bien sec, on le met dans un en- 
droit accessible en tout temps aux 
moutons. bLorsqu'it n’y a qu’un 
vetil nombre de brebis on peut 
administrer lPiode en laissant tom- 
ber sur la peau de la brebis 20 gout- 
tes de teinture d'iode, toules les 
deux semaines pendant li période 
de gestation, 1 faut séparer zivec 
soin la Haine de Ia toison et Tais- 

ser tomber Je liquide sur un endroit 
différent du carps chague fois. 

Pour les vaches en gestation, on 

donne liodure de potassium sur le 
sel, de li mème facon que 

les brebis; lPinconvénient ici, 


Sr 
a 


c'est 


aue certaines vaches ne prennent: 
Dans ce çns,, 
on donnera à la vache un quart de. 


que très peu de sel, 


cuillerée à thé d’iodure de potas- 
sium, finement pulvérisé, une fois 
par semaine, dans la nourriture. 
Pour les juments en gestation, 
on donnera à chaque jument, le 
premier et le quinze de chaque 
mois, dans le grain où dans Peau, 
‘une cuillerée à thé d’iodure de po- 
tassium finement pulvérisée pleine 
jusqu'à égalité des bords. 
EH, Recd, 
Régissour, Station expérimentale 
de Lacombe, Alberta, 


pour 


—— mer y te 


| PAÏberta seraient désormais menm- 


| 


RS NES 


ATIVE 


CANADIA GO-DPER 
MHELT PRODUGERS 


DEPARTEMENT DE LA 


PUBLICITE 
100 lectrice Chambers, 
‘ Winnipeg, Man. 


L'Univers a les geu% sur nous 


En bien des occasions el pour di- 
versés Causes le monde‘attentif à 


jeté les veux du côté du Canada: | 


mais depuis longtemps aucun fait 
de Phistoire canadienne n'a autant 
contribué à poser notre pavs de- 
vant le monde que le succès remar- | 
quablie des cartels du blé de l'Ouest 
“anadien, 

On a parlé en tous pavs et sur 
tous les tons des chances uniques 
que le Canada offre aux agricul- 
teuvs coinme pavs nouvellement or- 
vert à la culture, Durant ces der! 
nières années, cependant, le pays] 
a traversé tune période de dépres-! 
sion qui a été loin d’être encoura- 
gente soit pour ses habitants soit 
pour ses futurs colons,  L'élablis- 


sement des carlels semble avoir | 
changé la face des choses; quoi; 


qu'il en soit de Pinfluence du cartel 
sur cet heureux événement, on sent 
croitre dans la population agrico-1 
le une flamme d'enthousiasme dû | 
et à la création du Cartel et au fait] 
que le blé du Canada est devenu 


LES NOï 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


- Le recensement agricole 


Le volume V du recensement de 
1921 du Canada vient de paraitre. 
Il est tout entier consacré à Ja si- 
luation agricole du Dominion, Ses 
74 pages de texte très serré sont 
une mine de renseignements ct de 
statistiques dun très grand inté- 
rôt, | 

Le Canada contient, en dehors 
du Yukon et des territoires du 
nord-ouest, 1,4H1.316,388 acres de 
terre dont 358.162,190 acres sont 
propres à la culture, soit 25.6 pour 
cent, 

En 1921, 140,887.903 étaient oceu- 
nés pour fins agricoles. soit 39.3 
pour cent de fa terre arablés en 
1909, it n'v en avait que 17.7 pour 
cent, et, en 1911, 30.4 pour cent. Le 
sanada est donc colonisé aux deux 
cinquièmes, et il reste encore 66 
pour cent des fermes du Canada à 
mettre en exploitation, La Saskalt- 
chowarti à 44,022,907 acres de pris, 
el arrive ninsi en tête de toutes 
les provinces avec une moyenne 
de 61,7 pour cent de son territoi- 
re encore ineulte, 

ES ., 
Amalgamation des Fermiers- 


Unis et des Grains Growers 


L’amidlgamation de PÜnion des 
Fevmiers du Canada cl de lPAsso- 
ciation des Grain Growcers vient de 
faire un nouveau pas, 

‘Le comité d'amalsamation de ces 
deux sociétés agricoles n° décide 
aue Jes metnbres de PÜnion des 
Fermiers-Unis du Manitoba et de 
bres des Formiers-Unis de POuest 
canadien, section de lt Saskatche- 
wan, iusqu'à Ce que ces provinces 
poisédent leur section particulière 
avec leur autonomie propre. 

Le comité passa aussi la résohr- 


lion suivante: “à savoir que, après { 


l'affiliation des sections du Mani- 
toba et de PAlberta ou de lune 
des deux, on demandera une char- 
te fédérale afin de permettre aux 
diverses sections de s’affilier pour 
fins éducationnelles et autres sem- 
blables, tout en gardant chacune 
son autonomie complètes De plus 
cette charte fédérale donnerait le 


ne 


Les Pilules Rouges sont un excellent soutien, un reconstituant énergique pour l'or- 
ganisme délicat de la femme. Elles entretiennent et renouvellent la richesse du sang, don- 
nent de la force au système nerveux et agissent très puissamment sur les fonctions vitales. 


C'est en raison de cet ensemble de propriétés que les . 


PILULES ROUGES 


sont toujours employées avec succès contre l’Anémie, la Chilorose, la Neuras- 
thénie, lAffaiblissement général, les Irrégularités, les Troubles de la 
Croissance et du Retour d'âge. Voici des exemples de la puissante efficacité des 


Pilules Rouges: 


lents 
journ 


que 1 
faisai 


trois 


Jour emploi pendant six 
guérison permanente. 

escollente santé”?. 
466, Tupper Lako, N. Y. 


de 9 


au'Ës vous donneront pour rien.  Îl vous est impossible de vous soigner à meilleur marché. 


“En 1915, j'étais très 
faible et j'éprouvais dif- 
férentg malaises qui me 
fatiguaient beaucoup; jo 
souffrais surtout de vio- 


Après avoir lu dans les 


mes malades, j'ai décidé 
d'enfaire l'essai. Après 


sentic beaucoup mieux; 
j'ai cependant continué 
mois pour m’assurer une 
Aujourd’hui, je suis en 
Mme Frauk J. Woods, casier 


3 


maux de tête, 
aux tout le bien 


es Pilules Rouges 
ent pour les fem- 


mois, je me suis 


‘Depuis deux ou 
trois ans la digestion 
merendait malade; on 
me disait que c'était 
nerveux et que je n'a- / 
vais qu’à me tonifier. K& 
Ayant lu danslesjour- ‘| 
naux ce que les Pilules 
Rouges avaient fait 
dans bien des cas sem- 
blables au mien, je me 
suis mise à prendre ce 
remède régulièrement. 
Après quelques mois 
de traitement j'étais 
beaucoup mieux; ma 
santé s’est bien réta- , 
blie. Depuis, pour mes jeunes filles, je n’emploie 
pas d’autres remèdes parce que je auis convaincue 
que j'ai le meilleur”. Mme Henri Martin, 6, rue 


Héloise, St-Iyacinthe, P,Q. 
-. CONSULTATIONS GRATUITES aux femmes, par lettres ou à nos bureaux, 1570, rue St-Denis. (NB. Le 


No 274 n'existant plus à cause du changement fait par la ville). Nos médecins sont à votre disposition tous les jours, 


heures du matin à 8 heures du soir (excepté les dimanches et fêtes religieuses), Vous serez. satisfaites des conseils 


AVIS: Soyez énergiques pour votre santé. Refusez les substitutions au cent, sait en bouteilles ow en boîtes de 


carton. 


de contrôle et le nom de notre Compagnie. 


cuivez-bles bien. 


Les Pilules Rouges nour les Femmes Püles et L'uibles sont dans des boîtes de bois, l’étiquette porte un No 
Les indications de notre médecin dans le circulaire sont précieuses, 
Chez tous les marchands ou par la poste sur réception du prix, 80 sous la boite. 


Compagnie Chimique Franco Améticaine, Limitée, 1570, rue St-Denis, Montréal . 


ta 


LIMITED: 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 24 m 


urovissionnement du monde. à 
opérations de cette grande organi- 
salion coopérative captivent linté- 
rét universel, - Les bureaux du Car- 
tel du blé canadien recoivent tous 
les jours des demandes de rensci- 
gnements de la part des gouverne. 


ments, des universités, des socié-, [f 


tés d'agriculture el de counérative. 
et d'autres institutions d'un très 
grand nombre de pays. Ces de- 
imandes arrivent-de PAngleterre, de 
Ja Suisse, de PAllemagne, de l'Aus- 
tralie, de Ix Tehéco-Slovaauie, de 
la Russie, de. tous les points des 
Etats-Unis et du Canada, à 


M. D, L, Smith, sérant de, ventesif 


du CGutel du blé canadien, actuel- 


lement en Europe pour E1 mise sur; 


le marché du blé canadien, ren- 
contre partout, selon Îles journaux 
britanniques, un intérêt publie in- 
tense autour de Poeuvre des Car- 
tels, Le Co-operative News, de 
Manchester. Angleterre, dans son 
numéro du 27 février, rapporte une 
entrevue de M Smith où celui-ci 
déclare que les fermiers de l'Ouest 
du Canada ont décidé d'opérer leur 
propfe salut financier dans un ef- 


fort de coopération par l'entremise 
du système de vente du Cartel, et 
que dans Son opinion le renouveau 
de courage et Pamélioration des 
conditions dans l'Ouest sont dûs au 
moins on partie aux bons offices 
du nouveau système de vente des 
fermiers. 


VELLES 


[l 


a par 


droit à lPAsocialion des Fermicers- 
Unis de POuest canadien de s'af- 
filier à d'autres organisations de 
fermiérs pour les fins susdites”, 

Deux aviseurs légaux sont à pré- 
parer tous les document, nécessai- 
res à lamalgamation, Les grandes 
lignes qu'ils devront suivre dans 
ec travail scront adoptées à une 
convention qui devra se tenir à: 
vant Je 31 juillet, Puis les deux or- 
ganisations auront chacune une 
convention séparée pour l'élude de 
‘Ja nouvelle constitution, et enfin 
une convention conjointe avant le 
15 novembre, Si: Pamalsamation 
franchit victoricusement toutes ces 
étapes, cle n'aura plus qu'à rece- 


voir Ja sanction légale. 
. Re — . 
. Que va-t-on faire de cet 
argent-? ° 


Saskatoon: —" Le juge P. E. Mac- 
kenzie,; président du bureau des 
gouverneurs de FÜuiversité de là 
Saskatchewan, a été élu président 
des commissaires de 1 Fondation 
des recherches agricole: de la Sas- 
katchewan, Las autres commissai- 
res sont le doven.W. 4 Rutherford 
et Phon. ©. M. Hamilton. Ils sont à 
rendre des mesurés pour placer 
es $284,200 recus du surplus de Ia 
Halle au blé du Canale , 


Les Etats-Unis augmentent 
leur tarif sur le beurre 


Washinglon, -— Le président Coo- 
lidge a décrété lundi une augmen- 
lation de douanes sui'le beurre, Le 
tarif a été élevé de $ sous à 12 sous 
la livre, Le président a profité de 
la Intitude que lui laisse la loi ta- 


Sir Vincent Meredith, parlant à 
une assemblée annuelle: de 1 Ban- 
que de Montréal, se montra très 
opthniste sur l'avenir du Canada, 
Considérant les immenses ressour- 
vées naturèlles qu'il possède cet les 
avantages sans nombre qu'il offre 
aux colons, il prédit que ce pays 
ne peut manquer de prospérer, Car 
ces avantages sont supérieurs à 
ceux qu'offrent:tous les autres pays, 
De plus, le Canada posséde des ri- 
chesses naturelles qui le placent au 
troisième rang sur la liste des na- 
tions; il possède Ja moitié des fo- 
réts de l’Empire Britannique; ses 
mines, à peine en opération, ont 
produit l'an dernier $228,440,000 de 
minerai; ses dépots de charbon ne 
sont surpassés que par Ceux d’une 
seule nation; ses pouvoirs d’eiur 
sont estimés à 18,000,000 de che- 
raux-vapeur ct les moyens de trans- 
port dont il jouit sont incompara- 
bles. . 

Quiconque possédant un capital 
assez restreint ct un peu d’éncrgie 
lrouvera immédiatement sur les 
terres fertiles, et encore à bon mar- 
ché, de l'Ouest Canadien, une sub- 
sistance enviable, et, dans quelques 
années une richesse quil pe trou- 
vera nulle part ailleurs. : Mais, ne 
Poublions pas, l'économie et Îe 
travail sculs assureront le succès. 
Joignez-y une immigration choisie 
et nous pourrons regarder l’ave- 
nir du Canada avec confiance, 


Grain de semence de qualilé 
‘ incomparable 


L'Association des producteurs de 
“rain de semence a envoyé 2,000 
minots de blé Marquis enregistré, 
ct unñe quantité Cale d'avoine Ban- 
ner enregistrée, à Buenos Aires, ré- 
publique Argentine, Cet envoi a 
rapporté $2,40 le minot pour le blé, 
et $f,00 pour l’avoine, f.o,b. New- 
York, Cette associdtion ‘vient aus- 
si de recevoir un contrat de fa Suè- 
de demandant une tonne de graine 
d'Alfalfa, et un autre de l'Australie 
demandant un char d'avoine de 
semence. 

Le urain coregistré de  lPOucst 
canadien à été épronvé récemment 
dans vingt-cinq pays différents et 
a été trouvé de qualité incompara- 
ble. Cette supériorité. est due aux 
méthodes de eulture, à la fertilité 
du sol et aux conditions climatéri- 
ques qui favorisent la production 
d’un grain vigoureux et substanticl, 


Ficelle d'engerbaue et culture du 
chanvre 


en een ae 


Une compagnie au capital auto- 
jrisée de 300,000 vient de se for- 


ne rime ae à de mue ent ee a nn eng mens 


{lun des facteurs essenticls de l'afr EERE 
Les 


me 


D NE ER 


EN CRE PRET 22) 


CAREME 


+ 


LES 
Maearoni 
Vermicelle 
Spaghetti 
565 INocdles 
EXKCELSIOR 


font des plats délicieux et À 
économiques, 


Les enfants les aiment, 


Livre contenant plus de 
SOreccttes différentes, en. 
voyé gratuit our demande 


rifaire pour protéger les produits 
américains contre la compétition 
danoise, ‘ 


amender la Idi électorale, JL fait 
disparaitre les talons sur les bul- 
lctins de vote et il enlève la néces- 
sité pour les candidats de faire 
le rapport de ‘leurs dépénges d'é- 
lection. De plus il permet l'ou- 
verture de bureaux de Votation a- 
ant le jour de votation dans les 
cndroils où il n'existe pas encore 
d'organisation électorale, 
+ 


L2 

Simplés notes 
Le {3 mars, le bureau des com- 
missuires du grain émeltait le dé- 
cret suivant: “Aucun élévateur pu- 
blic ou privé ne sechcra des grains 
‘tough” autres que le blé pour le 
compte du public, à moins que, de! 
l'avis des inspecteurs du bureau, éc' 
grain ne soit jugé en danger de 
pourrir, 
LE, WHEAT GROWERS JOURNAL 
de Kansas City. annonce Parrivéc 
chez eux de @., Burnell, président; 


. 
e 


“ 


donner une série de conférences 
sur les coopératives, “C’est Ie temps 
pour les fermiers, ajoute-til, d'ap- 
prendre de source autorisée lime 
mense succés auquel on cest arrivé 
dans un pays voisin. 

- Parlant des cartels du Canada. 
le Co:soperative News. (Manchester, 
Angleterre), écrivait l'autre jour : 
QT systéme de ventecest un svs- 
chète pas Île grain, niais n'est que 
lagent du fermier, vendant son 
grain au fur et à inesure de là de- 
mande, et évitant d'inonder le mar- 
ché, Depuis le commencement de 
la récolte de 1925, ces Cartels ont 
disposé de trois wagons de grain 
par minute, pendant dix heures 
chaque jour et sept jour par semai-: 
ne, 


. du Cartel du Manitoba, qui doit 1 


Le mouvement agricole 
“et industriel 


mer au Manitoba pour Ia fabrica- 
tion de la ficelle ct autres articles: 
provenant de lindustrie du chan-! 
vre, On installe en.ce moment les 
machines nécessaires dans une 
manufacture qu’on a louée au Por- 
tage-la-Prairie. Depuis cinq ans, | 
on a commencé à cultiver le chan- 
vre dans cette région, et les expé- 
riences ont prouvé que la fibre de 
chanvre qu'on retire est de bonne 
qualité. om , 

Plusieurs hommes d'affaires de 
Winnipeg s'intéressent à cette in- 
dustric, Cette année on enverra 
un agronome dans les campagnes 
pour apprendre aux cultivateurs la 
manière de cultiver le chanvre et 1a 
compagnie achètera tout ce qu’ils 
pourront produire, 


“83 compagnies d'huile 


Vingt-quatre compagnies d'huile 
avant leur'siège d’affaires à Ed- 
monton, Alta, viennent d’être in- 
corporés avec une capital de 88, 
000,000. Le nombre des compa- 


Récolle du miel 


snies d'huile incorporées dans cet- 
te province est de 83. 

Le Département de l'Agriculture 
cstime que 20,006.0006 de livres de 
miel ont été produites: au Canada 
cette année. ‘ 

(De “Canada week by weck”)} 

MANITOBA 


L'industrie laitière. au Manitoba 
La production du beurre de bour- 
030,508 livres sur 1924: de même, 


—— #5: 
L'insdustrie laitière dans 
l'Ouest 


— 


a fait des progès marqués en 1925, 
rerie s'est chiffrée par 13,663,312 li- 
vres soit une augmentation de 1. 
la quantité de gras de beurre ve- 
nant du sud du Manitoba et expé- 
diée aux Etats-Unis, serait, d'aprés 
une évaluation modérée, ‘de un mil. 
lion de livres pour les douze mois, 
TS SLI 
L'année dernière, la fabrication 
totale du fromage s’est chiffrée par 


363,407 livres. soit une augmenta- 
tion de 264,774 livres sur l’année 


précédente, Cette augmentation 
dans la production du fromage 


s'explique par le plus grand nom- 
bre de vaches qui fournissent dn 
lait aux fabriques, et par les meil- 
leurs soins donnés à ces vaches, 

Trois cent -quinze wagons de 
beurre de beurrerlie ont été ekpé- 
diés du Manitoba l’année dernière, 


6: 
Québec amende sa loi électo- 
. rale AVOCAT 
Québec. — M, Taschereau a fail 


L 


ème de non-profit, Le cartel n'a-il 


CARTES PROFESSIONNELLES 
| ET CARTES D'AFFAIRE 


Î 


Messe Jaw 


867 Pâtisse Hammond 
Casier Postal Tél. 3319 


Docteur J B. TRUDELLE 


DIPLOME EN CHIRURGIE DE 
L'INSTITUT CLAMART DE 
- PARIS. S 


l'Ancien élève de l'Hôpital Neker 
et Broca, Paris, PÔ 
Ex-interne en Chirurgie à l j 
tel-Dieu de Québec, 1942-1814. 
Ex-Assistant à la Clinique Chi || 
rurgicale de l'Université Laval. 
Chirurgien de l'Hôpital Général 
No. G pendant la Guerre, 

| 1915-1919. 
É| Eex-Chirurgien Spécialiste pour 
Maladies de in femme, Hôtel- 
Dieu, Université Laval 
\|Chirurgien décoré .par le Gou 
vernement Français pendant 

la guerre, 
Téléphone 3767 


STRESS 


LE 


ERNEST COLPFRON 


Laflèche, Sask. 


ST LA de ARE ARR TRUE Le 


Xi L GUAŸ 


Constructions par confrat 
(ENTREPRENEUR) 
du Collège Mathien 


GRAVELBOURG, - - - SASK | 


1m 


ERÉNR ES RATENSETET 


ACT AT Are 


Pour Îe meilleur 
CHARBON CU BOIS 
appelez 


3002 . 


The Northern Cartage Co. 


arrêtées de façon perme. 
suntepariecreméde 
Trench contre Epilepsie 
et Crises. Simple traite- 
ment à domicile, Plus de 
. années desuceds Fes 
millicrs de témoignages de toutes les parties du mon. 
de, Faites venir A brocliurr gratuite donnant détails 

complets. Ecrives tout de suite 
TRENCITS REM£EDIES LIMITEPD 

. 1177 SU James Chambers 
79 rue Adelaide Est Toronto, Can, 
[Dévoupez ceri] 
êi L 


CANADIENS 
EN FEUILLE 


Dépôt Central 
Reçu UNE TONXE de tabac en 
feuille, vieux de deux ans. N'a- 
vons jamais reçu auparavant 
un tabac d'aussi bonne qualité, 
Un essai vous convaincra. 


- Satisfactionabsolument assurée 
Prix courants, F, 0. 
St-Boniface, 


par lb, 


par 25 1h, 


Grand Rouge A0clb ,35c lb 
Grand Havane .40c1b ..35c lb 
Petit Rouge A0cib .35c 1b 
* Feuille Etendue .43clb .40e1b 
Quesnel Pur  .70c1b .65c lb 
Burley, No. t A0clb .35c 1b 


Lavoie & Compagnie 


Marchands en gros. 
ST-BONIFACE, MANITOBA. 
Epédions partout, 


soit un total de 126,000 caisses de || 


cinquante-six livres, donnant  7,- 
056,000 livres évaluées à $2,416,680, 
La plus grande partie de ce beur- 
re à été expédiée dircetement au 
marché anglais, pendant les mois 
de fortè production.en été et lors- 


que le. beurre Gtait frais et dans le 1 


meilleur état, Lé beurre du Mani- 
toba a donné entière satisfaction 
sut le marché britannique.  Cin- 
quante beurreries et treize fromage. 
ries ont fonctionné ‘pendant lan- 
née, 


SASKATCHEWAN 
D'après la lettre-nouvelles de la 


division de lindustrie laitiére du 
Ministère de l'agriculture de Régi- 


na, datée du 18 janvier 1926, la 
production totale du beurre de 


beurrerie a été de 15.946.233 livres 
en 1925, contre 13,583,902 livres 
en 1924, soit une augmentation de 


417.3 pour cent, 


ALBERTA 


Le Dr C Marker, commissaire de 
l'industrie laitière du ministère de 
l'agriculture à Edmonton, «a fourni 
l'état suivant de la production lai- 
tière pour l'Alberta : 

B 1995 

. Beurre de beurrerie, 99 beurre- 
ries, 19.500,000 livres, d'une valent 
de $%6,873,600: fromage de froma- 
gcries, 14 fromageries, 1,375,000 
Hivres, d une gaieur de $278,400 
Auîres produits laitiers d’une 
leur de $15,850,000, qui fa 
total de 523,002,000 

B le D 1924 
, beurre de beurrerie, : 89 beurre- 
ries, 22,339,857 livres, d’une  va- 


L] 
n e Va- 
Ce qui fait un 


leur de $7,059,630: fromage: 
e 57,059,630: age de fro- 
iageries, 1,714,790 livres, d'une 


valéur de $278,478; autres preduits 


laitiers d'une valeur S15,89; 
aitiers { de  $15,893.- 
275. Ce qui tit 


D4LDSE ' fait an total de 523. 


Le CEE Dr RG I EST TR ES === 
fesse = 


QT 


AMMBUDLES. 


Assurances Confederat 
Choix do terrcs'en 


fot 


MONTMARTRE, 


laser 


LS 


Fondé en 1891 
Tannerie: 1764 rue [ 


Deoust, Lalande & Cie 


MANUPACTURIERS DB 
CHAUSSURES 


Tannears ct Corropeutg 


Bureau él Fabrique 


45 à 49 Square Victoria 
MONTREAL, 


Couronnes 

en perles 

EX-VOTO ET 
PIERRES 

_ D'AUTEL, 

351 rue Dubue 

Norwood, P. O. Eh. N. 1778 

ST-BONITACIE, MAN. 

Maison fondée en 1914 


que | 


RS 


PLOMBIER, DXPENT EN 
CHAUFTAGE 


: ni 
Nous som 


masses ee ei 


obvrago ‘ 


111, 14ëmic: ÉUÉ .OULE, 


Téléphone 2201 :- 


metre mn 
SSEÉ RARE SUN TA TERRA CURE T 


JOHN DAISLEY 


Réparations faites promptement, 


jommes licuroux dè don-l 
ner estimés pour ouvrages noufal! 


meillour matéricl, te melllenr 


Pritice-Albsrt; 


| PRINCE-ALBERT 


Print 


LUZ 


RSEDPRER RE, 


adressez-vous à 
HENRI MELIS 
48, WMème PUR QUEST 

Téléphone 2821‘. 
MAISON BELGE 


Il'TRAVAIL SOICNE, LAVAGE Al 
SEC | 


Prig Modérés 


D 1 #4 
a ss 


7 FOUR VOS ÉRAVAUX D8 | 
NETTOYAGE et de TEINTURE || 


£ 
ï Ÿ 


ju 
Go, Limites 


Faites poser. des fonûtres à 
votre verandah, nous ferons 
ce travail pour vous, -: , 

Ameublement d'Eflise, de 
magasin et de bureau, - 
. Nous refaisons Îcs plan. 
chers et (out csptecs do tra 
vaux do menuisorio on d'été 
nisterie 

…_ Téléphoncs ..  ‘. 
Jour, 3275 "Nuit, 2112 
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The Prince Alert M 


ÉESSR RESTE PNR EME TERRE 


|" 


LE LOTERIE 


ÿ 34 n Deliaf 
Norte Asthme Relief Go, 
Médicament merveilleux 
pour la guérison des Flames, 
bronchite, catarrhe, consomt- 
tion, manque de : soufflc et 
douleurs entre les épaules 


60 cous ja boîto par le poste. 
S'adresser à 
Madomo Æ, NORTI, 
boîte 452, Indion Iead, Saële 
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pour voiro vio 
de temp, 


Ne- contient pes , ü 
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SASKATOON, 
Pris, SGE0—Éc on : 


in Sù GA. LEA | 
1 Fvangile 


CH, K, — Diverses leçons de Notre- 
Seigneur à ses Apoîres, 


1. — L'iumitité, 


(SMt RUE, 13 Se M, IX, 82.95 
SL, ER 46-47) 


Quand les Disciples furent réu- 
nis à la maison, Jésus leur deman- 
da: 

“De quoi vous cnireieniez-vous 
en chemin?” . 

ls se turent, car, durant le voya- 
ge. ils avaient dispuié cnire eux sur 
celui qui serait le plus grand (1). 
Mais, sentant bien que Jésus voyait 
ces pensées dans Île fond de teurs 
coeurs, ils S'enharirent, et s'étant 
approchés, äls lui demandèrent : 

“Afaitre, auel est, selon vous, le 
plus: grand dans Îe rovaume des 
cieux?” , 

Jésus s'assit, appela auprés de 
Jui Jes Douze et leur, dit: 

-#$i quelqu'un veut ètre le pre- 
mier, il sera le derñier de tous, ct 
le serviteur .de tous!" ": 
NOTES Lo 

@) Imbus de Pesprit judaïque, 
les Apôtres. s'imaginaient que Île 
Sauveur allait rétablir le Royaume 
d'Israël, et déjà is se dispntaient 
Jes premières places auprès de son 
trone, Cette follé ambition ne fait 
que grandir à mesure que la Pas- 


sion approche. 
Réponses aux Questions 


Ya-til sur la danse et surtout 
sur les danses modernes une doc- 
frine catholique que lon peut appe- 
ler générale chez les théologiens et 
chez les évêques, et cette doctrine 
æt-clle un sens prohibitif ?— 


a doctrine générale de l'église 
sur fa danse, est qu'en soi la danse 
n'est pas défendue. 


0 
el 


fl 
l 


Mais il v a des! quelques mois, 


péché ct celles-là sont certainement 
défendues, La plupart des danses 
modernes rentrent dans cette caté- 
forie. Surtout les danses qne l'on 
appelle publiques, et où se rassént- 
bent toutes sortes de: personnes de 
toute classe. I suffit de rappeler 
l'interdiction dont elles furent frap- 
pées pur Son Eminence, le feu Car- 
‘inal Bégin, interdiction qui fut réi- 
térée par Mer P. E. Roy. sur son 
lit de mort), Une mère de famille 
qui respecte ses enfants et qui a 
cocur dé préserver l'innocence de 
ses filles ne Îeur permettra jamais 
d'assister à une de ces danses, 

[ne suffit pas pour s'exenser de 
dire que la jeune fille est allée à Je 
danse avec sa Soeur où mème son 
frère. Sa socur est occupée à dar- 
ser et son frère aussi: puis ce mal 
vient du coeur et des sens, quand 
il ne vient pas d'une désohéissance 
formelle ‘aux commandements de 
Dicu ou de l'autorité ecclésiastique, 
Du reste, une femme qui a un pet 
l'expérience du monde et de 
dangers n’assistera pas à une de 


LES NOUVELLES 
 CHEZ NOUS ET 


Mort de S. G. Mgr John For-, 


bes, condjuteur du vicaire 
apostolique de Ouganda 


Joliette, = Un cäblogramme recu 
à laimaison des Pères Blancs de 
Québec et transmis à Sa Grandeur 
Mgr Guillaume Forbes, évèque de 
Joliette, annonçait la mort de Sa 
Grandeur Mgr John Forbes, évèque 
de Vaga, Afrique équatoriale, et co- 
adjuteur du Vicaire apostolique de 
POuganda, 

Mar Forbes est décédé à Biülère, 
près de Pau, en France, dans un 
sanatorium où il s'était retiré il y a 
Depuis plusicurs 


danses qui sont une oceision deannées le prélat souffrait de ce mal 
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Prix : 


UN PAMPHALET ! 
(illustré) 

DU CANADIEN FRANCAIS 

dans la langue des “Knights of Columbus” 

| TEXTS and FACES” 

Gratis sur demande. 

S'adresser à 


Dr JOSEPH BOULANGER 
Edmonton — Alberta — Canada 


: 
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E 


raisonnable, 
“abine. 


La Savoie... 21 Avril, 2 Juin 


Roussillon ter Av., 11 Mai 
Chicago 


348 Main St. : 


ou Agents locaux 


= 


RENDRI EN EUROPE AVEC 
TOUT LE CONFORT UT LE LUXE 
VOULUS 


D'un quai couvert. à Now-Yoële, à un quai couvert nu 
Eavre. Le train pour Paris atrendant au qual, En air 
jours en Angleterre. Confort sans rival, 
cuisine française. 

3 avril, 24 avril, 15 mai 
16 avril, 29 avril, 22 mai 
Traversées faitesàloisir, paquebots grands 
confortables, d'une seule classe. 
Prix minimum de $140 


lFRANCAISE 
; ke, Fa ‘À. SR Sk QUE 
LE ERA HeviNiers 


New-York—Havre—Paris 
De Grasse. 22"Mars, 18 Avril 
Suffren...3t Mars, 26 Mai 


New-York—Vigo—Bordeaux 
La Bord'nais. 20 Av, 27 Mai, 


ee 


€ Be PARIS 


re em | Ë 1# 


Prix 


8 Juillet 
Winnipeg, Man, 


FE SRE ET OPA M DR PART ME, 


parus 
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Bois de construction 


| BOÎTE 75 


Ge emmmrmaams 


| MARCHANDS DE BOIS EN GROS 
Boïs de construction et poteaux 
SPÉCIALITÉ | 
assorti pour fermiers, au char 
seulement. 


NELSON, C. À 


SR = — 
du (=) Au: 
ÊP 6 Gonsonmeteur 


Producteur 


DES LACS DU NORD 


danses publiques sans en revenir à ALT PIS ER ÉTEPCECE 


vec la ferme résolution de ne plus 


+ LE PATRIOTE DE L'OUEST. Mercredi, 24 mars 1996 


CPÉPIPEP 


a A ee dm dre 


ORNE AE RE 
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x pourner ei surtout de ne plus ss) < . a . — N Los se 
À NE AI des ta » PETIT BOTTIN D ONDE PROFESSIONNEL S 
ous Eu mage et PRIT BOTTIN OÙ MONDE PROFESSIONNE 4 
. Est-ce que l'en peut manger, de: +" | . TE d ES 
la viande le soie un jour de carêime | LE . + à 
pour compléter les huit onces?— eu . N . PT . LE 
Non Ceux qui jeinent ne peur | 24 On trouve ses bons conseils à la bonne enseigne - - - vérité de La Palisse ‘a 
bent manger de la viande qu'une El : ec 
Seule fois par jour, aux jours per. | HI PANNOILNaNNa n 
mis, EPP ETES ES LP PPT SE LE SP EP SOIR EN EP LR ES GA SE CE GE QE GE SEP GE DE GE DE SE SNS SE D DRE 
Est-ce que lon peut dndifférem- 
ment changer repas midi : . e . 
matin où QU por CU MIE AU A oont ‘Avocat et Notaire Médecin 


Oui, 


Que veulent dire les paroles de 
N. S. sur ja croix quand il à dit: 
Père, nourquoi m'avez-vous aban- 
donné? . 


Elles signifient que dans sa pas- 
sion, l'humanité de N. S. éprouva 


ses [toutes les angloisses qui accompa- 
ces " gnent. l'abandon réel, 


AILLEURS 


qui devait Pemporter, H était âgé 
de 62 ans, 2 mois et 4 jours: On 
se souvient que Sa Grandeur Mgr 
John Forbes vint au Canada, la 
dernière fois, il + à trois ans, dans 
l'intérêt des missions qu'il diri- 
geait en Afrique. 

Né à l'ile Perrot, comté de Vau- 
dreuil, le 10 janvier 1864, de Jean 
Forbes, cultivateurs, et d'Octavie 
Léger, il fit ses études au séminai- 
re de Montréal, puis entra chez les 
Pères Blanes, à Alger, en ‘Afrique, 
en 1886. Il prononea ses voeux à 
Carthage, en Tunisie, le 25 scptem- 
bre 1888 et_fut ordonné prètre à 
Carthage par Mgr Jourdan de la 
Passardière, le 6 octobre 1888, 
fut profesieur au netit séminaire 
grec-melchite de Jérusalem, en Ju- 
dée, de 1888 à 1893; directeur du 
noviciat et en même temps profes- 
seur d'arabe à Alger, de 1893 
1900; fondateur du postulat de 
Québec de 1900 à 1901. FE était le 
fondateur des Missions d'Afrique, 
bulletin mensuel publié à Québec, 
Mgr Forbes fut sacré évêque le 19 
mai 1918. 

AS. G. Mgr l’évêque de. Joliette et 
à sa famille en deuil, “Le Patriote" 
offre l'expression de sa vive sym- 
pathie, 


pas 


+: 


L'évêque de Volieyridla 


LR 


ADRIEN DOIRON, B. 


Avocat, Procureur et Notaire 


VONDA 


AÂvascat et Notaire 


HENRI COUTU, B. A. 


Avocat et Notaire 


GRAVELROURG 


Architecte 


Frederick J. O’Leary, B. 


(Université McGill) 
ARCHITECTE LICENCIE 


211, Wildun Lodge, REGINA. 
John P. O'Leary, Surinteudin 
. Consiructions. 


Et Mgr l'Archevèque fit un grand 
effort pour signer de sa main ec 
testument spirituel, qui porte en 
lettres distinctes bien que très fai- 
ble la signature”, PE. Roy, arche 
véque de Québre, 7 février, 1926: 


TN 


me mm meme 
ù 


ere mme 


Mexico, -— fe département de 
Pintérieur annonce qu'au D mars, 
502 ministres religieux étrangers &- 
vaient déji été expulsés du Mexi- 
que, La plupart étaient prètres, 
catholiques. Lu à 

Les officiers d’immigralion me- 
xicains ont vecu ordre de ne lais- 


Falleyfielc é — NS, G J ne , nicte 
Ron fie QE qe ET ser entrer au Days aucun ministre 
field, vient.de célébrer le troisie-| 7igieux de quelque dénomination 

, . DEL . - A h Le . À . 
me anniversaire’ de son élection 4] MC ce soit ur 
Pépiscopat, Nous fui offrons | , 
Fhommage respectueux de nosiLes Etats-Unis se décideront- 
VOUUX, CE 
“: ils à parler ? 


Le clergé indigène n'est pas 


inférieur au clergé blanc, | 


déclare S. S. Pie XI 


Mexico. .— L'ambassareur Shet- 
Gield, qui-représente les Etats-Unis 
à Mexico, prévient charitablement 
lc gouvernement mexicain qu'il ne 


. . [doit pas songer à appliquer aux 
Rome, — Le Souverain Pontife | membres du clergé bénéficiant d:: 


Pie XT, glorieusement régnant, vient | la nationalité yankee le régime d’n- 


de publier une nouvelle Encvclique | dieuse 


persécution  anticléricale 


qu'il a adressée à tous les évèques | qu’il a inauguré, 


du monde entier. Cette encyclique 
déclare qu'il doit v avoir égalité 
entée le clergé indigène et le clergé 
blanc, | 

Le Saint-Pére fait un appel en fa- 


veur des Missions et dit qu’on ne|de Jésus, qui groupe, 
doit rien épargner pour encourager | Unis, plus, de deux 


les jeunes gens qui ont l'intention 


et À 


La nuit du Saint-Nom 


Chicago, — La Société du S, Nom 

aux, Etats. 
millions de 
membres, a décidé d'organiser, au 


de devenir missiongaires, Le Pape | cours du Congrès Eucharistique de 


déclare que le clergé indigène ne! Ghicago, une nuit spéciale, sous 
doit pas être considéré comime é-| l'appellation de “Nuit du Saint 
tant inférieur au clergé blanc, : Et} Nom” (celle du 22 au 23 juin) 
Sa Sainteté ajoute que l'on. ne doit | qu’elle consacrera à glorifior Îe 


pas craindre/de confier aux mem-i 


bres du clergè indigène les mêmes 
pouvoirs, offices et dignités qu'aux 


membres du clergé blanc; dans tou: : 


tes les missions où les missionnai- 
res blancs sont en 
sant. 

CE 


Le Cardinel Dubois à Chicogo 


s 


nombre suffi-|. 


En marge de la persécution 


Les fideles Canadiens franeais de 
la paroisse Ste-Claire de Windsor 


Chicago. — Le cardinal Dubois, | essaient en vain, depuis la fondu- 


archevéque de Paris, sera à la tête tion de leur 
oc Pr 


d'une délégation de prélats ct, 
laïques distingués de France 


s 
« 


paroisse, d'obtenir que! 


instruction religieuse leur soit 


congrès eucharistique international | donnée dans Fleur Jangue maternel- 


qui aura licu dans c 
au 24 juin. 

Le général de 
aussi. 


Castelnau viendra 


On croit que le maréchal. Foch, 


ette ville du 2D|le. Le fait est assez étrange étant 


donné que le curé de cette parois- 
se parle le français ct qu'il à dé- 
claré luismème devant témoins, être 


généralissime des ‘ armées alliées | BEL à précher en francais, “Toul 
pendant la Grande Guerre, accen- dépend de l'évêque” at-il djt à ses 


tera aussi linvitation qu’on lui a 
envoxée, et qu'il assistera au con- 
grëss ‘ 
Las 

"À ; 


Les dernières préeccupations 
d’un homme de Dieu 


Testament spirituel de Mgr Roy 


Mgr Roy, qui voyait approcher la 


paroissiens -de langue frañcçaise, 
Alors les paroissiens se sont à- 

dressés à qui de droit, tout franche. 

ment, de la manière suivante: 


Sainte-Claire de Windsor, 
28 septembre 1925 
A Monseisneur Fallon, 
évéque de London 
Monseigneur, 
Au: commencement de juin er 


0 


ann mm 


Ils attendent encore 


.Notre poisson est garanti frais et de prises récentes, I cest 
golé à la sortie de l’eau et immédiatement mis en hoîtes pour le- 
brotéger des vents qui le déssécheraient ct lui feraient perdre son 
Goût délicieux. Vous ne ferez pas d'erreur en nous confiant vo- 
tre commande pour votre provision de la saison. Notre maison 
déjà ancienne est digne de votre confiance., Nous désirons ste 
lisfaire nos clients de façon à nous assurer leurs futures com- 
inandes. ee | FU. 

. NOTRE SPRCIALITE pour cet hiver'est d'offrir à nos clients 
100 livres de Poisson blanc soigneusement nettoyé pour 311.00 et 
50 livres pour 65.75. 

Poissen blane nettoyé, la livre... 814 sous 
Gros dorés ronds (Yellow like), la livee.….i2 sous 
Brochet nettoyé ot sans tête, la livre... 6 sous 
Mulets ronds, la bivre....... . .« 
Truite saumanée nettoyée, ln livre.....Îl5 sous 
. : Nous expédions en boites. de 100 ou 50 livres suivant vos. 
instructions. .Si.vous désirez que Pexpédition soit faite en boîte 
de 50 livres, vous aurez soin d'ajouter un supplément d'un demi 
Sou war livre aux prin précifés, ° , 
-_ Nous n’espédions que ce qui est mangeable, afin d'économiser 
Gur les frais. d'expédition, | . 
.  Paiteg remise avec votre commande. S'il n'y a pas d'agent 
à voire gare de chemin de fer mettez assez d'argent en p EH pour 
Dayer le frañsnort, 


mort, a voulu dès le 7 février der-[ nier, on est allé porter à notre cu- 
nier donner à ses: collabarateurs, | ré, M, l’abhé Doe, une requéte si- 
les membres du clergé, quelques! snée par deux cent-vingt  parois- 
conseils qu’il a inscrits dans son siens lui demandant de nous don- 
testament spirituel. Le pastéur eut | ner des sermons en français à une 


beaucoup de difficultés à écrire ses | messe chaque dimanche, 


dernières phrases, 

Voici la partie que Mar Roy écri- 
sait de sa main: “Mes bien chers 
collaborateurs, de mon lit de mort, 


voici ‘les conseils que Dieu m'inspi- | cidé 
re de vous laisser en guise de tes-| vous. 


fament, et que je voudrais écrire 


avec les dernières gouttes de mon te 


sang.” : 

À ce moment, Pauguste malade 
était trop faible pour continuer à 
écrire et il dicta les mots suivants 
à la garde-malade: “io, un-zèle ar. 
dent pour toutes les acuvres de la 
propagation de la foi, spécialement 
pour celles de notre société des 
rhissions étrangères «et de noire sé- 


Hminaire St-Franeois-Xavicor,” 


2—Un dévouement inlasable et 


I nous à répondu que cela dé- 
pendait de vous et qu'il vous sou- 
mettrait uotre demande,  N'avant 
recu augune réponse on s'est dé- 
de s'adresser directement à 


FEpérant une réponse satisfaisan- 
par Île retour du courrier, nous 
sommes, Vos tout dévoués. 

". Etc... 
. Le G octobre suivant, les parais- 
siens recevaient cette sympathique 
réponse: 


# 


Bishop's House, 
London, Ontario 
October Gth 1925 
Dear Sir, | 

Lam in veccipt of vour letter of 
the 28th ultimo. Just previous to 
mY dleparture for my visit to the 
Holv See the Reverend Father Docl 


EU men 


A. J. 3. MaciS 


. rl 
SASK PRINCE-ALBERT 


npénaneme am 


Dentiste 


AVOCAT, 


Mitchell Block, Charubre 0, 


CHS. C. CLERMONT 


AÂC, LL, B. 
NOTAIRE 


R 


. 2h82 


SASK. 


DR. LAURENT ROY 


Des Hôpitaux de Paris, France, 
Chivurgie et maladies de la femme. 


Burean, 213 MeCallum Hit, 
ésidence, 44101 Avenue Victoria 
RECGINA, SASK, 


Médecin-Chirurgien 


Des 
Lou 


Docteur en chirurgie dentaire, Liceneit 
en art dentaire pour le Pominion. 


‘Service des 


Appareil de radiographie, ete, 
207 Bâtisse Hanmond 


plus modernes, L 


Médecin-Chirurgien 


MOOSE JAW ns SASK. 
Avocat et Notaire 
Sc. ! E. “A. ST. JAMES, B.A. Ex. 
AVOCAT ET NOTAIRE, des 
Ÿ Régina, Saskatchewan, Ch 
SASK, " 
it des Le seul burent d'Avocat de langue 


françaice à Régina. 


Christ-Roi en Son sacrement d'a- 
mour, La réunion, qui promet d'é. 
tre vülossale, sera tenue au stadium 
de Lake Front, SE, Je Cardinal 
Muudelein et d'autres pérsonnages 
de réputation mondiale 4 porteront 
la parole, 


: 
Avertissement du secrétaire 
. général du Congrès 


“Personne n'est autorisé à solli- 
citer des aumônes, à vendre des 
programmes, des souvenirs ou des 
billets, pour le Congrès Eueharisti. 
que de Chicago, Seumblable solli- 
citation doit ètre considérée com- 
me frauduleuse.” Telle est l'a- 
verlissement donné par Mgr ©, 
Quille, secrétaire général du Con. 
RANCE 


an tn 1 
François Veuillot au congrès 
de Chicago 
Nous apprenons d'excellente 


source que M, Francois Vouillot re- 
présentera spécialement au congrès 
cucharistique international de Chi. 
ago nos confrères catholiques de 
France 


TE 


» 
Un livre d’or 

Reims, -— Les habitants des ré- 
gions dévastées désireux d'offrir an 
cardinal Lueon, archevèque de 
Reims, un témoignage de leur ad- 
miration pour sa noble conduit: 
durant la guerre, ont décidé de 
cénstituer un livre d'or qui renfer: 
méra les signatures de ses arinira- 
tehrs, 

Le premier feuillet contient déjà 
celles des maréchaux de France, 


, 
\ 


visiting the parishes and adrinis. 


teriug the Sacrament of Confirm-|\ 


ation. Just as soon as Pesu do so 
FE shaff take up this subjeet with 
Reverend Father Doe and will com 
munieale Lo vou through him y 
decision, 

With all good wishes, ete... 

Le Lü décembre 1925, Les parois- 
siens de Ste-Ciuire n'ayant pas en- 
core reen la décision ni directe- 
ment ni “through Reverend. Father 
Doc" écrivaient de nouvéau à Mon- 
seignous: 


10 décembre 1995 
Monseigneur, 

"On a reçu votre réponse en date 
du 6 septembre, 

Comme il ne prend qu'un mo 
ment à dire oui où hon, on ne peut 
s'expliquer votre retard à nous ré- 
pondre, 


Notre curé nous a toujours laissé: 


cutendre qu'il serait disposé à nous! 
donner des instructions en notre 
langue maternelle, et alors il n’en 
dépend que de vous, 

Vous avez donné jei à Windsor 
à deux nations complétement c€-! 
trangères au Canada, les Syriens et: 
les Polonais, des urétres de leur 
langue et de leur pays. 

C'est beaucoup plus que nous de- 
mandous, On serait trés satisfait 
du français de natre curé actuel... 

Trois mois se sont écoulés et les 
paroissiens de Ste-Claire de Wind- 
sor n'ont pas encore reeu de ré- 
ponse, ni de oui ni de non, Ft le 
francais pe se parle pas à l'église, 

La demande de ces paraissiens 
est naturelle et juste. Elle n’est 
que l'expression d'un droit tou- 
jours reconnu par lEglise, Elle 
ne devrait pas déranger ni inquié- 
ter personne. Gar, enfin, | 
gences de Yanostolat ef le bien des 
iuñes imposent des limites à l'es- 
prit de domination et d’assimila- 
tion, 

Aussi, espérous-nouûs quand mè- 


me que les paroissiens de Ste-Clai-{Îl 


mme 


| 


3 


| 


les exi-{il 


La Sainte Semaine 

La fin de ee mois nous verra en 
trés dans La grande semaine de da 
passion de Notre-Seinneur Jésus 
Christ. 

Cest pour nous, chrétiens, un 
temps de stlul et de salutaires ré 
flexions, 

Profitons done de ces dernicres 
heures du carème pour raffermir 
nos résolutions, raviver notre loi, 
et préparer nos nes à dr comm 
nion de Pâques. 

Demandons, eu ces jours de gra- 
ee, tout ce dout nous avons be- 
soin, pour persévérer dans Fainmour 
de Dieu, Prions avee plus de con- 
Hance que jamais, mais prions avec 
une intention très nette. LE est} 
nécessaire de bien savoir co que i 
nous voulons obienir, Dieu, qui vst 
Clarté, aime otv'on Jui parle avec 
clarté, Puis, meltons-y le meilleur 
de notre âme, Prions en joie, 


Ve 
CSST) CR 


Un séminaire ruthène 


_— DNS 


Philadelphie, - Le séminaire 
pour la formation de prôtres ru. 


L'Art magniliquement réalisé 
pensée plus que ne le pourrait 
est réelle ct Jorsqu'it s'applique 
devient une grande puissance pot 


AUTELS, TABLES 
Seagholn Higalico. 


de COMM 


FONTS BAPTISMAUX en Ma 
CRECHES DE NOEL, 
Gautalogue photographie 


où € 


415 RUE DROLET 
CHICAGO — NEW YORK 


L'on peut l'obtenie dans Les produits suivants de nos studios: 


STATUES en Marbre, Or-bronse, Picrre Bigalico, 
STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Grou 
VERRIERES eu verre antique où opulin, 
ABAT VOIX, ajustement breveté Duprato, 


Compagnie Statuaire Daprato 
Eimmilée 
Institut Pontifical d'Art Chrétien 


— PIHSPTRASANTA, FTALIE, 


fôpitaux de Paris et de New York. 
17 Ave, Jasper,  'Féléphone 2009, 


Dr. J. BOULANGER 
MÉDECIN CHIRURGIEN 
ivencié pour tout Le Canada par 


“Fhe Medical Council of Canada,” 


Traitements par le Ridium. 
Laboratoire de RayonseX, 
EDMONTON, Alta 


mem 


er 


J.-P. DESROSIERS. 


luterne de l'Hôpital ND, Montréal, 
hôpitaux de New York et Chicago, 
irurgie et maladies de la femme. 


Burenu201, Edifice C. PR. 


Résidence, #18, Spadina Crescent ÆE. 


SASRATOON, Sask, 


Due Daues ne eee sonate amenant 42 
AR RS ER ET 


thètes ouvert lan dernier à Phila- 
delphie, à li domande du Saint Sie- 
ge, par Mur €, Bohachevsks, va étre 
considérablement agrandi, Des 
travaux de 5250,000 v seront exè- 
cutés, 

On regarde vetle décision comme 
un pas considérable dans la réu- 
nion dei Eathènes ou rite latin, 
réunion désirée par Je Pape, Plus 
de 40 évéques américains ont ape 
prouvé Br Société fondée dans ce 
but, 
# 


PL CE 


Pour le deuxième centenaire 
_ de St-Louis de Conzague 


Hotne, Pa 84 décembre pro- 
chain marquera le deuscentième 
anniversaire de li canonisation de 
St-Louis de Gonzague par Je Pape 
Benoit XIE À cette oveasion, on 
organise en 6e moment à Rome un 
vaste progranune auquel prendra 
part da jounesse de toutes les na 
lions, 


subjaguert ct enthousisismern fa 
toute autre chose, SA puissance 
à des avaux ceclésiastiques, 
im Je hien, 
UNION, CHAIRES 


en Marbre, 


pes en Relief), 


bre ct Rigalico, 


t 


lessins soumis sur demande, 


MONTREAL, P. 


TANNERIE DE DEILMAS 


ENREGISTRES 


LA MAISON AVEC SERVICE P 
Quartiers généraux 

TANNEUR ET MANU 

Guir de harnais, tnuné à lhui 
licoux et guides, lacets supérieur 


de selles et chaussures, 
Echantillons envoyés gratuitement sur demande. 
Wu. O. NORMANDIN, Propriétaire. 


Le COURS CLASSIQUE co 


Arts de l'Université d'Ottawa, et prépare les jeunes gens à toutes 
les carrières, au sacerdoce, au droit, à la médecine, etc. 
Le COURS COMMERCIAL forme les élèves pour le comrmerceo 


et l'industrie. Le Collère Mothi 
d'émettre des diplômes de cours 


Le COURS PREPARATOIRE conduit soit au cours elncsiquo 


soit au cours commercial les plus jeunes élèves aui.ne acraîont 
pas assez avancés. 


COLLEGE MATHIEU--GRAVELBOURG, SASK. 
dirigé par les ‘Pères Oblats de Darie EImmaculée, 
et agrégé à l'Université d'Ottawa, 
COURS CLASSIQUE et COMMERCIAL bilingues, à base fran- 
cuise, donnant une formation complète dans les deux langues, …… 


OSTAEL DE LA SASKATCOHEWAN 
des ‘robes de l'Ouest 
FACTURIER GENERAL 

le noire, fameux cuir brun pour 
s pour courroies, pour réparations 


DELMAS, Sask. 


nduit aux degrés ‘de Bachclier-ès 


eu, à de par sa charte, le pouvoir 
commercial et académique. 


nu a | e unions ouvrières catholiques. presented me with a petition in SD in trcdtes LÉ > ù les renseignemonts s'adresser au? : 
BIG RIVER C TED FI LID Veuillez axréor, avec sa plus af-|connection with the question -voulre finiront par obtenir justice. |] Pour plus am “RE Eo 1ERE RCCTEUL 
ER EC VEIX PL L d' & de Lt 5 no aie 4e à s$ Puissent luutefois, ce relurd et eet-fil REVERENE PERLE ROCTEUR, 
_ de fectncuse bénédiction, les voeus|raise. At was impossible for me 19} Puissent & 5 ce Fe | ène DIRE 
| Sask. : il que je orme pour que se réalise de | give if any atlention at that limelte mauvaise volonté ne pas enu- 1 Collèse Mathicus : 
sepe ue {{ plus en:plus parmi vous ma supré-| Since my return L have not been ser de tort à PEglise, ne pas ternir|h Gravelbonr, Sat, 
Réléronces—La oyale, Princc-Aïbort, ilme devise: able to attend ta many matters that] la pureté de la foi ni.en entamer! 


# 


À 


“Advenint Regnum Tuum’, 


Em 


NE" Can 


wére awaîting me. At present £ an! l'intégrité! Charles GAUTIER 


a 


Hom 


nina 


ee 


ee er ame ee cm 


mage de Gravelbourg 
à son fondateur 


D 


êe 
LS 


cours prononcé par M. l’abhé Chs. Maillard, curé de cette 


paroisse, le 7 mars 1926. 


Mes bien chers frères, 
Déjà Mgr Mathieu a dit à tous ses 
diocésains, en des termes très no- 
bles. dans une lettre qui restera, ce 
x'il pensait de la vie et de la gran- 
e oeuvre de l'abbé L.-P. Gravel! 
Vous aussi, pionniers de Gravel- 
bourg, vous avez exprimé magnifi- 
quement votre admiration et votre 
reconnaissance, lorsque, dans un 
geste simple mais superbe, et qui ti- 
rait nos Îlarmes, portant sur vos: 
robustes épaules le lourd cercueil! 
de métal, vous accordiez à votre 
fondateur un véritable triomphe !: 
Les obsèques grandioses organisées 
sous votre inspiration et par vos 
soins ont dû prouver à tous ceux | 
-qui en ont été les têmoins que vous, 
les anciens, saviez reconnaitre Îles 
mérites de celui qui a tant travail- 
lé pour vous, pour l'Eglise et pour 


son pays! Sovez-en remerciés et 
bénis! C'est une grande chose que | 


vous avez faite et le peuple de la 
Saskatchewan, sans distinction de 
race et de religion, j'oserai dire Îe 
pays tout entier vous félicite d’a- 
voir rendu un tel hommage à celui 
que nous pleurons, 

À mon tour, comme curé de cette 
paroisse, afin que Île cutle du 
souvenir ne périsse par parimi nous 
— je sens qu'il est de mon devoir 
de joindre publiquement mes sen- 
timents aux vôtres et de rendre 
dans une esquisse rapide quelques 
faits saillants de cette belle car- 
rière, J1 faut que vos enfants cet 
jeunes gens qui n’ont pas connu les ! 
sacrifices et Phéroïsme des pre-! 
miers temps comprennent et appré- | 
cient ce qu'ils doivent à ce fonda-| 
four, Il faut au'ils sachent quel 
l'abbé Gravel à été quelqu'un et «°° 
fait quelque chose, qu'ils doivent le 
considérer comme un modéle; voir 
en lui un prètre, et aussi un vrai 
citoven, fort de ses droits de Cana- 
diens-français, un homme qui vous 


| 


À 
\ 


ET 


A 


._ … PE GOUBRON ET 1 es 
. DENXTRAIT DE FOIE.DE MORUE DE|| 
À @ 


FT 
s? 


F1. CASSE 


LA 


Gros flacons—En ve 


? 
an conduits à des succès que seul son 


coup d'oeil d'aigle lui permettait 


d'entrévoir et que, moins éncrgi- 
que, moins audacicux, moins COnS- 
tant, il n'aurait pa sûrement jamais 
atteindre! 

Oui, le fondateur de cette ville, 
de cette paroisse, de toute cette ré- 
gion a été un prêtre, et'ce prêtre 
devenu missionnaire-colonisateur, 
a su mettre au service de son pavs 


sa grande intelligence, tout son 
coeur, son énergie de fer, ct sa 


persévérance à toute épreuve susci- 
tant autour de Jui la foi en l’ave- 
nir de sa race, Penthousiasme qui 
pousse à l'action et qui a fait sur- 
gir, grâce à votre générosité, gri- 
ce à Pappui si sympathique et si 
efficace de notre archevèque, des 
oeuvres magnifiques et fécondes! 
Voilà trois jidées qui dominent 
tout ce que je crois vous dire en ce 
jour et qui se résument en ces trois 
sous-titres: 1] a ètè prètre-Mission- 
naire, Colonisateur, Fondateur, Ini- 
liäteur d'oeuvres qui comptent, 


Le Prètre 


L'abbé LP, Gravel, issu de pa- 
rent: chrétiens et distingués, 4 
done entendu l'appel de Dieu. 
devient prêtre, décidé à cofsacrer 
sa vie au service des autres. 

Nous le voyons bientôt après à 
New-Vork dans une paroisse Cana- 
dienne francaise, pendant près de 


auinze ans, tout entier au travail] ral | |] 
jvait les atlüres d'un chef capable 


du ministères catéchisant, prèchant, 
distribuant les absolulions à des 
foules de pénitents tels qu'on des 
rencontre dans des villes aussi po- 
puleuses. 1 est jeune, très actif, 
très intelligent, très énergique. Le 
travail ne l’effraie pas, Et pour 
que es instractions qu'il faut don- 
ner à une certaine partie de la po- 
pulation soient utiles ct compit- 
les, il écrit et compose. en anglais, 


mt 


TOUX 


nte partout 
SHERBROOKE, P.Q. 


dans une langue qui n'est pas la 
sienne et qu’il apprend à Îa per- 
fection, des sermons qui aujour- 
d'hui encore se trouvent dans nos 
bibliothèques, couvrant tout Île 
champ de la prédication dogmati- 
que et morale, 

lise montre encore vraiment pré- 
tre en ce sens qu'il veut former par- 
mi les enfants qui grandissent des 
âmes d'élite: il fonde une ocuvre 
des vocations et sous la protection 
de Ste-Philomène, dévotion nouvel- 
le, alors inspirée par le saint curé 
d’Ars, il rédige une petite revue 
qui doit faire grandir dans Îles jeu- 
nes âmes l'amour de Dieu, Pamour 
du sacrifice et le dévouement pour 
les causes sacrées! Quelle plus bel- 
le oeuvre un prêtre peut-il réver 
que celle qui suscite des vocations 
your continuer et perpétuer le sa- 
cerdoce”? 

Et comment de New-York ectte 
dévotion à sainte Philomène s’est- 
elle trouvée transplantée comme 
ur un coup providentiel, äu mi- 
ieu des grandes plaines de Pou- 
est, nous alant ce groupement ho- 
mogène solide, inébranlable, véri- 
table forteresse canadienne-fran- 
aise et catholique, premier mi- 
racle, ai-je l’habitude de dire, de la! 
petite sainte dans nos régions ? Je! 
vous dois l'histoire très vraie dé: 
ces débuts merveilleux. \ 
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Le missionnaire - colonisaleur 
fondateur 


Monseigneur Langevin connais- 
sait depuis plusieurs années ce jcu- 
ne prètre canadien-franeais qui se 


dépensait sans compter dans Ia 
Iigrande ville américaine pour le 


lbien de ses compatriotes, Le Rév, 
Père" Lacasse, loblat au coeur d’a- 
pôtre. avait également remarqué les 
qualités maitresses de cet homime 
qu'il aurait voulu voir travailler au 
rapatriement des nôtres: il lui trou- 
‘de conduire sur des terres fertiles 
ces descendants d'agriculteurs 
qui s'étiolaient dans les centres 
industriels. Un mot suffirait pour 
le ramener vers son pays qu'il ai- 
nait tant et auquel il pourrait ren- 
dre de si grands services, Ce mot 
fut dit... l'invitation acceptée, et 
je me rappelle la scène dont je fus 
moi-méme témoin au printemps de 
1906. à Parchevèché de St-Bonifa- 
ce. Je jour où Pabbé Gravel arri- 
vait, venant mettre son intelligen- 
ce ct tous ses talents d'organisa- 
tion Au service de cette cause re- 
lisieuse et nationale... Nous ctions 
au réfectoire, Mgr Langevin prési- 
dant à In table. Durant le repas, 
notre abbé se présente, Snontané- 
ment, l'archevèque au grand coenr 
se Jève, se précipite vers ic nou- 
veau venu, l'étreint dans ses bras 
et Pembrasse. Je n'ai jamais vu 
étreinte plus cordiale! A Finstant, 
la convetsation s'anime, Les habi- 
les projets de colonisation sont 
discutés, les premiers plans déjà 
dessinés.  L’archevèéque compiéra | 
à l'avenir sur ce prêtre de choix 
nour trouver dans le sud-ouest de 
la Saskatchewan de belles et bon- 
nes terres sur lesquelles il amèners 
de l'Est et d'au delà des lignes a- 
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*iméricaines tous les Canadiens qui 


ner, un malheur à conjurer, vous 

le savez, il était toujours là! 

Et vous qui avez profité de ses 
nombreuses démarches, vous Sa- 
vez ee qu'il a fait pour vous. Mais 

tout ce que vous savez n'est pas 
itout ce qu'il a fait! Dieu seul sait 
ce qu'un tel homme a pu accomplir 
our le bien de ses compatriotes. 
us les jours passeront ct plus 
vous constaterez que ses conscils ct 
sa direction vous manquent. Le vi- 
de que sa mort Jaïisse parmi nous 
ne peut être comblé que par une 
inteHigence aussi éclairée et un Ca- 
ractère aussi fort que le sien! 

Il vous voulait, pour votre pro- 
pre bien et le hieñ général du pays, 
sur des terres fécondes, 11 vous 
voulait tous. bons et fidèles travail- 
leurs du soi, ÎIL voulait vous voir 
mployer Îles meilleures méthodes 
de culture, et n'est-ce pas cette pen- 
sée qui dominait en son esprit 
quand il cherchait à obtenir une 
ferme expérimentale de laquelle il 
attendait beaucoup, N’eût été le 
bouleversement politique, qui mit à 
terre tous ses grandi projets. vous 
en jouiriez aujourd’hui. 

Ses plans de colonisation  n'é- 
taient donc pas chimériques; tout v 
annonçait Porganisateur génial et 
patriote. Inaugurant un systéme 


er —— me been aimes 
EE) 
me 


ustes colons qu'il avait amenés au 
pays, sans penser à lui assurer un 
développement intellectuel ect mo- 
ral, Je lai connu dans lintimité 
pendant plus de dix ans; jai donc 
pu pénétrer les secrets de son âme. 
Que de conversations nous avons 
échangées sur les établissements 
qu'il projetait! Que de plans, que de 
voyages, que de démarches n’a- 
vons-nous pas fait ensemble à ce 
sujet”? - 


Nous avions déjà notre grand 
couvent; aurions-nous maintenant 


un collège” C'était l'heure des gran- 
des résolutions! 

Notre cher archevèque, l’ancien 
recteur d'Université, éducateur 
ar excellence, qui, de son côté, ct 
ongtemps avant nous n'avait vécu 
que pour ces mêmes et grandes 
“auses et ne révait lui aussi que de 
voir se former dans l'Ouest, comme 
dans sa chère province de Québec, 
une-jounesse studicuse, picuse, dis- 
tinguée, instruite, lui .qui voyait! 
dans nos fils de cuitivateurs les 
hommes de demain et les futurs dé- 
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M. l'abbé L..P. Gravel, missionnaire-colonisateur. 


ner nagee.ronrmanmteemmerrenn een enr emenrrne one de 


d'occupation qui n'avait pas été; fenseurs de la langue ct de la foi, 


emplové avant lui, il entfft un suc- 


- 
De 


lui qui connaissait la‘force de no- 
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Et cette reconnaissance, je l’espè- 
re, un monument digne du héros la 
redira à la postérité avec votre ad- 
miration pour l’homme qui à pu 
accomplir en si peu d'années un si 
frand ouvrage tout à l’honneur de 
l'Eglise et de la Patrie Canadienne. 


se 
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“Bilinguisme” 


mn 


Le Standard de Sainte-Cathari- 
nes, Ontario, écrit dans un article 
du 9 de ce mois-ci, sous ce titre, 
aue l'Ontario ne contribue pas à la 
bonne entente entre les: deux pro- 
vinces du pays ce qu'elle devrait: 
“Ontario accueille fréquement chez 
élle quelque brillant oratenur cana- 
dien-français qui charme ses audi- 
teurs par la facon remarquable 
dont H parle l'anglais, Ainsi sir 
Wilfrid Laurier, dans le passé, Le- 
mieux, Lapointe, Bourassa et d’au- 
tres, dans le présent... Nos hom- 
mes politiques ne peuvent rendrent 
le réciproque à la province de Qué- 
bec et le Seul homme publie‘ de 
tout le pays qui ait fait un auda- 
cicux et dur effort pour x réussir, 
c'est l'honorable M. Meighen... En 
l'état présent des choses, les dépu- 
tés et sénateurs de langue anglaise 
à Otiawa auront fort à faire pour 
rejoindre leurs collègues de langue 
française”. Le Standard conclut: à 
la nécessité pour les Anglo-Cana- | 
diens de mieux connaître les gran- 
des langues latines, — français ct 
espagnol, — qu'ils ne l'ont fait jus- 
qu ici. 


Î 
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Si les femmes s’en mêlent: 
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Oh! mais si les femmes s’en mé- 
lent, ca va marcher! Quand Jean- 
ne d'Arc parlait ou simplement se: 
montrait au front des troupes, la 
vue de cette blanche guerrière, vo- 
lant/sur son blanc cheval, agitant‘ 
sa. blanche bannière,  enflammait 
les combattants, qui tout de suite, 
vovaient blanc! Avec elle, dit un 
vieux chroniqueur, “ils cuidaient. 
(croyaient) étre immortels”. i 

De mème ici, nous sommes assu- ‘ 
rés de l’immortalité si la* jeunesse 
fait éclater sa blancheur à la pre-. 
mière ligne de résistance — ct de 
conquête. Sait-on bien que le Cer-: 
cle des Bonnes Amies est en train, 
de devenir une chose splendide ? 
Nos demoiselles d’Edmonton ne; 
veulent plus fraterniser avec n'im- 
porte qui et s'amuser n'importe, 
comment, Elles veulent même tra-: 
vailler, accomplir de la vraie be- 
sogne pour la Cause, Elles veulent | 
grandir et vivre pour que vive eti 
grandisse notre petite parcelle dei 
France à nous, 

Elles ne sont que d'hier: celles! 
n'ont pas eu lé temps encore de bà-! 
tir énormément, Elles sont allées | 
au plus pressé, au. plus facile aus- 
si, en organisant les divertisse-l 
ments, la partie sourire, osuvre de 
cigale: mais c'était déjà s'affirmer 
un groupe à part, qui veut qu'on 
le distingue de Ja masse grise ct in-: 
forme: Cest le premier beau geste! 
de Polvencte converti: 

Allons, mon cher Néarque, allons 

: aux yeux des hommes 
Braver. l'idolätrie et montrer qui’ 
L . NOUS sonunes, 
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décrite par une femme-poëte,. Mae 


dame Marie Dauguet: . - 

Ne soyons point celui qui recule et 

. se cache, 

Et d'avance vaincu, . 
Craint d'aimer, de souffrir, de 

créer, c’est un fâche, 


Îl n'aura point vécu 
CARIGNAN-SALIÈRES, 
(L'UNION) 


Pâlusages 


Pensionnat de Battleford 
sous la direction des 


SOEURS DE L'ASSOMPTION 
DE LA S. V. 


où les élèves reçoivent avec 
une éducation soignée, l'ensoi- 
gnement préparatoire aux êxu- 
mens de la Province. 


Attention particulière donnée 
-aux futures institutrices 
bilingues. 


Adresse: 


SOEUR SUPERIEURE, 
Battleford, Sask, 


L:] 


LA MEILLEURE QUALITÉ 

de cuir aux prix les plus bas 
DONNEZ UNE COMMANDE 
D'ESSAI 


Nous tannons tonte espèce de cuirs et de fourrue 


res. Nous confectionnons Îes Robes de carrioles 
et les pardessus aver les peaux de vaches, Nous 
payons les frais de transport sur les peaux qui 
nous sont adressées en vue d'être launées, Notre 
liste de prix et des échantillons sont adressés sur 
demande, … 


LA TANNERIE DE INDIAN 
LU HEAD ‘ 
Indian Head, Sask, È 


Pensionnat Notre-Dame du 


veulent se refaire un avenir dans 


‘C'est déjà magnific 


a SPAS ORNE NOR ie CRE ; … se cès si complet que les hommies en lire groupement ct comprenait cont- , is al- LA M mr 
Le Jour propre pays.  C'en est fait liée ot tre pre ie ts le JL: es  POUT la néce eo pronail con . que, mais Qat-4. Sacré-Coeur, Prud homme 
F EY MYERS LIMITED Ce rèt re est p tte heure ch: vue | vie C res al count ani GC It ques me nous fa necessite de'ic mainte tendons la fin. Le séricux, mème È 
M À ” ( | l prete ide ii certe Neue à a vi tion ont pu dire —- tel le colonelinir et de le développer, n’hésita!läpre étude va s'y mettre de plus Sask. 
119, ruc James, WINNIPEG, MAN june grande mission, COMME HR! Dennis du CPR. — que ce système! pas à choisir Gravelbôurs pour Yen plus, et nous verrons dans OS 
, James, » SAN officier qui a recu des ordres de nl, consolider Ss ‘ Scans no: 


de l'Ouest, 


Distributeurs pour les provinces 


Faîtes dépasser la marque au 
cartel des oeufs et des volailles 


' La formation d'un cartel des oeufs et des volailles dans la Sas- 
i katchewan a l'entier appui de notre organisation, 

"Bien que nous eüssions résolu de faire le commerce des neufs 
et des oeufs et des volailles fût décidée, nous remettous actuellement 
des ocufs et des volailes fût décidée, nous remettons actuellement 
aux officiers du éaftel Pusage de notre équipement et du locai de 
toutes. .nos succursales et stations de mirage, En ee faisant nous 
uvons le conviction de mieux servir les intérêts des aviculteurs, 

Les oeufs et les volailles reçus à nos suceursales seront doré- 
pavant achetés por de Cartel et pour ie Cartel Nous suceursales 
serviront de points de concentration, de telle sorte que les avicul- 
teurs seront plus près dn marché. 

Signez votre contrat aujourd'hui, si vous ne Pavez pas entore 
fait … Nous croyons que votre entrée dans ce cartel serait une bon- 


ne entreprise financière pour vous. 
Limited 


à | 
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Congr 


CHICAGO: DU 20 AU 24 JUIN 1926 


Sec de l'Ouest Canadien 


Péletinage sous ke patronage de PEpiscopal et sous les auspices 
: du “Patriote de l'Ouest”. 


Place dans les hôtels 
Les chemins de fer Nationaux 
du Canada ont réservé de la 
place pour plusieurs centaines 
de voyageurs dans des hôtels 
désirables de Chicago ct les 
chambres sont assignées spé- 
cialement à chaque pélerin à 
vant le départ, de facon à évi- 
ter-toute confusion. 

Les frais d'hôtel, soit S21409 
par personne, sont rigoureuse” 
ment payables d'avance: Les 
pèlerins sont priés de nous ef 
vover ce montant en reienant 
| leur place. Un reçu sera re- 
mis au vovageur indiquant 
i clairement le nom de l'hôtel 
et Je numéro de la chambre. 
Veuillez écrire votre nom tout 
au long et très distinetement 
en avant soin de spécifier la 
| sure où vous monterez à boril 
| du. train spécial, I est ausst 
désirable de mentionner votre 
sese, ‘ JS 
Magnifique occasion d'assister à ce grand évènement et de voir Vos 
parents et amis qui y viendront des autres parties du monde, 
Informations complètes de . 
. Tout agent des chemins de fer Nationaux du Canada 
. ou” écrivez 
We. STAPLETON. Agent de Passagers, Saskatoon, 


_ Canadian National Railiways 


HORAIRE DU TRAIN 


Dép. Prinee-Albert, 8,50 a, m. 
18 juin. 

Dép. Saskatoon, midi, 18 juin 
Aer. Régina, 5h, 15 pam., 18 juin 
Dép. Régina, 5h 30 p. m., le 18 
Arr, Winnipeg, 5h.40 a.m., le 19 
Dép. Winnipey, 6 h.am., le 19 
Arr. Duluth, 6. h. pan, 19 juin 
Dép. Duluth, 6h. 30 pm, Le 19 
Arr. Chicago, 10 h, am, le 20 
Des waÿons-lits seront placés 
à Edmonton. Prince-Albert, 
Saskatoon, Gravelbourg, Régi- 
na et Winnipeg. - 

Des arrèts scront faits pour la 
célébration de la messe en rou- 
te. 
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Ft vant ù 
verni? Quand il x ava 
ce à exercer, une dire 


“son général. Le travail commence- 
ra sans tarder, Départ pour Moosc- 
Jaw — vovage à Oltawa — retour 
dans l'Ouest — visite des régions 
qu'il conviendrait aux nôtres d'ov- 
cuper, —-Le temps presse — Los 
immigrants de toutes races ct de 
joutes religions sont à Paffüt, prèts 
à se précipiter sur ces terres qu'on 
leur a tant vantées — Qui les aura? 
Ne craignez rien — Le chef qu'on 
vous à Si bien choisi saura vous 
conduire à des victoires! ’ 

L'oeuvre de colonisation catholi- 
que et française s'éfablira, coûte 
que coûte, malgré les déboires et 
lés difficultés de toutes sortes, Rien 
ne Parrétera, car le prètre qui en 
est chargé a le zèle et le génie de 
ce travail tout spécial. LU est né co: 
lonisateur, [la ses tactiques à lui 
et ilne craint pas les hommes. 
Clairvoyant comme il est, il verra 
de loin les obstacles et prendra ses 
dispositions pour les renverser; in- 
génieux et habile, s'ils sont insur- 
montables, il saura les tourner; att- 
dacieux et tenace, it saura les bra- 
ver: courageux et sans peut, Ï sl-} 
ra mème livrer des assauts, faire] 
la brèche et passer le premier. 
Quand il s'agira pour lui d'assurer 
à ceux qui l'écoutent et le suivent. 
leur place au soleil de la Saskat- 


| 


ichewan sur les plaines fertiles de. 


|] 


cette nouvelle terre promise où fleu- 
rit de blé d'or, il saura par une stra- 
tégie tout à fait sienne, les garder 
pour eux, pour vous et pour Îles 
vôtres! Gloire au Vainqueur! J'em- 
ploie ee mot comme st je parlais 
d'un soldat et c’est le mot juste, car 
vous, les anciens, qui l'avez corn- 
nu et qui, cent fois, l'avez entendu 
parler avec-des accents Si enflain- 
imés. de ses plans d'avenir, vous sa- 
vez qu'il préparait toujours de nou- 
velles conquêtes et dans tous Îles 
domaines, Dans le domaine civil 
surtout, car sans naïveté crovant 
aux oeuvres plutôt qu'aux paroles 
de ceux qui briguent les suffrages, 
[it savait. en vrai citoyen, se Servir 
ide ses droits Comme saint Paul 
qui “affirmait ciloven romain, il 
était fier d'être canadien et il &- 
tait un fier canadien! Il rêvait de 
voir toute la race aussi fière, aussi 
active, aussi persévérante, aussi te- 
nace que lui, et c'est ainsi que se 
servant des influences politiques ott 
autres que tout citoven conscient 
de ses devoirs a le droit d’emplo- 
ver, il obtint pour vous en des 
temps où l'on croyait ces choses 
impossibles: concession spéciale de 
terrain, télégraphe, bureau de pos- 


te, agence de terres, salle d'émigra- 
Îtion, ponts et chenrin de fer, dis- 
tages précienx, \ 
Eu homme qui vovait très loin 
| ct qui savait vouloir, en homme qui 
imposait ses vues par Îa 
té de son esprit aussi bien que par 
leelle de son caractère, il excrçait 
sur tous un prodigieux ascendant, 
Il était du petit nombre de ces 
donné, se faire suivre comme nn 
drapeau ei servir de rempart de- 
l'adversaire, N'est-ce pas 
avait une influen- 


itrict judiciaire et mille autres avan- 
a supériori- 
hommes qui peuvent, à un moment 
ction à don- 


“vas second to none in Canada’, 
Un tel hommage ratifié par la con- 
Science publique consacre un nom 
de l'histoire d'un pays et celui qui 
le recoit n'a pas inutilement vécu! 

Naturellement dans les siluations 
où abondent les difficultés. il était 
impossible à un tel travailleur de 
ne pas exciter de vifs mécontente- 
ments. [eut ses délatours, ses dé- 
nigreurs qui ne savaicut plus voir 


que les petits côtés de cette grandr | 


figure: mais aujourd'hui. que la 
mort l'a frappé, toutes ‘ecs cela- 


meurs, plus ou moins iñgrates, n’a- 
vant plus de prétextes.s'éteignent. 
Vous n'entendez plus que des éla- 
ges, Tous sentent qu'en s'enfon- 
cant dans le passé le Père. Gravel se 
place parmi les hommes d’éiite sus- 
cités à l'heure décisive par la Pro- 
vidence pour que Je Canada Fran: 
cais ne se limite pas à Fa Province 
de Quéhec. Et tous sont obligés de 
dire qu'il fut un grand serviteur de 
son pays! 


L'initiateur d'ovuvres 


Mais l'idéal de ce missionnaire- 
colonisateur n'était pas ‘encore at- 
{eint! La culture du sol devait ser- 
vir de base, dans son organisation 
à Ia culture des intelligences cet 
des âmes. Pour fui le groupement 
paroissial avec son église et ses é- 
coles et ses institution tait tout! 
La paroisse va done d'abord se for- 
nier. ‘ : 

En 1907, il demande à Mgr Lan- 
gevin un prêtre qui S'accupera CX- 
clusivement du ministère et pren- 
dra soin de ce poste avancé, pen- 
dant que lui, continuant avec ar- 
leur sa campagne de colonisation 
verra à ce que d'autres centres 
comme Laflèche, Mezenod — pour 
lesquels il choisit des noms histo- 
riques, — Courval et autres se ren 
plissent de colons et s'organisent 
à leur tour, C'est alors que l'abbé 
Magnan, mon prédéce:scur, vous 


arrive et pendant plus de neuf an-; 


nées, ne reculant devant aucun Sa- 
crifice, se donne tout entier au mi- 
lieu de vous, à ce travail d’aposto- 
lat ct vous encourage à supporter, 
sans fléchir, toutes les misères de 
vos pénibles débuts. 
alors aux temps héroïques de la 
fondation, préparant par vos durs 
labeurs, par voire persévérance et 
vos heureux suceës une place for- 
te pour la race! 

C'est en octobre 1917 qu'il nest 
donné, pour répondre au désir de 
Mgr Mathieu, d'associer men eu- 
thousiasme à celui du Père rüavel, 
mon optimisme au sien, MON auda- 
ce à sa tenacité. 

Votre fondateur avait vu, dans 


ses rêves. — mais les veux grand 
ouverts,—autre chose que les. ger- 


bes dorées de vos immenses 
champs de blé: il avait vu dans le 
lointain, une grande et belle église, 
un couvent, un collège, un jardin 
de PEnfance, — un hôpital et plus 
loin encore —- que sais-je? une ocu- 
vre qui couronnerait toutes les_n- 
tres veuvres, les alfermissant et les 
consolidant à jamais! 

Lui qui eu intelligence, en force 
de caractère, en dons de la natu- 
re, avait immensément recu, lui qui 
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Vous en étiez | 


fonder définitivement, 
el sauver à tout jamais ectte insti- 
tution qui, mainicnant, porte son 
grand nom et fait'aujourd’hui votre 
gloire. . 

Les rêves du Père Gravel.‘et qui 
étaient aussi les miens, étaient donc 
devenus des réalités, 

En moins de trois ans, de 1917 
à 1920, vous aviez vu surgir du sol 
comme par enchantement, ce grand 
couvent de Jésus-Marie qui déborde 
d'élèves et qu'il faudra bientôt a- 
grandir, ‘et, grâce à votre généro- 
sité qui ne s’est jamais démentie, 
cette église superbe, aujourd’hui 
le eentre: de votre activité catholi- 
que; ce collège classique et com- 
|mercial, dirigé depuis plusieurs an- 
{nées par les Pères Oblats, se rempli 
lui aussi d'étudiants, et-le jardin 

de PEnfance, sous la direction des 

Soeurs Oblates, où nos petits gar- 
cons, en grand nombre, se prépa- 

rent séricusement à la vie collégia- 

! 

! -La contribution apportée par Île 
Père Gravel à la fondation de tou- 
ites ces ocuvres. Phistoire Ia dira 
plus tard, . 

Après avoir vu lépanouissement 
de ces institutions dirigées par 
douze prêtres religicux et plus de 
tronte-six” religfeuses, le Père Gra- 
vel aurait pu chanter son “Nunc 
dimittis’” et chercher du repos, Mais 
il était infatigable et continuait tou- 
jours de se prodiguer. 1! 5e comv- 
tait s'arrêter qu'après la vconstruc- 
lion d'un hôpital, d’un horpheli- 
nat, d'une école normale, et... de 
quelque. chose de mieux encore... 
le rêve de ses derniers jours! 

Mais la mort qui ne-Pa pas sur- 
pris, car il s'v est préparé en 
prètre, —— a fermé pour toujours ces 
veux qui voyaient peut-être trop 
Join... ‘ 

Sa mort a été la mort d’un hom- 
me docuvre, Son testinent celui 
d'un homme d'église. Non content 
d'avoir, durant sa vie, dépensé lar- 
gement son temps, son argent, son 
énergie au développement des oeu- 
vres nationales et religieuses, ti 
voulut léguer aux institutions qu’il 
avait tant voulues et à votre égli- 
se Ja plus grande partie de ses 
biens. 


| 


! 
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mes en rendant son âme au Dieu 
qu'il avait servi fidèlement, quand, 
pour la dernière fois, il ferma ses 
veux à la lumière de la terre, là-bas, 
sur son lit d'hôpital, loin des siens, 
loin des oeuvres pour lesquelles il 
s'était tant sacrifié,il eut une der- 
nière vision dé sons cher -Gravel- 
bourg! ° 

Gravelbourg! c'était bien son 
oeuvre, une ocuvre qui porte à tout 
jamais sa marque, . Ce nom à lui 
seul vous rappellera constammént 
sa mémoire, vous redira toujours ce 
qu'il a fait pour vous. 

Au souvenir qui, chez nous ca- 
tholiques, demande des prières, 
vous ajouterez le tribnt de la re- 
connaissance. Vous d’abord, fer- 
miers. qui avez hi \uvé par lui, dans 
ces pars de POuest, une terre nour- 
rissanle; vous la ville qu’il a fon- 
dée, vous la province qu'il a aidée 
à se développer. 


———. 


Je suis sûr qu'à son heure suprê-! 


Bonnes Amies des émules des gran- 
des soeurs de St-Boniface et d'Ot- 
tawa pour Paction patriotique et le 
complément d'éducation que nos 
fâcheuses évoles nous refusent, El 
les imiteront les nobles Parisien- 
nes de la Ligue Patriotique des 
Français, celle voudront vivre, faire 
vivre, et non plus seulement se Jais- 
ser vivre, De mème qu'il v a des 
hommes efféminés, il Y a des feni- 
mes viriles, hommes, à la facon 


Farine de 
QUAÎTE 
DISTINCTIVE 


De nombreuses expéri- 
ences de laboratoire et 
des épreuves poursui-, 
vies dans notre boulan- 
gerie modèle maintien- 
nent la qualité de Ia 
Farine Robin Hood à 
un haut dégré d'uni- 
formité. Chaque sac 
porte notre garantie de 
remboursement du prix 
d'achat intégral, plus 
10 pour cent de forfait. 
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‘COLLEGE 


Désirez-vous donner à vos enfants 
une éducation soignée, un . cours 
d'études tel que demandé par la 
province de la Saskatchewan? À- 
dressez-vous aux religieuses de la 
Providence. Vos 

Outre le français qui reçoit une 
attention toute particulière dans Îles 
clusses, on enseigne la musique, le 
dessin et les travaux à l’aiguille de 
tous genres, k 

les jeunes filles désireuses de se 
livrer à la carrière de lenseigne- 
ment trouveront dans cette instiiu- 
tion entière facilité pour se'prépa- 
rer aux différents diplômes requis 
à cet effet; elles sont done admises 
à tout âge; les garçons sont -accep- 
tés jusqu'à Icur treizième année, 

Pour plus ample renscignemènts, 
s'adresser à Révérende Mère Supé- 
rieure. Le. - 


D'EDMONTON 


dirigé par Îles 
PERES JESUITES 
et agrégé à l'Université Laval 
COURS CLASSIQUE bilingue, à ba- 
se française, conduisant aux de- 
grés de bachelier et donnant ac- 
cès à toutes les carrières, saccr- 
doce, droit, médecine, ete. 
COURS COMMERCIAL en anglais, 
tenue des livres, ciävigraphie, sté- 
nographie, eic. Collation de di- 
plômes d'affaires, . 
DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
français et anglais, préparant aux 
cours Classique et Commercial. 
Adresse: Rév. Père RECTEUR 
Collège des Jésuites . 
EDMONTON 
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Ë : 
DE ICALE fout ce qui émane de lui”, L’isole- 
GAUSERIE MEDIRSLS ment absolu doit s'appliquer sas 


faiblesse à une catégorie de mala- 
dies contagicuses, telles que les fit. 
vres éruplives, la variole, la diph- 
îérie, le iyphus; il peut être moins 


es maladies | 


transmis 
pi 


Si que 
€ 


? sévère dans la coquefuche, la {y- 
pl phoïde, la dysenterie, etc, ‘ 
É L'isolement . Quand le médecin est là, qu'il a 
É Nous avons vu dans un article! vu le malade, qu'il a fait le dia- 
ë ot que les maladies trans-| snostic et “expliqué longuement les 
préc précautions tout le 


à prendre, 
monde aufour sait ce qui doil être 
fait, Mais malheureusement, pour 
des raisons diverses, le médecin 
n’est pas toujours appelé aw début, 
et le malade a déjà eu le temps de 
répandre une multitude de micro- 
bes, quand on se décide à prendre 
des précautions et en particulier 
à isoler le malade. C’est une omis- 
sion regreîitable parce qu'elle coû- 
te des vies et de Parsent. IE est 
donc, important de se renseigner 
sur le genre de malarles qu'il faut 
garder isolés, en attendant que le 
médecin arrive. 

Nous pouvons difficilement don- 
ner ici des indications précises el 
complètes qui puissent disposer de 
tous les cas de contagion. Nous 
pouvons dire cependant que tont 
individu qui présente une éruption 
de la peau, un mal de gorge, des 


: RE ssibles coûtent à notre Province 
; Fal aque année, plus de deux mil- 
ET de piastres! C'est un chiffre 
1 P'donne à réfléchir, par le temps 
ë Le court! Et si nous réalisons que 
k Le perte annuelle n’est,pas, esces- 
Se en la comparant avec celle de 
Etaines autres Provinces. du Ca- 
da, nous devons admeître qu’elle 
EE urrait ètre diminuée de  beau- 
Eu dés le jour où le public en 
“Sénéral voudra bien aiiliser Îles 
bovens à Sa disposition pour com- 
l les maladies, contasieuses. 
s moyens Sont: isolement, la 
sinfec l'immunisation. | 
run malade, c’est le mettre 
Fe ne chambre à part, seul; c’est 
î pêcher tout autre membre de Ja 
if mille. de venir en contact avec 
Jù 
4 


| 
AR 
Épa la personne qui en prend soin 


ta seule admise dans sa cham- 
2 Eat our ètre efficace, l'isolement 


j Fe être absolu et, par suite, s’exer- glandes du cou, une diarrhée pro- 
lp à la fois sut l'individu et surifuse, avec quelques degrès de fiè- 


Don 


use or 


Si vous dés 


© 


@ 


une maison confortable durant les longs :mois d'hiver, 
vous trouverez chez nous tout ce qu'il faut: Portes et 
doubles et surtout les fameux charbons 
Essayez-les. 
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RATS 


Lampes de Sanctuaire 
Notre “HUILE HUIT JOURS NICE” est: 


Purement végétale : 
Conforme aux rubriques | 
. Très fluide | 
Non-inflammable 
Prix: 52.50 le collon (Bidon gratuit) 
Desmarais & Robltatile, Liée 
ORNEMENTS D'EGLISE ct ARTICLES RELIGIEUX. 
MONTREAL, OTTAWA, 


1 et 33, rue Notre-Dame Quest. 121, rue Rideau. 


RURAL SE 


ü 


ES 


F4 


ALES TENTE] 


1 


D 


Aa 


HS EE 


FE 

: LA SEULE COMPAGNIE D'ASSURANCE-VIE QUI SOIT 

be ABSOLUMENT -CANADIENNE-FPRANCAISE. 

à Près de vingt cinq années d'existence, n 
Bureau-chef :—MONTREAL, QUE. . ‘ 


X FERMIERS SUR L’ASSURANCE- 
VIE. 
Baptiste.à Joseph:—ÆEst-ce vrai que tu n'as pas du tout d’assu- 
rance-vie et que tu refuses d’en prendre une? , 
Joseph:—Je suis bien trop pauvre pour m'assurer.: 
Baptiste:—Mais c’est justement parce que tu €s pauvre que 
tu en as plus.besoin. L'assurance telle que je Ja comprends est 
utile à tout le monde mais elle est plus nécessaire encore à ceux 
qui ne sont pas riches parce que en Cas de mort, les familles en 
auraient plus besoin. . , ni 
Joseph:—C'est possible, mais il faut d’abord que jé paie mes 
dettes avant de penser aux assurances, . Lu 
Baptiste:—Tu paieras tes dettes si tu vis, mais Si tU meurs, 
est-ce ta femme qui les paiera tes dettes. Æ£lle aura bien assez à 
faire à élever ses enfants. d'en ai autant que tôt, des dettes, mais 
je considère comme un devoir de conscience de placer chaque an- 
née quelques dollars en assurance pour protéger ma femme . et 
mes enfants contre une mort qui arrive toujours au moment où 
on s’en attend le moins. . , 4 
L'assurance est un devoir de conscience mais assurez-vous 
dans la Sauvegarde dont l'ambition consiste à. donner pleine sa- 
tisfaction aux assurés. : . 
RAYMOND DENIS, Vonda, Sask. 
Gérant Général pour l'Ouest. | 
spéciaux pour la Saskatchewan: . 
W. BILODEAU runs Fe - Laflèche, Sask. 


J. C. BICHON, Duck. Lake, Sask. 
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Hommes malades, 
pénétrez-vous bien de cette vérité :. 


LES PILULES:MORO 


peuvent améliorer votre état . 
‘et demandez-leur soulagement à vos maux. Elles stimule. : 


| ront toutes les fonctions de votre organisme et augmenteront 
|| votre résistance à la moladie, 


LEE 46 A la suite de deux pleurdsies que 
LEE j'ai eues en moins de deux ans, mes 
A RS forces semblaient vouloir m’aban- 
donner. J'avais desétourdissements, - 
des douleurs au ‘côté gauche, une 
mouvaise digestion et je mo sentais 
épuisé. Unjour, j'ai fait part de mos 
malaises à un compagnon do travail 
qui avait déjà pris les Pilules Moro 
ct, convaineu de lour cffescité par 
los éloges qu’il m'en 2 faits, jai dé- 
cidé de les essayer. Après en avoir . 
pris quelques boîtes, j'étais déjà 
beaucoup mieux. J’ai continué leur 
emploi pendant un an cf josuis rcde- 
vonu bien portant. Je recommande 
mointenoné les Pilules Moro à tous 


NS 
SE à 


DA EMA 


<3 Pilules oro sont ex vente parioui es Env 
# ° e 
Féceplhion du pris, 50 cars la boîte, . 
Compagnie Médicale Moro, 1566, St-Denis, Montréal 


RÉ en, ie nt 


vre., devrait ètre isolé, Lo méde- 


cin dès ce moment devrait être 
Rppelé, Si vous vous êtes alar- 


més à tort, it vous le dira; cela vous 
coûtera quelques piastres, il est 
vrai, mais n'oubliez pas que pour 
une fois que vons ferez erreur, 


LA 
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Le à ee 
Ma chère Cousine, 

Votre lettre de la semaine dernit- 
re ma beaucoup intéressé, Pour v 
répondre, il me foudrait simple-: 
ment vous renvover à ma chroni- 
que du 3 mars dernier, (Cette let-! 
tre parle justement du prix de la! 
vie et de Pusage que l’on doit fai-i 
re de son instruction. ï 

Mais comme votre cas, dites-vous, 
doit être le cas de bon nombre de 
jeunes filles, je vais m'efforcer d'y 
trouver remède, 

Vous dites avoir 23 ans et avoir 
recu une instruction supéricure, 
Vous vivez avec vos vieux parents | 
et vous vous sentez malheureuse. ! 
Pauvre petite! quelle erreur est la. 
vôtre, 

Vous êtes en pleine jeunesse, l'à- 
ge charmant où Pon espère; vous a- 
vez la santé, le plus précieux. de 
tous les biens ici-bas, vous êtes Pa- 
doration de vos vieux parents, la 
bonne humeur de leur foyer, le ra- 
von de soleil qui les réchauffe, Quel 
noble but! Car, c’est peut-être le 
dévouement filial qui donne la 
vraie mesure du cocur. Tout pétri 
de reconnaissance et de tendre at- 
tachement, il n'attend plus rien de 
l'avenir, c'est le “sentiment dégagé 
de tout retour sur soi, c'est Pascen- 
sion du coeur, c'est l'amour le plus 
pur aprés Pamour divin. 

(Vous êtes très occupée dites-vous. 
C'est un execllent moven pour com- 
bler l’activité de votre imagination 
et quitter la région des nuages. Mais 
ne repliez point vos ailes, Grâce à 
Pinstruction que vous avez reçue 
vous êtes à même d'apprécier une 
belle prose, un beau poëme, un air 
de musique, un ciel étoilé , un so- 
leil couchant, tout ce que la vie ren- 
ferme de beau et d’idéal. . 

Et quelle satisfaction de pouvoir 
utiliser en soi quelque ressource 
personnelle, musique, peinture, lit- 
téralure, broderie, ete... et dou- 
ner aux autres du bonheur, 

Je n'aurai pas d'époux, dites- 
vous’ encore! Qu'en savez-vous? Il 
faut savoir attendre, parce que la 
Providence est le maitre de l'heure 
comme des événements, Et en sup-! 
posant que vous gardiez le célibat 
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LES NOUVELLES. 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


Une défaite pour les libéraux | 


7" Ottawa. Alors que la Chambre 
était formée en comité jeudi der- 
nier pour à discussion des estimés 
et que la moitié des députés étaient 
absents, Sir Henry Dravton, con, 
servateur, proposa tout à coup que: 
Ja séance fut levée, Les libéraux; 
présents, soutenus par huit  pro- 
gressistes et deux indépendants. | 
Yotèfent contre la motion, mais lle 
passa par un vote de 74 a 41, . 

Aussitôt l’opposition se mit à 
crierz “Démissionnez, démission- 
nez”. Le résultat du vote fut qu'on 
cessa 1 discussion des  cestimés 
pour ce jour-Hà, et qu'une autre 
motion pour la formation de ee 
comité spécial fut nécessaire le 
lendemain afin de pouvoir conti- 
nuer Île travail 

Un autre résultat fut que 
béraux seront désormais sur Jeurs 


gardes et que les députés se tien 


dront toujours à‘ disposition des 
chefs,-au, cas où un autre vote sc- 
rait pris de nouveau à Pimproviste. 


1: | 
des Elliotts 


Ottawa, — La nomination du 
lundi, à anis sur les rangs, dans le 
comté de Middlesex-ouest, pour les 
élections ministérielles de lhon, 
John €, Elliott, un prétendant con- 
servateur qui s'appelle Fhomas El 
liott. Les fermiers n’ont pas noni- 
mé de candidat, 

Les milieux- politiques 


LU] 


+ 


‘sont far- 


la Cousine 
| 


‘peines, ta dispose nu sacrifice et 


vous aurez deviné juste dix fois 
Nous traiterons plus td du den- 
ième moyeñ à noîre disposition 
pour combattre les maladies trans-| 
tuissibles: la désinfection, ‘ 
À. M. SAVOIE, M, D. 
Régina, Le 19 mars 1926 


par dévouement, votre coeur loin 
de se rétrécir, se dilatera d'autant 
plus qu'il à dû être plus comprimé 
dans ses premiers élans. Ce que 
vous auriez pu donner &un où deux 
êtres chers, vous pouvez Île verser 
sur Plhumanité qui a besoin d'af- 
fection, Qu'il s'agisse de sécher 
une larme, de relever d'une chute, 
de soulage une misère physique où 
morale, le coeur est d'autant plus 
ouvert à la souffrante qu'il s'est fer- 
mé aux jouissances qui le feraient 
vivre en Pabsorbant,- 

Ne vous a-t-on pas appris aussi 
au Couvent, ma chère Cécile, que Bt 
iété dans la vie d'une femme est 
e cordial suprème qui adoucit ses 


centubple les forces de son dévoue- 
ment? “ 
Vos parents ne sont pas riches, 
vous ne faites point partie de ce 
qu'on appelle les “heureux du siè- 
cle”, Mais alors, vous êtes encore 
une privilégiée, car ces  fenimes 
dont vous parlez, que vous rencot- 
trez quelquefois parées, fêtées, en- 
tourées, si vous pouviez les inter- 
roger et connaître le fond de leur 
coeur! Ce sont elles peut-être qui 
envient l'atmosphère chaude paisi: 
ble, réconfortante de”votre chère 
maison : ' 
Le foyer, la lucur étroite de 
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Elle s’en sauve en prenant) : 

\ le Composé Végétal de : 
Lydia E. Pinlham 

Windsor, Ont. — “Man santé deved 

nant très épuisée après la naissance 


de mon premier bébé, le médecin or 
donna l'opération eur je souffrais 
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Le 


Pêr, frais et satislaisant. Vendu en paquete 
d'aluminiom—fssayez-le. 


no eee a 


bien vu quand il a été nommé sur 
proposition de AM. Kine, vice-pré. 
sident de la Chambre, Le premier 
ministre a fuit du candidat l'éloge 
ordinaire: “vieux député, connais- 
sance des règles, force de caractère 
pour juger avec hupartiatité, ete.” 
Sa motion a été acceptée sans vole 
uutis aussi sans discours de li pau 
che pote M'associer à ces éloges, 
La modestie de M, Duff l'avait to- 
nu jusque à 4 l'écart: mais, él 
la fail sa rentrée pendant que la 
droite acelamait el il est alé ser-i£ 
rer ht main présidentiellex M, Le-Ë 
mieux s'est exécuté avee tine joie 
manilesté, car la nomination d'an 
substitut officiel le dispensera dou! 
rester vissé des hourgs et des hot: 
res à son fauteuil pendant que dé. 
ferie le flot de linsipide éloquence.i 
M. Duff n'a pas la louranre ni la! 
préparation qu'on attend d'ordinai: 
re d'un vice-président, H n'est ue 


commander “De filon niguille" nux 
cercles 
du Trémaudan 
front dans eulle piéce, l'oeuvre te 
téraire et l'oeuvre morale, 


+ 


. da laumpe, 
La réverie avec le doigt contre 
 , lt tempe, 
Et les veux se perdant parmi les 
Veux aimés 
L'heure du thé fumaut et des 
divres fermés 
La douceur de sentir la fin de 
, . ln soirée... 
Les plaisirs du monde peuvent 


DE 


avocat Ancien loup de mers il al 
lo phrsique de l'emploi, Tailé en 
lorce, ia He dandinenent marin 
dans sa démarche et toute la Hiberté 
d'alluce du enpitaine qui n'a à bort 
de compte à rendre à personne, Sa 
voix est fluetle tant qu'il ne se Ta. 
che pas. mais il lui arrive sonvent 
de se fâcher, TL aura parfois de 
li peine à se contenir, voire à con 
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LES 


amuser un instant l'esprit, mais | k À Ki 
ne cnir ses pieds sous able 
donnent rarement la joie du coeur, PTS Un tables Au E) 
Ma chère cousine, j'ai beau exami- lin rdent et entier Qui 1e, QUE 
ner votre eas, je ne vous trouve pas oc qui a puit 


passer à travers a tourmente 


Nouvelle-Eeosse, 
‘ LE - 


Les pensions aux vieillards |} 


on 


du tout à plaindre,  Dites-vous sur- 
tout que le bonheur prend sa sour- 
ce dausila paix du cocur, el cette 
paix'ne s'obtient qu'en laissant Les 


PEER 
Est 


ES 


choses dans l'ordre, c’est-à-dire on a 
abandonnant à la divineiProviden- OttaWa. - - Voici lex principales lé 
ce la direction de sa UE vs clauses des projets de loi de pen- | 

Cousine EANXE, sions aux vivillards: ‘ 


re 


1} Pension-maximumnm de SAN it 
par année, réduite de Fexeédent de 
19%. par année de revenu que ton: 
cherait Le pensionné: 

2) Le pensionné doit étre sujet 
britannique, âgé dau moins 70 ans, 
avoir résidé au Canada 20 ans, el 
5 nns dans la province à laquelle 


es M. Duff, vice-président de la 


ne À 
oi autorisant le gouxvérnement à 
aive des avances aux Célans plreës 
sur des terres'de li couronne, 

3) Le ministre pourrait préter 
en raison des travaux de défriche- 
ment et des hâtisses "topstruiles; 
a) une somme ne dépassant pas S£.- 
000 à un colon citoven, canadien: 
b} une somme ne dépassant pi 
S500, à un colon non encore natui- 
ralisé, . 

2) Les prûts ne devroht pas aller 


[ 
n 


EL delà de S5,000,000 par année. 


3) Is ne pourront être faits à qui 
que ec soit à moins d'avoir été ap- 
prouvés par un comité ‘du rétablis- 
sement civil des soldats, © 

4) Hs devront être remboursés en 
l'espace de dix ans par paiements 
annuels avec intérét de cinq pour 
cent. Fo 


EE 


chambre 


edsih 
Ottawa, —— M Duff a, pus d'u. 
mis à gauche de fa Chambre, I Pa 


pots er ame 
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L'Education mixte dans les 
écoles du Manitoba 


M. l'abbé J-Ad, Sabourin, DD, 
ehancelier de Parehiliocése ‘de SE 
Boniface, ct visiteur des écoles, 


tement intéressés par la lutte, cari vient d’ajonter à la série déjà ton- 


les adversaires mettront en lice 
leurs plus redoutables jouteurs. Un 
grand nombre de députés + pren- 
dront une part active et Pon pré- 
voit que l’enguête, des douanes 
jouera un rôle important dans cette 
élection partiellé L'on va mème 


jusqu'à ajouter qu'une défaite du 
ministre entrainorait  inévitable- 


ment la démission du. gotiverne- 

ment, en vaison de: lPimportance 

primordiale de l'élection, 
1  —— ——— 


Les ressources naturelles de 


lV’Alberta 


Ottawa. — Le ministre de Pin- 
térieur présentera un bill ratifiant!4é 
l'entente entre le gouvernement fé- 
PAlbertal aux. 

Cette brochure est à lire par tous 
comprendre 
pourquoi nous bataillons tellement 
On peut 
se la procurer en s'adressant à l'anr- 
teur à l’'archevéche de S. Boniface. 

Sa Grandeur Mgr Sinnott, arche- 
véque de Winnipeg, a daigné écrire 
pour cet:opuscule ne lettre-pré- 
pouvoir 
du 


déral et 1 province de 


ressources naturelles, . Ce bill r 


de la Baie d'Hudson. 


Pour Fadministration de ses res- 
| sources, PAlberta devra probable- 
nouveau minis-{ 


ment se créer un 
tère. 


pour le retour à celles-ci de ses 
e- 
mettra à la province ladministra- 
tion des sections d'écoles et pro-1 
tégern les droits et les propriétés 


igue de ses oeuvres né autre bro- 
chure intitulée: “L’'Education Mixte 
dans les écoles du Manitoba”, Ce 
nouvel opuscule fait suite à “La re- 
iligion et la Morale dans nos écoles” 
et comprendra de li page 70 à la 
page 102 du tome Il de ses “Zludes 
el Conférences”, , 
L'ardent et inlassable apôtre de 
Péducation catholique et francaise 
au Manitoba continue à mettre ses 
compatriotes em garde contre Pé- 
cole sans Dieu, à démasquer avec 
une rare pénétration d'esprit le so- 


phisme et les mensonges des dé- 


fenseurs de l’école publique, et à 


force d’une logique serrée tous les 
nants de nos svstèmes pédagogi- 
ques anti-chrétiens et  anti-natio- 


ceux qui désirent 


pour nos écoles séparées, 


face que nous voudrions 
citer en  ceutier, Relevons-v 


men 


mettre au picd du mur par la seule 


il demande une pension, 
Les Hidiens n'ont pas droit à evt- 
le pension, 


d'un déplacement. Une amie me dit 
d'essayer votre remède — le Compo- 
sé Végiétal de Lydia EE. Pinkham -- 
ot je l'ai pris régulièrement un an. 
Je portais alors mon deuxième bébé; 
j'ai été très bien tout ce temps-là 
et l'accouchement a été facile. Je 
suis sûre que le Composé Végétal 
m'a fait beaucoup de bien, c'est aus 
si l'opinion de mes parents, Ma 
soeur de .Leuminstan, Ontario, te 
prend et toutes deux nous le louan- 
goons, c'est un très hon remède, La 
résultat ost plus que satisfaisant 
pour moi,” Mme W. Ponn, Wind- 
sor, Ontarin, ‘ 


+ , 
Mie Corbin n’a plus de douleurs 

Stewineke, NF, — “Pendant deux 
ans après la naissance de mon pre- : 
mier bébé, fai souffert de douleurs 
dans Je dos et le côté, Ma mère avait 
pris le Composé Végétal de Lydir E, 
Pindéhiun et j'en avais lu quelque cho 
se dans les jotimaux, alors je J'ai 
essayé el les douleurs ont disparu, 
J'ai trois enfants, el le remède m'a 


11098P 


Nous crovons donc devoir re- 


. et félicitons M. 
d'avoir mené de 


AnEUCUTS, 


Saint-Juste 


= 


RE 
PR ar 


la mère de famille cst 


perplexe pour son ment a ReCourue durant les mois précédant 
À leur naissance, Je le recommande a 
Les Elo mes amies,” — Mme Cary W. Com 
Mi bin, Main SL, Stewiacke, N.E, 
Macaromi MA en ee pneu 
 ! . LI 
Vermicelle M Le Corps humain au Prin- 
. temps. 
Spoaghetti | en 
GER qui désirent conserver el 
Egg Noodles loctifior Leur sauté et jouir ainsi 


dpulcinoment de la vie devraient pren- 
dre de soin de purifier et de renout- 


ERCELISIOR 


liveler eur suug à lPapproche du 
Printemps, C'est sonlemeunt de cette 
lui seront d'un grand sevours manière que Plon peut obtenir sa 


part des lorres vitales qu'une natu- 
re adwable répand à profusion à 
dleette époque de l'année Non set: 
Jelement Le sang impur et pinressenx 
est un faible vondüeten de Féner- 
ue vitale, mais aussi, Les germes de 
maladies, Les éléments nuisibles, 
uns ou tel ang, sont antumés à lé 
poaue du Prinlemps el deviennent 
hi eause de troubles chroniques, dur 
ciseant des artères el prématinant 
| vivillesse. { 

Cette purification du sang peut 
Eseulement être secomplie d'une fu 
con unique, c'est en fortifiont Les” 
organes producteurs dir sun, en af 


en lui aidant à laire des plats 
appélissunts et économique. 
Les enfants les aiment, 
Livre contenant plus de 
50recettes différentes, en- 
voyé gratuit sur demande 


dant ainsi tes organes d'excrétion 
et en nellovunt de cette faeon Île 


svstéme entier Ceci étant fait, une 
nature obligeante Lors le reste et 


3) Les gouvernements fédéral et} veus. _ : EE be 
provineiaux pnieront æhneun  lalfarüon. Faltesen aujourd'hui l'essai d'une Le corps sera bientôt rempli d'unc 
F bouteille, N'ivcecpiez pan de substitut, sensation de fégéreté, d'activité el 


moitié des pensions, 
Le gouvernement fédéral recevria 


tous les {rois mois aux différentes 
provinces fa moitié lus 


ces provinces par l'entremise de 
leurs lientenants-wonverneurs. tient 
tout d'abord passé une enlente à ce 
suiel avec Le gouvernement fédé. 
rit, 


et 
Coût d’une enquête parlemen- 
taire 


OÙUawa -- On croit que Penquè- 
te parlementaire sur Padninis{rna- 
tion des douanes et d'hecise coûte- 
ra plus de cent mille dollars st 
gouvernement. Les services des 
avocats seulement représentent on- 
viron S500, par jour -- Paye Dup- 
tiste! 


Nouvelles gublications 


nan mamnnentt 


el que leurs coeurs s'ouvrent à lin 
troduction de la saine morale dans 
nos écoles”. 


Te 


De fil en aiguille 
par AU de Trémaudan 


Ivy a quelques mois, paraissait à 
Los Angeles, Californie, une pièec 
de théâtre intitulée “De fil en ai- 
guille”. L'auteur, A. IE de Trémau- 
dan, qui tout en pratiquant sa pro- 
fession  d'avoral vécut pendant 
trente ans la vie de nos cultivateurs 
de l'Ouest, vous avertit que ce mé- 
lodrame met en scène un événe- 
ment dont il fut lui-même témoin, 

Nous ajoulerons que cest mal- 
heureusement Phistoire dun trop 
grand nombre de braves cultiva- 
teurs, ‘Trompés pur les paroles 


j miettes d'un aventurier, chauf- 


| 


fés à blanc par le démon de Por- 
sueil que ect imposteur incarne, ils 
veulent écligser tous leurs voisins 
par un faste exorbilant, et ne crai- 
enent pas d’hvpothéquer leur pro- 
priété, pour se procurer des auto- 
mobiles ou des instrument aradoi- 
res trés dispendieux dont ils pour- 
aient facilement se passer, dt 
moins, pour le présent, : . 
Les avantages qu'on avait. fait 
miroiter à leurs veux sont loin de 
se réaliser. Les affaires tournent 
mal. et c'est la ruine, parfois même 
ie dèshonneur, , 

Sans ètre trés compliquée ct très 
mouvementée, Paetion dans le 
pièce est assez bien’ conduites çt si 


À { FRAUTEMENT DE DEUX MOIS... 
var ee bill le pouvoir de remettre it FOUDRE À SIAMEPO ! \ , 
Chez les pharmaciens eckes marchandn géné.) Leur medium pod apporter ee LP 
EUX, où par fu poste, chez Le Cosspany, 
‘ int SONHNCS:259, Avenue Mebermeon, Winnipeg, Man. 
pavées aux vicillards, pourvu quel een orne eee tt due 


Un cadeau de $99. 


Manufacturier de la Buneuse My Own" 


RP ET 


cette 


Cxiges Le lonique LB L'énergie, 


CT À . : 
{Nous ne connaissons pas de moil. 


A6 
{Subtat que Faneienne et éprouvée 
uréparation vonnuée Fe Novoro du 
Dr. Pierre. Cette médecine vésétie 
île agit d'une facon douce,et modé- 
‘rée sur lorganisoe ettier, elle dé- 
havrasse des iuipurotés, lortitie ot 
régularise Les organes d'exerétion, 
aclive da digestion et régénère de 
système nerveux, Une semaine de 
braitement de ce tonique végétal for. 
tilie da santé de ceux qui sont sout- 
jfrants ef les conduit sur de chemin 
de La guérison, Ces mots devraient 
suffire aus personnes de bon sens 
ebuux gens prévovants Cependant, 
Île Novoro du Dri Pierre he peut &- 
fre acheté chez Les pharmaciens car 
il est fourai par des agents Spéciaux 
Lo bien directement du laboratoire 
ju Da Peter Fahrnex NO Sons Co. 
2301 Washington Blvd, Chicago, FIL 
| Livré exempt de douane au Gus 
nas, 


pour vous 


Moutie. cette anbone À vob oneniss 


Set et amende zehut une boit de Road 
Roue Liquid de Mike lson quantité 
suffisante ponte pré parts d'un gra 
hour el demi de araim ue peut sous de 
made plus d'un dollar, et date brain 
vois parnu ea de pratègie nr JO ave 
vuntie fes ravages les poghiors, épars 
guant ainsi de déstisntons d'une valen: 
de SIG our votre recule N'asionse 
fous pas Duson di dire que Cite anttote 
ce Vos ut SU Si votre fouinee 
Se nt ps comen te Bent Rodo, 
cop pis de sumatituhs puis ulrese 
sesenous vetle pnnonse adee no dollar. 


Anton Mickelson Co. Ltd. 
156,rue Smith, Winnipeg, Manitoba 


Gopher Poison Posder, 


Reconnues sûres par des millions et prescrites par les 
médecins contre 


moins cet hommaze mérité au svs-| 
tème scolaire de Québec: 

“La vieille et catholique provinec 
de Québec à toujours été, et reste 
encore, le modèle Le plus parfait 
d'un système scolaire, qui, sans ex- 


Un projet d’abolition des élec- 


» . les coups de théâtre sont rares, les 
tions complémentaires 


diniogaes sont alertes et naturels. 
Parmi les rôles secondaires, A- 
glaé et Ulysse sont des tvpes pin 
ticuliérement réussis, Leurs ex- 
NX pressions eampagnardes, uit peut 
clure l’enseignement religieux, lais-l'forcées peut-être, contrastent heu- 
se à chaque groupe ethnique, au À reusement avec celles des autres 
point de vue chrétien, tonte la Bti- {personnages çt. donnent à la pièce 
tude et la berté désirables, Quand ETDIQ note conrique, Some tonte, 
nous accordera-t-on —- ce qui nous Île parler de nos bons habitants, de 


Maux de tête Rhumatisme Nephrite 
Lumbago 


-Rhûmes 
Douleurs Névralgie 


me 


Ottawa. — A, &. McLean a pré- 
senté à la chambre un projet de loi 
en vertu de laquelle les députés ap- 
pelés à entrer dans le eabinet n’au- 
aient pas à courir les risques d’une 
nouvelle élection, Ce projet va 
sans doute donner lieu à sin ape 


U 


emploi 


assez vi Î M. MeLeun ap- : . SE ° AIR DAINNE 
pie SE on ur Pexenple que: appartient, de droit —- le  mêmefceux qui ne sont pas instruits du éprouvé, Boîtes maniables de 12 
; à “ . ‘ raite , » ceux QUI TOUISSO) AT À se 

vient de donner kt Chambre _an-|traftement® tout comme de ee EU est 45- pastilles. Aussi en boutcilles de 


“Ceux qui ont à coeur Pavenir de | 


avenir ! d’unc 
notre pays commencent à réaliser | 


sez fidèlement reproduit. 24 et de 100, chez les pharmaciens, 


“baise en approuvant un bill simi- , 4 chez 
à Asbirine est la marque de fabrication (enregistrée au Canada) de 
l 


laire, I D LE h ms p . 
use a faillite de ce système de ces. soi- | e plus, cette pièce comporte une Ce PADTICATON LOEB EEE 
rer LE . écoles neutres, et ils veulent i Re iecon, morale qui, pré- la manufacture de Mono-aceticacidester de saleylicacide de Bayer. 
L’'Aîde aux colons revenir à l'enseignement religieux, | sentée sous ectte forme plaisante Quoiqu'il soit bien reconnu que le mot Aspirine signifie produit 
— : seule base solide de toute éducation Let naturelle, peut faire-qlu bien, Les de Bayer, afin de pi otéger le public contre ls contrefagons, nos 
N . e à , . qu on 4 ag s e : a x 
. Ottawa, — L'hon. Chas-Stewarti digne de ce nom. Prions que là} auditoires de campagne surtout, ne étamperons sur les tablettes de la compagnie Bayer la marque & 


*manqueront pas d'apprécier ces Si- vérale de fabrique, le'nom de Bayer en croix, ; 


propose à ta Chambre un projet de lumière se fasse dans leurs esprits 
Ÿ- , ; 


n 
+ 


SERVICE SPECIAL DU “PATRIOTE DE L'OUEST" 


WILLOW.BUNCH, Sask. . 
Hôpital: 


santes sur l'écran, 


fuitrices où plutôt des 
Fhôpital. . 
Mesdames Joseph Beaulne, Pr 


Les dames qui travaillent quoti- amies 


diennetuent de longues heures, dent 
les instants sont comptés, dant la 


- = ! 
séance tenante en faisant apprécier 
à son auditoire des choses intéres- 


La première Jiste des dames bien- 
de 


u- 


Ko 


PATRIOTE DE L'OUEST 


fn] ÿ 


Vie: 


à J, Duperreault; Alias Dionne, à- 
gent de machines aratoires, se fait 
construire un splendide buévau a- 
vee un grand local attenant, qui lui 
permettra d'exposer sa marchan- 
dise comme on le fait dans les plus 
grand centres de la provinces Île 
notaire Beausoleil transportera tout 
prochainement ses archives dans 
un local plus spacieux; 4. Beaune 
a fait subir à sa quincaillerie une 
amélioration de bon goût; égale- 
ment Le magasin de E, Lebel qui est 
non seulement agrandi mais doté de 
très jolies vitrines armoires; lt so- 
cicté St Jean-Baptiste fera at prin- 


EC EE 


vie est réglée comme un cadran, dent Lapointe, Octave Hallé, E.-X. temps de son local Fune des plus 
ont le temps de faire bien des cho- 3ellefleur, Evangéliste Beausoleil, LE eiles salles publiques de tout le 


ses. Les oeuvres de charité sont | Pionne, 1, Boulianne, Mare 
Teurs passe-temps, soulager la souf- 
france Jeur bonheur, Elles aiment 
les institutions qui font du bien, 
Jeur geste est franc, Faire des 
heureux à tout prix. voilà la devise 
de ces dames patronnesses de no- 
tre hôpital dont le nombre aug- 
imente ious.les jours. 

: Ces dunes se sont réunies LA se- 
maine dernière dans les salles de 
Y'hôpital apportant chacune de ma- 
gnifiques cadeaux qui contribue- 
ront à donner aux malades un plus 


Power, Alex. Beausoleil, 


Jodoin, Pierre Desautel, Jos. 
billard, Fred, Kreisch, J. Allan, D. 


Victorine Dionne, lrène 


Alice Lacoursière, 


grand confort, de petits luxes quil up: 
ie Commerce: 
sont tant appréciés par ceux qui tree 


souffrent, 11 y cut partie de 50D, 
un goûter magnifique, puis, avant 
Jè départ, le Dr Godin donna à ces 
dames dévauées, un petit entretien 
sur les rayons X;: if parla surtout de 
la fluroscopie qu'il mit en valeur 


Dans le monde des affaires à Wit- 
low Bunch, it v a un va et vient très 
intéressant depuis surtout une 
quinzaine, La pharmacie de Godin 
et Jutras devient Godin et Cadicux: 
Jean Bouneau a vendu son magasin 


a 


Votre serin favori 
fait Je charme de votre de- 
meure par son chant si gai. 
Votre serin mérite ce qu'il y 
a.de mieux pour rendre ainsi 
votre chez-vous heureux. Ce 
qu'il y a de mieux pour Ini ce ee, à 

ont les graines pour oiseaux de Brock ct le régal des oiseaux 
de rock (Brocks Bird Treat)—en vente chez Îcs marchands 
dans tout le Canada. Si vous avez un serin, ce livre vous 
intéresser a beaucoup, "ar il décrit complétement la manière 

S Le élever, te le nourrir et l’en prendre soin avee succès. 
:N VOLUME. considérable, illustré qui parle des oiseaux de 
Cage, qui dit comment les nourrir, les élever, en prendre soin, 

et enseigne comment traiter Leurs maladies. Le livre le plus 
autorisé publié au Canada sur les oiseaux de cage. Nous 
vous enverrons ce livre et un échantillons des graines pour 
oiscaux de Brock, suffisant pour une semaine, et un échan- 
ülion du Régal de Brock, Gratis, si vous remplissez le 

coupon et envoyez avec dix 
sous pour couvrir des frais de 
port et d'emballage. 


FE EN 


S Counon 
d'échantillon 
MM. NICHOLSON et BROCK, LIMITÉE 
\ à5 ruc Market, TORONTO, Canada 
Messieurs: - Ciinclus #0 sous pour frais de 
part cte,, un exemplaire du livre ns Brock qur 
d les visraux, un échantillon des grains pour oisr. 
j dus de Bros h Apren Frien d'une semaine], et un 
échantillon du Régal de Bruck. ’ 
À Nom... : 
Adress 
F a &, a, 


y] 
Bois et matériaux pour 
construction | 

DE QUALITE SUPERIEURE (| 


Î 


LEA 


Plans et devis fournis sur demande. 


GRAVELBOURG 


Lorsque vous avez besoin d'huile grasse, exigez les 
huiles des produits de la Pensylvanie, reconnues les 
meilleures sur le marché. 


EN VENTE ICI. L 


Toujours en mains un assortiment complet de pneux, il 


soit les “CORD" soit les BALLON". 


J. Li F'orcier 


Téléphone 70 


Gravelbourg, Sask. 


PELERINAGE FRANCISCAIN 
A F'OCCASION DE 

VIle CENTENAIRE de ls mort de Saint FRANCOIS 

D'ASSISE 


ASSISE, PADOUE, ROME, ALVERNE, LOUR- 

“DES, PARAYV-LE-MONITAL, LISIEUX., BRIVE 

MONTMARTRE, ARS, NEVERS. 
Organisé par 

RR. PP. Franciscains du Canada. 


Avec la haute approbition de 


S. E, Mer Pietro di Maria 


Délégué Apostolique au Canada 
et de 
S. G. Mgr Georges. Gauthier 
Adiinisiriteur Apostolique de lPArchidiocè- 
se de Montréal 
Départ de Montréal, le 10 juillet, par l'Ausonix de la Cie Cunard, 
Retour à Montréal, le 4 septembre, par l'Alaunia de la Cie Cunard. 
Pour tout renseignement s'adresser 
au Comités des Fêtes, 
. 961 OUEST, RUE DORCUESTER, Montréal. 
=: ? à AL 
.ou à l'Agence de Voyages Thos. Cook & Fils. 
526 OUEST, RUE SAINTE-CATHERINE, Montréal. 


Les 


ge 


Agence de Voyages 
officiellement re- 
connue par des 
brefs de LE SS. 
Benon XV ct Pic 


«+ 


Noël, 
Hector Beaulne, Amédée Balthazar, 
Romuald Granger, Alfred Lambert, 
J, F, Bellefleur, 4 A. Mathieu, V. 
Pierre 
Dionne, Joseph Duperreault, Anré 
+0- 


Desrosiers, 4. Winslow, E. Boldue, 
Conrad Légaré, E.. Gérard; Mes 
Beaulne, 
Jeanne Bohémier, Kathelcin Godin, 
Béatrice Beaulne. Lucienne Godin, 


sud de Ja Sask,; Octave Gaudry noi 
tre populaire ageni d'assurances a 
agrandi sa place d'affaires, il à 
maintenant un magnifique endroit 
pour receväir sa nombreuse clien- 
téle. Hi on'v a que la chambre de 
commerce qui demeure toujours 
silencieuse, ce qui nous porte 
croire que cette association ne vo- 
vage pas en Ford, car il \ aurait 
longtemps qu'elle serait sortie de 
cette panne qui tend à s'éterniser, 
MM, Tancrèéde Bourgeois, 3, L. 
QGuny, C Gadieux de Gravelbourg, 
étaient de passage à Willow Bunch 
ces jours derniers. 
Léhôtel Léguré, dit-on, 
trunsformé prochainement, . 
_—…Plusienrs lots de ville ont été 
vendus dernièrement duns la subdi. 
vision “Willew-Bunch’' La  cons- 
truction commencera à bonne heu- 
re si je beau tenps continue, 


GRAVELBOURG, Sask. 


CHRONIQUE PAROISSIALE 


sera 


De 


Le R, P, AV, Auclair, OM, é- 
tuit de retour à Gravelbourg samie- 
di, le 13 mars du Voyage de La Sur- 
vivance dans la Province de Qué- 
bec, H fit aussi la visite de 24 col- 
lèges de la Province-Mére, donnant 
des conférences sur nos oeuvres 
d'apoitolat catholique et national 
dans lPOuest canadien et sur nos 
ovuvres de Boune Presse. 

M. l'avocat Georges Hébert, notre 
distingué conèitoyen, et sa_ dame, 
étaient aussi de retour le 15 mars 
d'un voyage de trois mois en Fran- 
ee et les autres pavs d'Europe. 


retour: 


PE RU 


Décès 


Le 12 mars 1926 est décédée à 
l'Hôtel Dieu de Montréal, Madame 
L.-B.-A. Chartebois, née Elmire Va- 


rin. 

Elle était née à Laprairie, P. Q. 
le 23 mai 1847. Elle était la fill 
de M, J.-B, Varin, notaire et répis- 
trateur du comté de Laprairie. Élle- 
épousa, en 1869, M. EL. B. A. Char- 
lebois, qui fut député provincial 
de Laprairie de 1872 à 1887, an- 
née de sa mort. 

- Elle laisse pour déplorer sa per- 


te, trois filles: Mesdames Louis 
Masson, ilenvi  Bissonnette et E- 
douard Gravel. de Montréal; et 


deux fils: M. Ambroise Charlebois, 
de Montréal, et M, Alphonse Char- 
lebois, shérif du district judiciai- 
ve de Gravelbours Elle était aussi 
la mére de feu le Docteur 4:-B. 
Charlebois, décédé récemment à 
Saint-Paul, Alberta, et de feu M. 
Léon Charlebais, en son vivant de 
Moutréul, ° 


Chez les KHeligieuses du Précieux. 
San: - 
Dans leur picux monastère du 

Mont-Larocque, au cour mème de 

la saison auadragésimale, les Reii- 

gieuses Adoratrices du Précicux- 

Sang ont fait leur retraite annucl- 

le d'une semaine du {1 au 19 mars, 

fête de Saint-Joseph. Gette récol- 
lection spirituelle leur fut prèchée 

par M. l'abbé Chs Maillard, V. F. 

curé de la paroisse, que les religi- 

euscs considèrent à bon droit cont- 
me leur pére et le fondateur de leur 
nouvelle maison de ” Gravelbourg. 

Dans le silence méditatifs de leur 

cloitre, recueilli, sous le regard du 

Divin Maitre, après leur avoir rap- 

pelé les sublimes vérités de PE- 

vangile, les salmtaires pratiques de 
la perfection religieuses, et les lu- 
imineuk enseignements de la théolo- 
sie ascétique, l’éloquent  prédicn- 
teur leur redit avee chaleur-et onc- 
tion les gloires et les triomphes de 
leur vie sacrifiée, les joies et les 

surnaturelles douceurs de leur im- 

molation au pied du calvaire, Au- 

près des autels, dans la chapellé 


la voie. de Dieu se fit entendre par 
la bouche de son ministre, ces jours 
de retraite furent des jours de priè- 
res intenses. de désirs: ardents, de 
saintes résolutions, de Suave trans- 
formation intérieure et d'ineffa- 
bles réconforts. Créatrice de sain- 
teté et de lumière, cette retraite, 
la première de cette communauté 
à Gravelbourg, -— demeurera tou- 
jours dans les anhales de ces ad- 
mirables religieuses, fleurs mvsti- 
aucs du cloître et' victimes du divin 
amour, comme un mémorial de 
grâces signalées, une indéfectible 
orientation vers le ciel, 

Daigne le redoublement de leur 
ferveur, de leur attachement pour 
leur vocation, de leur zèle pour le 
service de Dien et le salut des à- 
mes, fruit. de la retraite, ainsi que 
leurs prières et leurs sacrifices, 
mélés'au Sang du Rédempteur dans 


Île calice des suprèmes immolations, 
{retomber eù rosée de célestes 


hé. 
nédietions sur'celle paroisse et son 
pasteur, sur le diocèse et son ‘chef 
vénñcré, ainsi que suv toutes nos 
oeuvres de salut religieux et nalio- 
nal, Vive le Sang de Jésus! .. 


CHRONIQUE DU COLLEGE 


Les Dames Putronnesses . 


, Dimanche, le 1 mars, les "Dames 
Dateonnesses ont eu leur reunion au 


| 


ta chapelle | 
bénie de. leur douce Thébaïde, où! février dernier, le centième vanni- 


brouse de fidéles, 


différentes, français, anglais, cris, 
montagnais portérent à Dieu lex- 
pression des sentiment des Gblats, 


Présidentes-Honoraires: Mme Ju- 


ge Alphonse Gravel, Mme E. Braz- 


ziel (Mme Brazzicl fut élue en rem- 


placement de Mme Bouched). 
Présidente active Mme JE, Ca- 
dieux; . 
Vice-présidentes: Pour la campa- 
gne, Mme Amédée Piehée: Pour la 
ville, Mme Maurice Gravel: 
Assistante: Mme £ À. Forcier; 
Secrétaire: Minc Emile Dorais: 
Trésoriére: Mme W, St-Germain, 
Sous-comité des Séances Récréa- 
tives: Mmes Gvoorges Hébert et Guy 
Gravel; _. . 
Sous-comité de Réceptions: Mmes 
Alex. Raymond, et Martial Lavoie; 
Sous - comité des rafraichisse- 
monts, Mmes Jean Pelletier, Loui- 
se Régent, et Omer Gauthier. 
Sous-comité de Salle: "Mines We 
Lambert, Elie Beaulieu, Audré 
Boucher et Oscar Rinfret, 
Séance fenante, les âmes Pa- 
tronnesses ont résolu de donner &- 
une partie de Cartes au Collège, le 
lundi de Pâques, avec un attravant 
programme de fanfare, réveillon, 
comédie et distribution de magnifi- 
ques prix. ‘ 
Mie J.-E Cadiceux, présidente 
active, annonça alors qu'elle don- 
nerait une partie de cartes le 15 
avril à sa résidence. en, l'honneur 
de Mme Napoléon Boucher, pré- 


, sidente démissionnaire, 


En des termes chaleureux, dans 
un discours tout inspiré par la gra- 
titude, le R. P. Jos. Magnan, cha- 
pelain, remercia ensuite Mme Bou- 
cher d’avoir organisé les Dames Pa- 
tronesses en une société si prospé- 
re et si florissante, d’avoir inau- 
guré la croisade du “Denier de l'E. 
colier” pour le recrutement des 
vocations, et d’avoir travaillé avec 
un zèle si admivable à la belle oeu- 
vre d'éducation religieuse et natio- 


pale qu'est le Collège Mathicu. 1 
exprima les regrets de tous, à la 


pensée que Mme Bouclier était con- 
trainte de quitter définitivement 
Gravelbourg pour la Province de 
Québec, Passara que son souvenir” 
resterait toujours profondément 
gravé dans nos mémoires el que 
nous contiuerions toujours à dla 
considérer non seulement comme 
présidente honoraire perpétuelle 
des Dames Patronesses niais aussi 
et surtout comme “La Maman du 
Collège”, titre qui ki fnt si oppor- 
tunément et judicieusement décer- 
né par M. le Curé Maillard. Après 
lui avoir souhaité un heureux vo- 
vage le conseil lui vota un vote de 
remerciement et de reconnaissan- 
ce. Ensttite, le BR. P, Chapelain 
salua la nouvelle présidente, Mme 
FE, Brazzièl et se lit lin'erprète de 
tous pour lui souhaiter bonheur ct 
succés dans son nouveau poste 
d'honneur et de labeur, :- 


2 Sonnerie ones 


Billet de la semaine 


|A Jui ! 


Si vous êtes las! très Jas! Incana- 
ble de continuer votre route, acco- 
tez-vous, un instant, sur un poteau 
de téléphone, par exemple, Le 
cédrè, .c’est incorruptible! indes- 
tructible! très sain! 

Ceux. du. liban sont Lombés, c'est 
vrais; imaisiils étaient si vieux qu'on 
ne peut ræisonnablement les “en 
blämer! 

Surtout, n'allez pas faire la bé- 
tise de vous appuyer sur quelque 
affection humaine: ce n'est pas So- 
lidet Et on vous reprocherait vo- 
tre faiblesse! : On vous imputerait 
toutes les Michetés d'autrui! 

Croyez-niot, restez debout! Int- 
tez jusqu'au dernier souffle! Cricr 
au secours! À quoi bon! ‘ 

H est, pourtant, quelqu'un — et 
Celui-là, on peut se fi 


fier à sa paro- 
le — qui à dit, en toute vérité: “Si 
vous Ôtes fatigués, venez à moi, je 
vous soulugerai, Si vous souffrez, 
venez à moi, car je guéris. SE vous 
pleurez, venez à moi, car je console. 
Vous, tous, qui passez, venez à moi, 
car je demeure!” ' 

Allons à cet Ami incomparable, 
qui saura comprendre notre misè- 
re, pardonner. nos défaiflances : et 
sécher nos larmes. Allons, en tou- 
te confiance, à Celui qui. toujours, 
demeure. CRIN-CRIN 


4 


” Willow-Bunch 
BEAUVAL, Sask. 


Célébration au centenaire des 
als 


4 
n 


La congrégation ‘des Oblats de 
arie Iimmaculée célébrait, Le 17 


versaire de l'approbation de ses 
règles. Partant, en ce jour-là, c'é- 
tait fète chez les fils de Mgr de Ma- 
zenod. 

Les Oblats de la mission de Beau- 
val, Saskatchewan, voulürent s’uni- 
rent à ‘tous leurs frères dispersés 
sur la surface du globe, dans la cé- 
lébration de. ce’ glorieux "anniver- 
saire, no . 

La retraite annuelle des Pères et 
des Frères de la région Saskatche- 
wan-nord, prêchée par Sa Gran- 
deur Mgr Ovide Charlebois, O.M.E, 
servit de préparation aux fêtes, 

Au muatin du:17 février, 16 Oblats 
prosternés aux pieds des saints au- 
tels, renouvellaient leurs voeux et 
juraient fidélité à -cur congréga- 
tion. A une messe plus tardive, 
Mgr Charichois conférait les ordres 
mineurs à 4 Scolastiques Oblats qui 
suivirent leurs études théologiques 
à Beauval. ‘1 


La féte religieuse 


Le lendemain, une grand’messe 
pontifieale célébrée par Sa Gran- 
deur réunissait unc.assistance nont- 
1 Des hymnes de 
reconnaissance" en quatre langues 


Eco R. P. Adam. dans un magnifi- 


CAGE LETCOETTETLLE + CLUUHEUTR CSA HUTTIRTE 


‘ Banguel el séance 


Au midi de ce mème jour, une 


table. munie des meilleures choses Lpeval groncsée par M. Maricl, inai- 


‘que fournit la sauvagerie, groupait 
ja commnnauté en une fête intime. 
La joie ct.la gaieté naturellement y 
résidnient, En effet, quel bon- 
teur, pour un pays de ntissions de 
voir tant d'Oblats réunis. Quelques- 


uns d’entre cux. avaient entrepris 


un vovage de 150 milles en traine | 


à chiens pour nous procurer ‘le 


plaisir de leur présence. Aussi, Îles | 


s'engagèrent chau- 
C'est bien une fe- 
On laisse, pour ‘un 


conversations 
des et animées, 
te du cocur, 


instant les soucis et les préoccupa-| 


tions et on s’en donne à coeur joie. 
Puis, pour se rappeler le:souvenir 


des absents et des choses intéressés | P 
à cette fête, on porte des santés, Le! 
Vicariat, Ja France, le Pape, Mon-| 


seigneur de. Mazenod, la Congréga- 


tion sont exaltés par des voix qui] 
surent trouver des mots très appro} 


priés à la circonstance, 


Les É h 

À huit. heures, le soir, séance ré-f 
créative donnée par les enfant dei 
Æ@i 
les Révérendes | 
Soeurs Grises de Montréal, en char- | 
ge de Ja’partie éducative de l'ins-! 
Hitution, intéresse vivement les au-| 
Magnificnt, | 
exécuté par les voix argentines des | . 
enfants des bois, mit fin à cette glo-E î 
Il n'était que juste; 
de clore les fêtes de ce centenaire} 


l'école indienne de Beauval, 
tout organisé par 


diteurs. Le chant du 


rieusce journée. 
par un hommage à celle qui, de tout 
tre protectrice, 


Incendie de l'Ile-à-la-Crosse 


Alors qu'au lendemain, nous re-| 


passions dans notre mémoire les | 


douces heures si bien vécues, une} 


triste nouvelle qui ‘m'était autre} 
qu'une épreuve préparée par la | 


main de "Dieu, nous est transmise. | 


C'est que le couvent de notre mis- 


sion voisine, Pile à la Crosse n'est 


Toi 


plus qu'un monceau de cendres. 1 
coup est dur, les coeurs saisnent, 
mais de tous il ne s'échappe qu'un 
généreux fiat, Malgré la difficulté 
de trouver le matériel de construc- 
tion en un pays si éloigné de Ja 
civilisation, malgré les dépenses é- 
normes qu’entraina une {elle entre- 
prise, on reconstruira à Pété pour 
a troisième fois. et la deuxième de- 
puis cinq ans. 


Lys A 
Ordinalion 


se, te P,. Lavoie continucrait ses é- 
tudes théologiques avec le groupe 
scolastique de Beauval, ie R, P. 
Pénard assumerait la charge 
professeur de théologie dogmatique 
et morale à cette même maison d’é- 


temps, a été notre patronne et no-} 


fiat Canadions français, 


[ 


a dernière des cé- ‘à 


da que vascèdent nos:hommes d'E-) premier iminisire, représente 

province devait nécessairement x 
voir que influence salutaire eur ? 
situation de l’oucst AL Von Est 

de répondit À ceîle santé en faisar 
ressortir IMsmnunensité des Vesoul 
ces de la Saskaîichewan, qui — 
être comparée au pays où “coule 
le lait et 1e miel”, tal 


Ensuite vint la santé au parti li- 
re de Gravelbours, Gui, dans un ai- 
sais très pur, fit voir à ses atdi- 
[teurs que le succès du parti Hibéral 
dépendait de Ja bonne entente qui 
devait régaer entre les Canadiens 
Lde races ct de relisions différentes. | Aucun. banquet mn’ 
M. Harry Stephenson en des paro-| sans qu'il y ait do fn m 
les brèves ef à point répondit à cet-|amaîcurs de invz on € 
ite santé. 

La santé à ja Saskatchewan fut 
portée par M, Menzies, pharmacien 
de Kineaid. AM, Menzies nous mon 
ta que la Province était destinée à 
occupé une placv très importante 
dans Ja Confédération et Îe fait que 
lusieurs. miniséres, v compris Île: 


pr N RraT 


St comple 
usique et pal 
ana Û urent à ler 
août; quelques chansons par MW 
laine et Oshorn furent très spû 
tées de Pandiioire., RO 

11 était déjà tard quañd la soir! 
prit fin faux accords de Phymne se 
lional chanté bar foule la salle ci 
chacun emporin ci N 


ee are. 
Gt 
LS 


à ce a chez lui le meilleur 
souvenir de celte anréable soirée 


tr Te ne ie 


RRRE Te 
an 6 en nue = 2e nées A nd 


Dans | 


; Ur 


R. E 


à D 


- [1 donne de la forcc à ves organes 
la vi effet salutaire our vos ro foie 
tre cotoinae en 
ÎT fortifie et construi 


5 


est suppléce par des agentsenécioux. Ecrivez à : 


ihington Biol - ICAGO, IL 


E SANS RESER 


Suivant des instructions reçues de MM. TURCOTTE 
FRÈRES, je vendrai à l'enchère, 


BSe pe fun Ve RC Mme ie me 


. ur bete 


d'été 


Vient enfin, | E NE RE: a È = ERA ne 
rémonies qui doit clôturer nos bel-If JE a | ê D 30 PEU p 
les fêtes; lordination à la prétrise |à LE us : Es : € Ÿ ais : 
aa Frère  Médard janvoies OtL L . - l 

ne assistance considérable est té-F] 3 1 1 L 1 l 
moin de.cet jmposant spectacle, Le [É à partir de 10 heures du matin, l'outillage de. ferme, 

Pére Ducharme de la mission du} chevaux et autres animaux, machines agricoles, grains L 
L) on 4 nl Q vs LS À s © . s 
Portage-la-Loche, dans une alocu- |! de semenice, foin, etc. Cette vente aura lieu à un mille 

tion bien -sentie prouve la raison 0 ‘ 

d’être du prètre, en montre }f] et demi à l'Est de.Hoey, Sask. e 
grandeur, en définit le rôle et insis-{f | . —— Ù Î 
te sur la nécessité de développer f . e 
des vocations sacerdotales indien- |} : À 
nes. . LISTE.DES PRINCIPAUX ARTICLES: . ! 

La messe terminée, tous ces bons . k 
Indiens venus de partout se pros-|f] Paire de chevaux, 6 et 8 ans, . 1—Charrue de 14” “Oliver Tri- ’ 
ternent aux pieds du nouveau prê-J} 2500 Jbs. | ple” pour en engin. n 
tre pour recevoir de ses mains cn-}}) Paire de chevaux, 8 ans, 2800 1—Charrue Oliver Sulkey de 
core teintes de Phuile conséeratri- … Ps. 16”. Li . J 
ce, une première bénédiction. - Une jument et un cheval, 8 ans, 1-—Herse “Boss” avec charriot. ‘ 

Puis la foule se retiré, les chants [Ë] 2900 Ibs. 1—Herse à levier, 2 sections. 
cessent, le silence se’ fait. Les{[Ël Une jument et un cheval, 5 et  1-—Roulean “’Culty” de 12 pieds, k 
grandes fêtes dont onparlait de- |f 7 ans, 2600 Îbs. 1—Moisonneuse John Deere de 1 
pais si longtemps, sont déjà pas-}h] Maire de juments, 4 ans, 2600 7 pieds. dl 
sées. Le groupe d’Oblats se sépa- |} Ibs. 1—Moisonneuve MeCormick de 5 
re. Tous courent à leur devoir, |}] Jument, 8 ans, 1300 1bs. 7 pieds.  . r 

{tout heureux d’avoir, dans la com [ll Jument, 8 ans, 1100 lbs. 1—Faucheuse avec rateau. u 
munion de leurs frères, ranimé en|/$ Jument, 7 ans, .1200 Ibs. 1—-Vanneuse “Dulldog” avec € 
eux l’amour'de leur congrégation. |}! Jument, 12 ans, 1200 1bs. empocheur- - ù 

, {| Jument, 7 ans, 1300 Ibs. 2—Sets de poulies, palans, ca- r 
Obédience Hl 1—Vache laitière. bles et chaines. n 
_., . ji 1—Vache laitière, 'vêlage en 1—Set d'outils de. forgeron, 

Au dernier moment Monseigneur "| avril St comprenant forke, enclume, rt 
Charlebois donna quelques nouvel- À] 2-—Génisses d'un an étau, poinçons, ete. i 
les obédiences. Le R. P. Mor au {ll 2—Truics Yorkshirg pure sang. S—Sets de gros attelages. ce 
deviendrait vicaire à l’He-à-la-Cros- [5] 1—Cochon gras. + 


16—Colliers pour chevaux. 
1-—Set d'attelage simple. 
1-—Selle. 

1—Bycicle. | 

1—Engin Fairbanks-Morse 1 


40—Volailles, 

1500 minots d'avoine 
ce et autre, 

200 minots d'orge, : 

20009 Gerbes d'avoine. 

19 Tonnes de foin. 


‘de scmen- 


"a 


cirhas 


tudes. La science et l'érudition de 2—Wagons avec boîte triple. 1-Tracteur Fordson, en très 1 
ce bon vieux missionnaire sont 2—Chassis de wagon. bonne condition. E 
connues de partout: rien de plus dl 1—Buggy, l—Ecrémeuse De Laval, $ 
généreux que d'utiliser gaicment, [fl 1—Cutter. 1—Tracteur Titan 10-20, Ï 
maluré ses 62  ans,:ces connais-|f| 1-—Paire de traineaux. 1—Séparateur International 22: | ' 
sances ecclésiastiques pour la for- 1—Semeuse MeCormick 18 dou- ra aieur Enternatlona . 
mation de ses jeuñes frères, 2 des disques. l ï poêle de cuistue: a 
— 15 : | 6 doubles disques pour engin e -€ "+ g 
MEVRONNE, Sask. 1—Charrue double 12”. 1—-Fournaise. . -_. î 
(Suite dé Ja page 7) 1—Charrue double (trois fonds) Assortiment d'outils de fer- k 
! ochn Decre, pratiqué me en bonne condition et un 
Le Docteur se leva pour répondre, ment neuve nombre considérable d'autres F 
et dans un petit discours très élo-|}) 1—Charrue à casser avec char articles qu'il serait trop long a 
quent, nous donna un récit succint riot 20 d'énumérer. d 
de ce qui s'était passé à Ottawa de- ‘ ; à 
puis l'ouverture de Ta session, === 
raca les portraits des orateurs les LL. mono . ’ UE b 
plus en vue, tels que les honorables ST TTE EC PAR R A DUR A D if € 
Ministres Boivin, Cannon, Lapoin- Conditions: COMPTA] Ë À £ 
te, et autres députés, tels. que M. TURCOTT ' * j 
ourassa, ete, ef ce qui frappa Le 1 URL, FRERES. ° TT ANCTIRIR 
plus le docteur fut la connaissance 0 FE FRERES, G... BLANCHE € 
approfondie, non seulement de la Propriétaires. Encanteur ï 
langue anglaise mais. encore de Mod our, ” Co 
l'histoire. d'Angleterre et du GCana- — 
re — ie 
à ARS: à Fe 7 ” ; ET . RARES os > - ÉRRRRRES ans € 
; . à : ® ….. .À à CI = @ @ NS € ‘ Î 
6 € à ’ A À GE ! 
. \ RAT FA TC 8 à 1deinag Aa à A AG { 
Terralas à vendre dans le District de Debden 
» sant 2 LS : 1 ., . ' : \ « 
d Ceux qui désirent se placer dans Île noël pour faire de la culture mixte sont 
invités à correspondre avec moi. _, 
FR ° q es 8. a .. , RE 3 , 
LS Ferrains de première qualité, près du chemin de fer : fromagerie en opéra 
tion au village. - ù 
: 
ee Lo t 
ÉD DIR PT $ 
— 


{ 


CHE ETEE ITEEETTLTTERRUTE 


A RUE CARMEN 


Complets de printem _èt & ère pour tiommes et Jeunes gens 


Collèue pour Pélection de leurs di- {que sermon, à lévangile, posa d’a- 
sniaires, pcçasionnée par Le nro-Ebord les éléments essentiels de ton- 
chain départ de Madame Napoléon [te loi ct montra ensuite, dans quel- 
“Boucher, nrésidente, pour la Pro-fle mesure les règles des Gblats ré- 
vince de Québec, . Hpondaient à ‘ces tvpes éternels, 

Lcs dignitaires din nouveau con {Dans une péroraison émouvante 
soil eurent toutes l'honneur d’être ls'adressant à Mgr Charlebois et se 
élues à Punanimité et nar acelama- | faisant l'interprète présumé de sus 
lion. Le comité de régie et les} confrères, il êémit le voeu, qu'il 
sous-comités sont composés conne | pronosa à Sa Grandeur de vworter 
suit: Li au Supérieur Général, de confier 
Comité de Régie: Directeur et ha là un Père, comme unique obédien- 
pelain, le RP. dos. Magnan, OM, ce, la charge de promouvoir hi 
supérieur du collège, ion 


| 


2eLLLUE sa EST TEE 


ee 


CLRPTIL TETE à LE ETLTTEETE + HT 


canonisation des Oblats à Rome, EMEA DUT ANR EU TIUUEE ZA NS 


NO PARPAITE 


Magnifique chois de modèles ct de tisonc. 


Si vous désirez avoir le chapeau dernier modèle, vous économisez vatre argent en venant chez 
A OS — À S ns ee : 3. = : . Ru ; Me + 
J. 2 CADDIE NUL) > 'e Gravelbourg et Coderre, Sask 


_P. S—Mentibnnez S..V, P, “LE PATRIOTE" 
CT TT NL 


i£ 


SENTIR tn EE 


» 


e 


1h 


» L'OUEST, Muuicdi, 24 mars 1926 


sn 


VE 


éprouves, 
te, il fait le 


les joies et toutes les, 


de son mari et de toute sa famille 


FERLAND, 


M, et Mme Alex, Laberge, MM. 
Anfionio et Noë Chabot, M, ct Mine 
Eudger Couture nous sont revenus 


f- 
Sas. 


d'une promenade à Montréal et 
Québec. 
— Adrien, fifs  d'Avika Chabot, 


Chabot, S'est cussé la clavicale en 


ba à = BELLEGARD sn, | icuant à l'école dernières 
: . BELLEGARDE. Sacle ant à Pécole. Aux dernières 

a i Les lecteurs du Patriote seraient LLEGARDE, Sask, nouvelles, jt était bien. 

ur à C8, Nantes e faire connais- de ge Mine EL. P, Germain s'est paré 
# étre heureux ge, taire QUE nm} : ne nu , 4 P, Germain s'est paye 

M Sppout-étre M officiers du Cercle Luudi 15 mars, nous avions la! je Juxe d'un joli “Chevrolet”. 

où, Aisance ec, . 1998 douleur d'accompagner à sa de- Plusicurs : es 

Ê SPC FC. Dour 1026. meure dernière Zoé & Si —Plusioeurs pensent aux sement 
Ë de PAC | | bi ue nière 208 Renard, épouse! ces, vu le beat temps que nous a- 

re À président honoraire €l membre Emile Wire mpathique concioven, | vous, NN 
: $ die 5 sage Me a : 

na À] du Comité on à pie Met , Après une opéra-, Nous aurons une rctraile dans 

dl . “héciault veut être ion subie à lhôpitai de St-Bonifa-|les premiers jours de la semaine 

er D M l'abbé J. À. lhérinit peut étre! ce. un mieux de quelques heures a- | sainte, . ‘ ‘ 

, à vraiment appelé le fondateur de la} vait donné l'espoir de la sauver, _ nt nn 

e El Vroisse de Montmartre au sein def Mais soudain, dans la journée dn CUT ENIF 

= aquelle il a dépensé 23 années de} jeudi 11. elle sentit elle. KINIRE, et . 

à Re et dont il a partagé toutes! même sa fin approcher: entourée À MT e 
Élsa VIE VE Nngs Sie 
: | | 


4j 


Elle TÈ 
“ quante 


SE charge de 
el qre, qui Et 
à premicrs débuts. 


né à St Valier, 


A pu0B, résida 
temps et vint 
“mas Maïhot 
s nérat il y à 


he 
Les 


a vues larges, 


ltion régionale du 1 
| Est maire du village dcpuis piu- 


se jours du, 
‘| caise QU'i 
À s'en OCCU 


4 du district. 


Homme pondéré, modes 


‘en sans bruit, et ne conpie que 
: M amis. Né à St Modeste, comté 
EU démiscouata, Qué, il + a ,cin- 


à St-Boniface 
Langevin, it prit’ aussitôt 
la Mission. de Montmar- 
était alors dans ses tout 


ans, ordonné 


jar Mgr 


Organisateur de la région de 
Montmartre ! | 


AT, Breton, Marchand -séné ral, 
Co. de Bellechasse, 
j débuta dans à Saskatchewan en 
à égina quelque 
succéder à M. Tho- 
dans le commerce ué- 
42 ans: la prospérité a 


à couronné ses efforts, Organisa- 
Jour actif, intetligent, infatigable, 


très popilaire, il à 
organisé avec succes Ja Gonven- 
ï de Lebret én 1925. 


sieurs années, 
Président du Cerele local 


M. Philippe Perron, ‘Né à L'Aca- 
die, Co. St-Jean, en 1887 il est venu 
s'établir dans l'Ouest en 1903. Fer- 
mier actif et prospère il trouve tott- 
du temps pour la cause fran- 
la sincèrement à coeur et 
pe activement. . 


Vice-président, 


Willie O’Shaughnessv, nè à Ni- 
cojet en et fils de pionniers 
IH arriva à Montmar- 
tre en 1896. Actif, dévoué, toujours 
prét, il a fait un succès de Pagri- 
culture ct réside maintenant au Vil- 
jage et est un membre précicux 
pour Le cercle depuis trois ans. 


Le secrétairetrésorier, 


L. P. Côté. Né à Pile-Verte, Qué. 
en 1884, ct venu dans l'Ouest en 
1964 il a résidé à plusieurs endroits 
et est dans le commerce du bois à 
Montmartre depuis 11 ans où il a 
bien réussi, Le comité peut comp- 
ter sur son secrétaire eu fout temps, 
lorsqu'il s'agit de la cause. Est 
aussi secrétaire du District Scolai- 
re depuis 9 ans. 


Membres du comité: 

Adélard Fioux, né à Trois-Pisto- 
les en 1895. venu dans l'Ouest en 
ign4. Fils de feu Florian Rioux. un 
des premiers colons, il'eultive avec 
succés une grande étendue de ter- 
re, Dévoué, actif et; sérieux il est 
une acquisition de valeur pour Île 
cercle, A fait du service dans la 
guerre de 1914-17 et est un digne! 
représentant dés célibataires de 
notre comité, 

Jos, Labrèche, Né à St-Aimé, Co. 
Richelieu, est venu dans l'Ouest en 
1915 où il a débuté conrageusement 
et fondé un foyer prospère. Il est 
maintenant un des fermiers les plus 
en vue du district et-ses avis sont 
d’une grande utilité dans les ques- 
tions agricoles. Son zèle pour Îa 
cause française ne s’ést jamais dé- 
menti, 

Maurice Ecarnot, Fils de Charles, 
né à Montmartre en 1899 et est le 
plus ancien résidant de Montmartre 
Sur le Comité, Modeste, actif, d’un 
jugement solide, travailleur, il est 
trés populaire dans les sports du 
Base-balt, hockey, Curling, etc. ll 
a aussi fait du service dans. ln! 
grande guerre, et cultive avec soin 
plusieurs quarts de terres; lexcel- 
ent patriote aimé. de tous, . 

Nadeau, Napoléon, né à St-Césai- 
re, Co. Rouville, il y a cinquante 
aus, réside dans l'Ouest depuis une 
douzaine d'années où.il a,su passer 
à travers beaucoup de, difficuliés. 
Fermier pratique -ct persévérant,} 
bien.au fait des progrès de lagri-i 
cuMure, il gére avec -habilcté une 
grande ferme ‘Patriote convain- 
cu,ril-est très au courant de toufes 
les questions qui concernent le cer- 
cleet les iraite' avec facilité de pa- 
olé. . | : 


en 
3. 
5, 


REA Q É: TE 
| SIHIPPOLVTÉ, Sask. 

Mile Marguerite Poulin qui était 
envacances chez son.père à St Hip- 
polste est retournée à North Baîtle- | 

Pie 4 . 

C'est avet-plaisit que nous de- 
vons annoncer au publie que M. J.- 
B. Pouliu est à compléter les arran- 
gements nécessaires pour l'achat 
d'une Salle de billard, Cette salle 
sera aussi le club des fcunes, et ab- 
solument canadicn français. 
parle beaucoup de ln construction 
d’une chapelle à peu prés à 8 milles 
à lonest de St. Hippoivie. Je ne 


sais pas ce que nos amis de Vawn | 
vont en penser, eux. qui travaillent | 


depuis fonglemps pour la consiruc- 
lion d'une église, - | 
La soirée de choncaux qui prit 
place dimanche dernicr, fut nn suce 
cts retentissant. . 
aux enfants de Marie, . 
Nous. tenons à fl 
des citoyens de St, Hip À 
M. Fuvenne, La présidente, qui aime 


foujours à se montrer si aimable cn-| 
vers fous ct Mile M, -Juilion qui cn) 


quolques mots si bien choisis, re 


mércie, la bonne volonté de tonie| 
la penulatton. Nous aurons le lai. | 


sir d'annoncer hientôt une ‘attire 
soirée, 


| Francis 


On | 


Nos félicitations | 


lier at nom | 
npolyie Mio | 


en pleurs, elle leur fit ses adieux, 
et, Vaillanie insqu'aux derniers ins- 
tants, leur recommanda de $e tenir 
toujours unis et bons chrétiens, et 
de se souvenir d'elle devant Dieu, 
De Redvers, d'Antler, de St.Antoi- 
ne, conne de toute la paroisse, une 
foule de parents et d'amis remplis- 
sait l’église et débordait mème au- 
delà. De nombreux protestants mè- 
me étaient venus se joindre à nous: 
parmi enx M, A. Steele, notre ai- 
iuable député, Arthur Merrill, ete. 
Dans Je choeur, M. l'abbé Ferland, 
curé de St Antoine, avait tenu à 
rehausser par sa présence l'éclat 
de-ceite cérémonie. 

La défunte laisse, pour la pleu- 
ver: son époux, guatre fils et une 
fille, sans contpter son vieux père 
et sa vieille mère, ainsi qu’un grand 
nombre de frères. de soeurs, et de 
parents. Nous offrons à la famille 
folorée potre plus sincère sympa- 
thie. 

—Æn visite au presbvtère cette 
cemaine:.M, le curé de St-Antoine,; 
Mile Pinette; M. Stecle, député: Ar- 
thur Merril, marchand quincail- 
ler à Antler: M. Plamon: MM, Picr- 
ret, père et fils, de St-Antoine, 

.—La grippe a fait son apnari- 
tion; personne n'en meurt, Dieu 
merci. mais presque tous en sont 
frapnés, Quelques jours de repos 
au dit, du‘chant et des bons soins 
la metient à la porte. et celle s’en 
va frapper ailleurs. Mais nos 1r- 
tistes ont été retardées dans “la 
préparation de leur soirée, 

Mme Eva Sylvestre, après une 
opération subie à St-Boniface, est 
venue se reposer quelques temps 
dans sù famille, 

Nos jeunes collégiens font hon- 
neup'à St-Maurice et prennent 
d'emblée, tous les quatre, la tête de 
leurs classes respectives, Bon cou- 
rage, les jeunes, Lu persévérance. 


QU'APPELLE, Sask. 


Nous avons à déplorer cette se- 
maine la mort de Mme Handel, une 
des plus anciennes habitantes de 
Qu'Appelle, Elle est venue d'Autri- 
che au Canada, il y a quelque vingt- 
trois ans avec les premiers pion- 
niers, accompagnée de son mari et 
de sa petite fille. 

Malheureusement elle est deve- 
nue veuve cing ans plus tard, Tou- 
tefois, elle a donné à l'enfant qui 
Jui restait une solide instruction et 
Pon peut dire que celle-ci est de | 
venue une dés meilleures institu- 
trices de l'Ouest, : . 
‘ Mme Handel est décédée à lhô- 
pital de Régina des suites d’une ma- 
ladie de coeur, On a ramené ses 
restes mortels à Qu’Anpelle. Le 
service funèbre, suivi de linhuma- 
tion au cimetière communal, a été 
célébré le mercredi 17 mars en l’é- 
lise catholique de Qu'Apneile, Fe 
Révérend Père Fehrenbach qui of- 
ficiait a prononcé une très belle al- 
locution sur un commentaire de 
PEvangile: “Tu es poussière et tu 
retourneras en poussière”. :., 

La petite église était bondée, car 
la défunte était très estimée, © 

Nous présentons à sa fille éplo- 
réc, Mile Alna Handel, l'expression 
de nos sincères sentiments de con- 
doléances, | 


La dernièré partie de _cartes 
organisée par les famille Rutten, 
Walters et John Clark a été un ve- 
ritable triomphe tant pour les recet- 
tes ($125.) que pour l'entrain. 
le comble, orchestre Despins, au 
complet, accompagné par Mme 
Crowe, declamation par. le 
jeune Rutten, solo de piano par 
Me A. Bourgeault de Blaine-Lake, 
duo de violon par Îles deux jeunes 
Rutten,. et chant par Monsicur A- 


chille Despins _accompagné par 
Mademoiselle Alice Fandelet, On 


s'est si bien amusè quon a quitté 


la salle à une heure du matin. Le 
Père Gurè dans ses remerciements 
nous a dit que les anciens qui à 
vaient cherché en vain la mierre 
philosophale et Îles inventeurs .mo- 
derñes qui se fatiguaient les mé- 
ninges à chercher le mouvement 
perpétuel n'étaient pas de, Marce- 
lin. 
La vraie 
ici puisqu'e 


pierre philosophale est 
le ne manque pas de 


nos parties de cartes, et c’est v Mai 
ment. le “mouvement perpétuel. Ca 
n’arrète jamais, . 

Mme Rose Labrosse, son fils 
Armand et sa petite fille Maric-An- 
ge Laprairie sont partis pour Ed- 
monton aujourd'hui. . 

Monsieur, Webster, architecte 
de Saskatoon était de passage ‘à 
Mareclin en vue des plans de la 
nouvelle école. . 

Madame Gharlebois et ses doux 
fs Emmanuel et Ulric sont reve- 
pus de l'Est, 1 ne manque plus 
[que nos deux vieux garçons Ubald 

nnier ét mile Godbont. Dos ima- 
fins prétendent qu'ils peuvent bien 


# 


profitor. du 
"segr exe 


ai! 


transformer en or sonnant toutes |. 


| 


HE 


Les paroissions sont invités nl 


— Le dernier dimanche de  fé- 


vrier a -cu ièu la réunion annuelle 
de L'AC.F.C. 
ont Fait leur rapport. 
Curé, en quelques mots, 


Les officiers de 1925 
Le BR. Père 
a 


| 


menté Les avantages de celle asso 
ciation et à cncourart des parois- 
sions à coutiuvr ue tuonirer fleur 
zèle pour Le plus caud bien de la 
famille frnnco-canadienne, 

Les noms des officiers élus pour 
1926 ont paru duns le dernier nu- 
méro du “Patriote”. 

L'Association à. adopté l'idée 
: d'installer autour, de l'église, un 
\etplacement pour permettre aux 

membres de l'association d'excreer 
our adresse aux divers jeux con- 

nus: tennis, eroquet, palets, etes, 

Avis aux amateurs de sport. 

. On annonce pour bientôt une nt- 
[te réunion du comité pour ofrgani- 
isor In fête de fa St-féan-Baptiste, 

M, Willium Davis de GCarru- 
thers a pris possession au 20 de ee 
mois de l'hôtel de Cut-Knife, appar- 


RE 
EE me 


De Tes TS 


four fn St-Patrice il v eut un 
concert et une séance, Les Cana: 
diens toujours dévouts ont bien 
voulu s'associer au groupe: irhin. 


duis pour célébrer Le grand pa 
ton d'Irlande, 
-- Depuis le commencement de 


mars, M Witlian David à vendu 
son étable de Carruthers à M, Pier. 
ve David, qui va la conduire doré- 
avant, 

- M, et Mme Pierre David de 
Cavruthers ont deus enfants male 
des, ‘Toute la population canadien- 
ue fait des voeux, les pins sincères, 
pour teur prompt rétablissement. 


DOLLARD, Sask. 


CS 


- A lu mi-carôme, on nous à fuit 


ee nee + ee 


voyage avant son prochain retour 
à Ottuvve, : 

Plusieurs Cutholiques de Meér- 
ronne, vs compris le Pr A. Aubin. 
vice-président de l'Association H- 
hérale, MM, Roy, Thuot, Barsilou 
et Van Eblande étaient-uu nontbre 
des convives, 

Maohourensement, 
notice préalable, M. Alcime Bouvier 

it pu se rendre à Pinviation, 


David Pativn et de Mlle Marie An- 
ne Fournier sont ouvertes depuis 
le prumier imors, 

Rat sottaine dernidre, M, fe, 
Painchaud de St-Bonifice, Man. 
faisait un court vovage d'affaire à 
Dollar, 

M. Delphis Grégoire est de re- 
tour de Québec où il était alé cot- 
doive un char de chevaux, C'est 
le sixième char qu'il conduit dans 
PEst depuis un an, 


Le mme dass 6 Pope cum 


MEVRONNE, Sask. 


Les ciovens.de Meyronne et des 
villages avoisinunts ot fêté vendre 
di soit 19 mars leur dévoué député 
à la Chiunbre des Mottumunes, le 
Docteur ‘FT, KE 'Donellr, 


vu be peu de 


générale et que les convives firent 
grand honneur aux délicienx mets 
qui leur furent servis par fe per- 
sSontet de l'hôtel de 
dont In réputation, dans l'art 
Lien fuire les choses est conne, 
A L'heure des santés, M. Hart, 
président de fassociation Hbévale 
Se eva pour. porter, la, santé at 
Roi, puis vint En santé au député, 


Mevronne, 
du 


jun si bon garcon, 


lnous ne nous trompons Das, nous &- 


com- de guérison, 


plaisir en jounnt une seconde fois 
“Le Poignard” et SA qui de Nevou”. 
En plus, M. dean Dupetron el M. 
Henri Bolduc nous ont chanté de 
jolies chansons, te tout fut an 
succés, | 


.Un banquet organisé à l'inpro- 
visite réunissait undonr de plusieurs 
tables eopieusemohtt servies un 
grand nombre d'amis du Docteur, 
accouvus de Gravdboure, de Lallé- 
che et de Kinenidg, pour serrer bi 
anin au député etui souhaiter hou 


tenant à M, W. Pilon. Heureux ha- 


bitants de Gut Knife de posséder M Le Dr Dounellv, propasée par M, 


Gordon Brown, ‘qui nous fit voir 
que nous, avions tout lieu d'êtrié 
fiers de M Donnelly et que bientôl 
puus pourrions nous allendre à le 
voir à l'oeuvre pour tout de bon, 


{Suite à page 4 


-.Mme Henri Dion tecite fois 


crivons bien Mme Henri Dion) est ces | . | 
revenue de Phôpital en bonne voie L'école Mine Valiev et celle de 


} 
m'avait ï 
Inutile. de dive gue la gaicté fut 
; 
Valrox sous la direction de Mme 
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salité Traditionnelle 


LA qualité traditionnelle 
l'est celle qui est née de la 
qualité même. 
= La première Ford fut un 
auto de qualité. La dernière Ford à 
sortir de nos ateliers est également 
un auto de qualité. 
Depuis 21 ans la Ford a maintenu 
sa haute qualité. Ce n'est que cette 
constance dans la qualité qui a 
rendu possible cette production 
sans ‘cesse croissante que seule la 
Ford, entre toutes les marques, a 
_ pu atteindre. 
= La confiance universelle en cette 
qualité constitue l'actif le plus 
précieux et, par conséquent, le 
mieux gardé de Ford... : 
Il ne faut pas chercher ailleurs la 
raison d'être de la suprématie 
atteinte par la Ford. 
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TRADITIONNEL 


Prince-Albert 


—À loccasion de la fête de St- 
Joscph, S. G. Mur Prud'homme vi- 
sitait le monastère des Socurs St- 
Joscph d'Otterburn dont il est le 
Protecteur, Le lendemain, il pré- 
sidait, à St-Boniface, la Fête des 
martyrs canadiens. A son retour, 
il s’est arrêté à Réginua, 

—Mgr Brodeur, PA. V.G. est ar. 
rivé vendredi de Chicago, où il é- 
dait allé régler les détails d’accon- 
‘modation des pèlerins du ‘“Patrio- 


1e” au Congrès Eucharistique. 


Montréal est en visite à l'évéché de 
Prince-Albert, 

—Le RP, Jan, OML, visiteur 
des écoles, prêche en ce moment la 
retraite des gardes-malades dé Fhô- 
plal Ste-Famille. 

—Le banquet StPatrice a rap- 
porté Ja jolie somme de  S241,06, 


profit nel. Félicitations el remer- 
ciements aux dévouées  organisa- 
trices. 


—ÆEtment en visite au “Patriote” 
celte semaine, M, Bompais d'Aline- 
IV et M, Dupuis de Bellevue, 

Nous sommes heureux d’appren- 
dre que M. Dupuis vient d'acheter 
la magnifique propriété Turcotte 
et Frères à Hoex, pour la somme de 
S20,000. M. Dupuis est le frère ct 
Yassocié de M. Albert Dupuis qui 
déjà possède une section de terre 
toute cultivée à quelques arpents 
du village de Hoex. Ces deux jeu- 
nes compatriotes se trouvent pos- 
seseurs de deux sections et demie 
de terre très fertile et trés bicn si- 
tuée. Si on considère que ces mes- 
sieurs ne sont au pavs que depuis 
une quinzaine d'années et qrils v 


L 


—Monseigneur Charlebois, Vicai. 
ve apostolique du Keewatin, était à 
l'archevèché dimanche et lindi. 


tréal, 


hiers. I doit se meltre en route 
pour PEurope le dv avril et fera a 


traversée sur le “France” de la li- 


gne Générale ‘Transatlantique. I 
se rendra directeinent à Rome où il 
assistera Le 3 mai, a Ja béatification 


du Vénérable Pére Fournet, fonda- 
ONBEES, À teur des Filles de la croix, qui ont 
—M. l'abbé Sicard, du diocèse de un couvent dans sa paroisse de Wit 


low-Bunch. | 
M. J'abbé À. Charest, 
voir passé quelques mois 


pour la Ferre Sainte. LU passera la 
seimaine sainte à Jérusalem, 
Plusieurs institutrices du 


{de juin. 

Le Dr Trudelle de 
était en ville ceite semaine. 

Une belle cérémonie eut lien 
à “Rosarv Hall” dans le cours de Fa 
semaine, Deux jeunes filles re: 
cevaient le haptême et, faisaient 
jeur premiére communion, 

Deux soirs consécutifs, les 135 
et 16 mars le club dramalique de 
la enthédrale du  SERosaire É 
sentail au public la comédie “Will 
O'the Wisp” qui provoqua Îles ap- 


ll 
est parti pour Winnipeg et Mon- 


—M, l'abbé Kugener de Willow- 
Bunch était à Réginu ces jours der- 


après a- 
à Rome, 
vient de s’embarquer à Marscile, 


dis- 
triet de Régina se proposent de fai- 
re le vovage de Chicago, à locea- 
sion du Congrès Eucharistique qui 
sera Lenu dans cette ville au mois 


pré- Hal 


qui nous a légué notre doctrine, le 
not ‘de notre Maître est reli- 
gicusement effacé de nos salles d’as- 
semblées, et s'il fallait mettre Pi- 
mage du Christ sur les murs de cet, 
bätisse parlementaire, je ne sais pas 
si en certains quartiers, l’on ne de- 
manderait pas de brûler le temple? 
La croix est chassée de Pécole et 
lon refuse Penseignement religieux 
durant les heures régulières de clas- 
se, parce que, dit-on, il v a trop de 
sectes, à opinions divergentes." —- 
Hon, Joseph Bernier, député pro- 
vincial de S.-Boniface, à la Lègis-: 
lature du Manitoba, le 11 février 
1926. | 

! 

| 
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Mouvement considérable 
d'immigration 


De nombreux contingents dim 
migrants sont déjà débarqués au 
Canada depuis Île commencement 
ide mars Presque chaque jour Îles 


paquebot avec un bon nombre de 
colons pour l'Ouest du Canada 


Pacifique Canadien amenant à Qué- 


Moose-Jaw bee 817 émigrants de PEurope cen- fl 
itrale pour lt Saskatchewan et PAI- HE 


berta, 


Puis un groupe de 5D00 Anglais, 


| dont plusieurs ceutaines, à ce qu'on 


dit, de fils de fermiers, qui profi- sa 
tent du taux si bas de #15. par tête EN 


pour venir voir le Canada, 


Ensuite, 600 Ukrainiens et Polo- #& 
s passaient vendredi dernier à À! 
Saskatoon en route pour le nord de Ef 


la Saskatchewan et de l'Alberta. 


, À anti , > or s t 
plaudissements prolongés de Pau-l Enfin, le R. P. Kicrdof, OM, 
ldience. Les acteur, et actrices, secrétaire du Volksverein, qui ar- 


sous Fhabile direction du Rev. P, 
Coffin, CSS.R,. peuvent étre fiers 
du succès qu'ils ont remporté, et on 


ne saurait trop les en féliciter, 
Dans les entractes a fanfare du 

collège Campion exécuta plusieurs 

brillants morceaux et les enfants 


arrivérent sans avoir, on eompren- 
dra ce que peuvent la bonne volon- 
té et Pénergie jointes à un peu d'é-| 
conomie et d'intellisence. | 

— Un  vespectable  citoven 


4} dansèrent les traditionnels “jigs”; 


pionnier de Prinec-Alhert vient de 


disparaitre en la personne de M, 
Grégoire Desjarlais, Né à la Baie 


St-Paul, près du lac Manitoba, M. 
Desjarlais traversa la frontière a- 
tmuéricaine et s'établit sur une fer. 
me à Langdon, Dakota où il demeu- 
ra 20 ans. Revenu dans lOues! 
canadien, en 1904, if habila Bato- 
che, Bellevue, puis finalement Prin- 
ec-Albert, où il ouvrit un restau, 
rant près du Northerg Mill en 190: 

Ce modéle de chrétien et 
prit de foi est mort à l'âge de 78 
ans, 

A 
offre ses sympathies les plus sincè- 
res. 

——Ffenri Chs Manidin, jeune hoim- 
me de 22 ans. chauffeur de nuit à 
Phôopilal Ste-Famille est mort lun- 
di au même hôpital à La suite d'u- 
ue opéralion d’appendicite, [LC 
tait le fils de M. et Mine Æ Mandin, 
de Cloudston. Sask, et le frere de 
Mine 1, Bouillet, d'Aldina. 

Un dei  chainons  rattachant: 
Prince-Alhert aux premiers temps 
de Ta colonie vient de se briser: 
par Ja mort de Robert Headrick qui 
s'étoignit lt semaine dernière à 
l'ive de 69 ans, 

Venu de Lanark. Ontario, il s'é- 
tait établi à Red Door Hill où il vé- 


sa veuve éplorée, le “Patriolc”, 


cut jusqu'à ces dernières années. 
I laisse dans Je deuil son épouse 


Anna Glaister: ses deux filles: Mme 
Carson Stewart et Mile Anne Flead- 
rick: ef un fils: Stewart, 
l'assemblée annuelle de l'us- 
sociation des éleveurs de volailles 
de Prince-Albert eut lieu La semai- 
ne derniére à la Chambre du eontr- 


merce, Le rapport du srerétaire 
démontra que Tes opérations de 


l’année écoulée avaient été sati fui 


santes et tous furent heureux dan, 


prendre que le département de Fa- 
gricuhture avait promis deux cents 
cages pour nos:cxpositions avico- 
les. Les officiers de l’Association 
“pour la présente année serant: pré 
sident honoraire, IS. Meadows : 
président, 4 EE G Rosser: vice-nré- 
sident, R. Medlar: secrétaire. (560, 
Egglestone: exécutif. Mme Medlar, 
M, et Mie C. LL. Deut, Mme Good. 
WE, Mine ©, Main, Mme Chs, Main, 
cie... 

La compagnie P. Burns. Limit- 
ed, donnait, mercredi dernier. nn 


d'es-" 


“reels” de la Verte Erin, 
Le 17 au soir avait lieu à Phô- 


et 


tel de ville un autre concert, Le 
programme composé de musique, 


chant, discours, etc, fut maguifi-. 


quement rendu et goûté. St-Patricr 
doit savoir gré à ses fils de l'avoir 
bien fêté, 


SI 
— 1%: 
Régina lui souhaite bon voya- 
ge 
Régina. -—- Plus de 500 citoyens’ 


se rendirent à la gare mercredi der- 
nier pour souhaiter bon voyage à 
Pex-promier ministre de la Saskat- 
chewan à son départ pour Ottawa, 
M. Dunning dut serrer la main à 
des centaines de ses partisans, 


_ hs — 


M. Dunning s'engage à termi- 
ner le chemin de fer de la 
Baie 


iégina, Susk, = 71 nv aura pas 
de mouvement en vue de former un 


grand monopole de ehemins de fer, 
au Canada, en tant que je suis con- 


cetnt, aussi longtemps que le peu- 
ple du Dominion n'anra vai indi- 
qué clairement que c'est là son dé- 
sh," a déclaré lPhon. Charles Dun- 
hing, ministre des chemins de fer, 
javant son départ pour Otlawa, à 
une 

{Il appartient, contintue-Lil, de 
construire le chemin de fer de la 
Baie d'Hudson, et je vais le faire.” 


6: 
‘Et nous nous glorifions d’être 
des chrétiens ! 


Winnipes, — ÆNouxs avons des 
contradictions extraordinaires. 
Ainsi, dans le Discours du ‘Trône, 
nous invoquons Îles bénédictions de 
lt divine Providence. Mais jetez 
les veux autour de eette salle d'as- 
seiblée, et vous verrez les staties 
de Moïse, Solon, des tablettes avec 
les noms de Confucius, Lvcurgue, 
ete. Nous donnons des places 
d'honneur à ces personnages re- 
marquables, Le seul emblème que 
neaus ne Yovons pas, Île sen nom 
que nous eraignons d'afficher, c'est 
celui du Maitre de la chrétionté. Et 


Î 


assemblée devant sers élertours, | 


nous nous glorilions d'être chré- 
liens ! Aux temps de Noël et de Pà- 
ques, nos journaux sont remplis 
d'hvimnes à PEnfant-Dieu et au 
-Christ-Roi, mais le nom de Cdui 


imaunilique concert par radio. Le 
programme contenait un  prand 
nombre de morceaux irlandais en 
honneur de St-Patrice dont nous 
célébrions ce jour-là la fête, 


“ Le Patriote ” au Radio 
POSTE 10CBI-250 mètres. 


PROGRAMME DU 4 AVRIL-DE 8 à 9 HEURES DU SOIR. 


Voici quelques appréciations de notre dernière séance de 
Radio: | 

ST-BRIECX:—"Dimaueche passé ne: valait pas Le premier di- 
manche: le violon est bien venu. Je ne vuis qu'une ehose, c'est 
que la station est faible, ‘ 

+ - « V 

CARETON:—"Dimanche dernier nous n'avons pu entendre 
qu'avec peine, les mots ne venaient pas distinctoment; malgré cela 
nous l'avons beaucoup apprécié, je ne puis vous dire tout le plaisir 
que nous éprouvons à enteudre la radio “parler français.” 

ALBERTVILLE:— "Nous avons très bien-entendu le chant €t 
la musique: les discours moins bien.” 

Nous continuerens à y mettre toute notre bonne volonté es- 
pérant toujours que le succès finira par couronner nos efforts, 
Ne manquez pas de nous donner des nouvelles et même des détails 
sur chacun des articles de notre programme afin que nous puis- 
sions aviser zux moyens de nous perfectionner. 


PROGRAMME 


1—-Chocur “Regina Coeli” de Rosewig, 
Chorale du Sacré-Coeur, 
2—L'âme francaise et le Christ Roi, 
M. l'abbé H. Desmarais, chancelier. 


…… HMosanna entree ion Granier 
M. Aibcrt Lachapelle, " 


4—Souvenirs historiques. M. l'abbé A. Girouard 


Choeur: Les Soirées de Québec... ….… prreeraniues Ernest Gagnon 
Mesdames: Brodeur, Godin, Laporte et Morricr 
MM. Brodeur, Casgrain, Legault et Lachapeile, 


DS 


G—Quelques mots de controverse: R. P. Langlois, 0. M, L 
7—Solo de violon: M. Timothé Legault. 


rive d'Allemagne, annonenit Ia ve- 


41 
nue à la fin de mars de 400 colons | 
allemands tous fermicrs et la plu-Ë 


ypart non mariès qui veulent  ap- 
prendre 
tare dt pays «a 


leur compte. 


nada, 


‘Amérique du Sud 


‘vont duns FAm | | 
dent pu facilement C- 


ailleurs et aura 

ire attirés ici, 
PTIT Er 

La Nash-Simington et quatre 

autres compagnies sont con- 
# « 3 

damnées à $200,000 d'a- 


mende 


piration dans Île 


et à 


ment en cour, La Nash-Siminglon 


le prix des fruits et 1 
rent condamnés, par le Juÿe D, A. 
MeDonalid, chacun à 
:mende et à un jour de prison. 


Le budget de l'Alberta accuse 
un surplus 


Edmonton, — Je trésorier pro- 


vineial, l'hon. BR, G. Reid, vient de È 


présenter son budget pour 1926 cet 


il assure un surplus de S21,989.46, À 
avoir déduit #130,000 Ë 


Jinême après it ; 
pour dépenses d'élection, 


| 
| 


Nosseigneurs les éviques de Ré: 
giua ct de Prince-Albert viennent 
d'adresser à leurs ounilles chacun! 
ame dettre cireulaire sur le jubilé,l 
les prâces de choix qu'il met à ja' 
portée de tous et les conditions! 
auxquelles il est possible de les ga- 
gner, re n 
Nous reproduisons ces conditions 
gui sont identiques pour les deux 
diocèses de la Saskatchewan à lex- 
ception du nombre de visites tel, 
que spécifié au No. à. . 

. — Confession et communion. 
Lit confession doit être Faite en vue! 
du Jubilé et le confesseur doit en: 
étre averti, Personne nest exwipté 
de cos deux conGitions, à BOIS 
qu'une maladie grave ne rende l'u- 
ne ou l'autre impossible. La con- 
fession et la communion pascale 
ne peuvent pas servir à gagner l’in- 
duigence du Jubilé. 
», — Prière aux intentions du 
Souverain Pontife. Les prières nr: 
sont pas spécifiées: chacun peut di- 
re celles de sa dévotion: d'après 
l'opinion commune, *à  récilation 
de 5 Pater el de 5 Ave suffit. Les 
intentions du Pape sont les suivan- 
es: ln Propagation de la Foi, la 
paix et la concorde entre les peu- 
ples et le règlement de la question 
des Licux-Satnts conformément aux 
droits de PEglise Catholique. 
. 3 -- La visile des éulisest 
Dons l'archidiocèse de Régina : Les 
fidèles devront faire einq visites 
à leur éelise paroiisiale en des 
jours différents, consécutifs où non.l 
1 faut. avant d'entrer à l'église, a-] 
voir l'intention de faire la visite 
pour le jubilé, L'entrée à l'église 
pour entendre la messe une diman-| 
che ou une fête d'obligation ne suf- 
firait pas. L'assistance à un autre! 
office, vépres, ou Salut au Très; 
Saint Sacroment, où à une ann 
| 


+ 


| 


messe hon obligatoire, peut comp 
ter pour une visite, si l'on a eu cet- 
te intention avant d’entrèr et si 
l’on récile Les prières exigées pen- 
dant cette visite. 

b) dans le dioesse de Prince-Al- 
bert: La visite de quatre églises 
désignées une fois le jour pendant 
cinq jours consécutifs ou non, Com- 
me dans notre diocèse, il nv a en 
général qu'une église par endroit,! 
Nous réglons selon la faculté que: 
Nous donne la Constitution Apos-| 
tolique, que dans les paroisses, l'é-l 
glise paroissiale devra être visitée, 
quatre fois par jour pendant cinq 
jours consécutifs ou non. 

. — L’indulgence plénière du Ju- 
bilé peut être gagnée deux fois: la 
première pour soi ou pour les âmes 
du purgatôire, la seconde fois pour 
celles-ci seulement, r 

5. — En vertu des pouvoirs con- 
cédés par Ha Constitution, les Ordi- 
naires pourront, par Cux où par 
furs délégués (tous les prêtres ap- 
prouvés dans le diocèse sont pi 
les présentes constitués Nos délé- 
gués) habituellement et même en 
dehors de la confession, réduire en 
as d'empèchement le nombre des 


1 


| 


Inouvelles annoncent l'arrivée d'un | 


L'autre jour, c'était un bateau du À 


Leger nc" rs or 


la main, 
29,50 


Nous avons choisi parmi notre stock d’habits d'hommes 
XXe siècle toutes les séries invompletés et les offrons dans une 
grande vente à sacrifice, à 

Ces habits sont tous faits à la main, et la doublure 
meilleur matériel que lon puisse trouver. 

Etoffe de première qualité: laine, tweed où estame; tissu: 
“uni ou de fantaisie. 

Nous avons toutes les grandeurs, ÿ compris 
muées pat les hommes corpulents. 

Prix réguliers 838.50, $42,50 et #43.00 529 KO 

TOUS OFFERTS A... enrerenenniness memes sn © 


daim [Miller 4 


DIS Avenue Centrale Prince-Albert, S asikc 


PERTE TETE EEE PLAT 


M à 
b 


mx À 
dd € 


LI 


est du 


celles récla- 


+ 

RER ST RE RE AA ER PTE CRE EP A EP PE TR OR RE: 
DE 

ARTE CREER RTE PE 


RESTES 
RE TR A PEL RS SOURIS EP SE RENE CIE APRES TS CNE SEE ET 


raser e) 


RES IET ER PEAR ES PE DR ES DR TON ES VS ER RUE EU ES 
ee em ee 


OTTAWA. — $, Grandeur Mgr 
Emard, archevèque d'Ottawa, qui « 
officié à l’église Saint-Patrice, à Ja 
messe solennelle, en l’honneur de la 


PRES PE EEE DCS EE AC 


un peu les méthode de cui- | 
ant de s'établir à à 


Le Père Kierdof déplore la poli- E 


Voyage de Chicago 


ARRIVEE ET DEFART 


fète nationale des Irlandais, a an- 
noncé que M. le chanoine GE, 
Fitzgerald a été créé prélat domes- 
tique par Rome, 


tique inactive d'immigration du Ca- à 
H dit que nous perdons un k 
grand nombre d'émigrants qui s’en k 
ou À 


Vancouver, — Le procés de cons- É 
commerce . Es É 
fruits intenté à ki Nash-Siminglon À 
plusieurs autres compagnies £ 
vient d'avoir un premnicr dénouce- | 


et quatre de ces compagnies furent £ 
trouvées coupables d'avoir conspi- | 
ré pour faire monter -iliégalement k 
eurs chefs fu- k 


S925,000 d’a- à 


Les conditions du Jubilé 


EDMONTON. — Ray H. Winter, 
officier rapporteur du bureau de 
votation No. 28, à McLeod River, 
dans les élections de la Rivière-la- 
Paix a été trouvé ‘coupable d’infla- 
ence indue et condamné à 5200 
d'amende et 4 mois de prison, 


Märché aux graims de Prince. 
" Albert 
No. 1,,$1.21;-No. 2, S1.46: No. 2, 
81.11: No. 4, $1.01. 


DT 


Marché aux grains de 


Grâce aux renseignements fournis par Mgr Brodeur, l. À. Y. 
G,, et aux arrangements qu'il à faits la semaine dernière, à Chicago 
même, nous sommes en état de donner, dès aujourd’hui la partie la 
plus importante du programme: l'arrivée et le départ, 

ARRIVEE.— Nous arriverons à Chicago, dimanche le 20, vers: 
les huit heures du matin. Des autobus nous attendront à la gare 
et nous condairont à notre hôtel avec nos bagages; puis de là à. 
l'église où nous entendrons la sainte messe. Après la messe Îles 
mêmes voitures nous ramèneront à l'hôtel pour le dîner et seront 
à notre disposition dans l'après-midi pour visiter la ville. Des 
séries desix billets seront vendus aux pèlerins, à bord du train, et 
leur permettront de voyager dans ces autobus à un prix raisonna- 
ble, | ‘ 


+ 


DERNIER JOUR, LE 25.—FETE DE ST-JEAN-BAPTISTE A . Winnipeg | 
eo 22 2 20000000 pm _ 
KANKAKEE. Amber durum. — No. 1. 1,39 3-4; 


No. 2. 1,37 3-4; No, 3, 1,36 3-4. 

Red Durum--No. t. 1.19 3-4; No. 
2, 1.17 3-4: No. 3, 1.13 3-47 

Blé. — No. 1! nord, 1.47 1-4: No. 
2 nord. 1.41; No. 3, 1,346 1-8; No. 1. 
1.28 3-4; No. 5. 1.19 1-4. No. 6. 1.07 
3-4; fourrage, 87 3-4; voice, 1.45 3-4, 
Avoine. — No, 2 C.W., 47 1-8; No. 
3 C.W. 42 1-8 ; extra 1 fourrage, 
42 1-8: No. 1 fourrage, 40 1 No, 
96.785: rejetée, 35 1-8; voic, 46 

Orge, — No. 4 G.W., 58 1-4; No. 
4 CNW, 45; rejetée, 51 1-2; fourra- 
ge, 59 1-2; voice, 59. 

Lin. — No.'1 N.W.C. 1,96 3-4 
No. 2 CW,. 1.86 3-4; No. 3 CNW, 
1.76; vejeté, 1.66; voie, 1.96. 

Seigle. — No. 1 C.W., 83 1-8: No. 
2 GW. 83 1-8; No. 3 C.W., 76 1-8; 
lrejeté 2 C.W., 83 1-8; No. 3 C.W:, 
76 1-8; voice, 83 5-8. 


Le matin, les autobus viennent nous chercher à l'hôtel et nous 
conduisent à la gare où nous prenons le train pour Kankakec. Le 
scir, on nous ramène de la gare à notre hôtel ou nous soupons. 

DEPART.—Vers les dix houres du même soir, le 25, on nous 
conduit à la gare, ou mous prenons le train de retour, 

H est projeté d'arrêter à Duluth le 26, et à Ste-Anne des Chê- 
nes le 27% Ces arrêts, sans frais additionnels, nous permettront 
de visiter: d'intéressantes localités et nous empêcheront d'attendre 
plusieurs heures à Régina et à Saskatoon. 
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Arbitrage obligatoire 


1 


Bome, — Le sénat italien vient 
. . . . | d'adopter une loi par laquelle tous 
visites qui devraient être faites le{les différends entre patrons ef on- 
ième jour, ou bien, s'it Je faut,| vriers devront être soumis à l'ar- 
comuer les visites en d'autres ocu- bitrage. Celte mesure fut vigou- 


vres de religion, le piété ou de! reusement préconisée, par Mussoli- men tn. 

charité, qui ne soient par ailleurs fni dans un éloquent discours. ji . 

chligatoire : sous peine de péché. Be: Marché aux Albert de 
5, — Les membres d'une com-f i ° s rince-Albe 

munauté religicuse, séculière ou! LES NOUVELLES EN 

régulière, que ce soient des prétres: QUELQUES LIGNES Marché actif et bons prix. Porcs 

des religieuses, des soeurs, des no- gras, 812,40 

vices où des postuints OT SASKATOON, — Le taux des tal tt: 

ceux qui vivent'dans une maison] |: SASNAIQUN. er RE TAUX GES Lt ; i— 

religieuse où couvent peuvent au | xts jies contribuables aux écoles Marché aux animaux de 

gner Pindulyence en faisant qua- pub ques a ëte fixe ni 45 du mi le) Winni 

dre visites par jour à la chapelle de et celui des rontribnables aux éço- innipeg 


leur communauté pet 
bre de jours requis, 
7. — Ceux qui sont incapables 


les séparées à 44, L'an dernier il 
était de 42.7, La répartition se 
fit comme suit: 18.6 pour fins mu- 
nicipalôs; 4.7 pour la bibliothèque 


lant le nom- . , 
Bouvillons de boucherie en bon- 


ne demande; les autres bestiaux un 
peu à la baisse. Porcs gras 812.99 


. 
s'! 


de faire le nombre de visites re- 
quis, comme les malades ct ceux qni 
en prennent suin,:Ceux qui demei- 
vent à une grande distance de Pé- 
glise ou dont l'église paroissiale est 
une mission qui n'est ouverie que 
quelque temps le dimanche, Les pri- 
sonnicrs et ceux qui ont plus de 70 
ans, peuvent gagner. l'indulgence 
du Jubilé en accomplissant nue 
oeuvre prescrite pur feur curé où 
leur confessour. 

8 — Les fidèles qui ont linten- 
tion défaire leurs visites en vro- 
cession sous la direction de leur eu- 
ré ou d'un autre prêtre désigné par 
lui, devront faire seulement deix 
visites collectives au lieu de qua- 
tre, durant cinq jours consécutifs 
ou non, _, 

9, — Partout où lon ne pourra,: 
pour une raison ou pour une autre, 
aller en corps à travers les rues, la 
réduction du nombre des visites est 
Jerimise, DOurvn que dans Péglise 
e cortège s'organise ou que du; 
moins la visite se fasse solennelle-! 
ment en commun. 

10 — Evs personnes en voyage 
durant presque toute l'année ne de- 
vront faire que cinq visites. une 
par jour, dans l'église principale 
d'une de leurs stations, 


te dome mn nee a 


[l 


Avis im90 
Notre stock entier de 
nagé à notre 


: NOUVEAU MAGASIN, EDIFICE AGNEW 


pubiique; 5.63 pour les collegia- 
tes; 18 pour les écoles publiques 
contre 17 pour les:écoles séparées: 
2.3 pour fonds de réscrve, 


BRANDONX., + Man. William 
Whitelock, de Kelwood, Man, a 
remporté le grand championnat du 
blé à Pexposition d'hiver de Bran- 
don. S. Larcombe à cù le cham- 
pionnat de Pavoine. 


MOOSE-JAW: — Alex, Bauman, 
29 ans, s'est fait tuer par une loro- 
motive à une traverse à niveau. 
Leur auto eut une panne juste sur 
la voie ferrée, et quand ils remar- 
quérent l'approche du train mixte 
de Radville, la locomotive était dé- 
ja sur eux, Les deux autres passa- 
sers n’ont étè que blessés; mais A, 
Bauman fut projeté ct tué instan- 
tanément contre un poteau indica- 
teur de traverse, 


WINNIPEG. — Arthur Clifford el 
Albert Graik, disant résider à Ed- 
monton ont été envovés en prison 
pour un an après s'être avoué cou- 

; NO ER 
pables du vol d’une petite somme 
dans les trones de la Chihédrale de 
St-Boniface, 


et les sélects $13. 


De 


Marché de la fermière 


Beurre: 35 ei 38c. la. lb, 
Ocufs frais: 25c. la dz, 

Patates: Aûc. le minot, 

Choux: 5e. la Ib. 


name 


SITUEE dans l’un des plus anciens 
et des plus prospéres villages de 
la Saskatchewan, Population en 
grande majorité franco-canadien- 
ne, Eglise catholique, couvent, 
école bilingue (Avec enseignement 
secondaire) Une bonne maison 
de huit pièces avec véranda gar- 


PROPRIETE A VENDRE 


garage, étable, glacière et autres 
bâtiments, Le terrain a une su- 
perficie de deux acres avec un 
excellent jardin potager ct ar- 
bres fruiticrs. Vendra à bon mar- 
ché pour partie comptant et Île 
reste à termes. Acceptcra en é- 
change terre à culture. S’adres- 
-ser à Boite 104, Patriote de l'Ouest, 
Prince-Albert, Sask. 


a 
no 


he 


tant de la 


maison Baker’s Limited 


lingerie et costumes ‘pour dames est maintenant démé- 


\ 


où nous nous ferons un plaisir de vous faire voir les dernières créations en fait de 


‘manteaux et robes pour le printemps. 


Nos clients sont assurés d' 


N 4 . 
1. 


es DE 
une cordiale bienvenue à notre nouveau magasin. | 


\ 


PS PR SEURS 9 € 


Marchandises sèches: Tél 


LL . 


LS MAISON DE QUALITE 
108me Rue Ouest 
Sphone 2395. 


Épiceries: Téléphone 2896. 


me 


nie de moustiquaires, bon puits, F\JAGASIN e 


MAGASIN général 


ee 


DEMANDES 
aires qui dé. 


À. 
sirent des iusiliuteurs bilin 
parleulicrement Îcs' institutenes 


de cote catégorie qui 
Cimploi Sont priés de commun. 
quer avec je Chef du Secrétariat 
de PA. Ce F. C., a-s du “Patriote 
: de l'Ouest”, Prinec-Albert, Sask, 
ON DEMANDE pour le district dé. 


le 


cole séparée d'Edam No. 9, une 
institutrice qualifiée pour ensei- 


gner dans la Saskatchewan, Sa. 
aire offert $1000.00 pour année 
scolaire a commencer le 6 avril 
1926. Pour tous renseignements 


s'adresser à F. M. de Montarnal 
Secrétaire-trésorier, Edam, Sask, 


592-1-2.C. 
RES annees SES 
ON DEMANDE une institutrice çn- 


tholique bilingue possédant certi. 
ficat de 2ème classe pour la Sas 
katchewan, Dites expérience et 
salaire exigé. S'adresser à Gé. 


"nvd Roussel, secrétaire, E 
Vimy Ridge No. 3895, ciguie 
Sask, 52-4-P, 


L’EC 


dresser à M €. Van Elslande. 
: Meyronne, Sask. 12 C 


qe 
ON DEMANDE un instituteur où 
une institutrice catholique bilin- 
que, qualifiée pour enseigner en 
Saskatchewan, Ouverture le 6 


avril. , Expérience et salaire exi- 
sé, S’adresser à Theo. Bertrand, 


Secrétaire, Ecole Royer, No. 4384, 
Ponteix, Sask. . 2-P 


em dE 


ON DEMANDE, pour .le der avril 
prochain, un ouvrier de ferme de 
langue française, d'expérienec, Il 
devra pouvoir conduire six che- 


s 


" 


Vaux, Bonnes références exi- 
gées, S'adresser à M, A. Bavet, 


UNE BON N E ménagère parlant le 
français trouverait un emploi à 
l’'année—$25.00 par mois et 92.00 


par jour pendant es mois- 
sons ct les battages, Références: 


M. l'abbé Napoléon Poiricr, Ptre 
Curé. : S'adresser à Fénelon Bour- 
lon, Ponteix, Sask, 


ON DEMANDE 


Le met map in rm nm eme Se 


MENAGE pour servir dans presby- 
tère en ville—cuisine, maison et 
entretien de l'église et des dépen- 
dances. S’adresser:à Boite J.-P. 
a-s du Patriote de l'Ouest, Prince- 
Albert, Sask, 2-9. 


MANUFACTURIER d’un article ali- 
mentaire courant de bonne quali- 
të se vendant bien déjà en Mani- 
toba ct Sud Saskatchewan désire- 
ait un bon agent actif sérieux 
pour Je Nord de la Saskatchewan. 
Bonnes références indispensables. 
P, O. St-Boniface, Boîte 126. 2-4-P 

CRE EME 


7] 


À VENDRE OU A LOUER 

LA DEMIE NORD de la section 36, 
canton 32, rang 8, à lPOuest du 3e 
méridien, 18 milles N, O. de Sas- 
katoon, 220 acres en culture dont 
70 sont prèts à semer, Entière- 
ment clôturée, Maison confort:- 
ble, étable neuve 26 x 24, bon 
puits :école-sur place. S'adresser 


à Boite V-V., Patriote de l'Ouest, 
. 52-2-P 


A VENDRE 


BON TERRAIN avec habitation à 
deux étages ainsi que grange 30 
x 69, Cette propriété, située à 
mille et demi du Village de Deb- 
den, est idéale pour eulture mix- 
te. H v a. environ 28 acres de 
défrichés. Bonne fromagerie dans 
de Village. Pour plus de rénsei 


guements adressez-vous à Banque - 
Canadienne Nationale, Debden, 
Sask. ‘ 9.2-P, 


IN et maison privée ensem- 
ble, écurie, remise, garage avec 
les agences de machineries et au- 


tres, Il suffit de #3000.00 comp 
tant, Bon centre canadien—sur 


grande ligne de chemin de fer. 
S'adresser à Boite F, À. R., Patrio- 
te de l'Ouest, Prince-Albert. Sask. 


52-3-C. 


51-1-C)A VENDRE graine de treffle d’o- 


deur à fleurs blanches, (Sweet 
Clover) nettoyée, scorffiées en SAC 
"4 sous la livre. F. Luhard, Von: 
da, Sask. - 1-3-P 
DANS UN centre canadien-français 
boucherie avec, écurie, glaciére. 
abattoir. Tout complet — seul 
seul boucherie, S'adresser à Boîte 


32, Val Marie, Sask. Â-5-P. 


ns 


FA 
à vendre. Ex- 


cellent commerce. S'adresser à 
M. Lemieux, Alida, Sask.,  1-2-P : 


JOMPLÈT outillage de -Fromagerie 


en très bonne condition. Pris 
$425.00 comptant. Pouy_rensei- . 


er 
gnements s'adresser .à M, R. Le- 


mieux, Edam, Sask. 2.5-P 
ms tend 


LES 


Sont sans 


